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Éditorial

Le retour en avril 2017 dans notre bâti-
ment historique, le « 54 » boulevard Ras-

pail à Paris, désamianté et remis à neuf dans 
le respect de l’architecture initiale de Mar-
cel Lods est une réussite, même s’il a fallu 
essuyer quelques plâtres. Ces retrouvailles 
avec le 6ème arrondissement sont une réus-
site qui doit beaucoup à la bonne volonté 
de tous, et à l’efficacité des personnels qui 
se sont retrouvés en première ligne du dé-
ménagement et ont fait face aux divers pro-
blèmes liés à la fin de chantier. 

Notre nouvelle Bibliothèque Laboratoire 
propose maintenant trois principaux es-
paces : une salle de lecture, un forum, des 
salles de travail collaboratif. Elle a été pen-
sée en articulation avec le projet du Grand 
Equipement Documentaire du Campus 
Condorcet, le GED, qui sera en fonction en 
2020, à la préparation duquel nous contri-
buons activement et avec lequel nous tra-
vaillerons à l’avenir. Nous y déposerons nos 
ouvrages et collections – soit près de la moi-
tié de l’ensemble des publications offertes 
aux usagers du futur campus, et y aurons 
un rôle particulier (nomination du directeur 
avec le Président du Campus, présidence 
de droit du Conseil stratégique). Nous par-
ticiperons également à l’animation des 
structures mutualisées du Campus (hôtel 
à projet, centre des conférences, accueil de 
chercheurs étrangers). 

La FMSH a pris sa part dans l’élaboration de 
l’IDEX obtenue par la Comue USPC. Cette 
dernière est appelée à se transformer avec 
la fusion des Universités Paris V et Paris 
VII et de l’Institut de physique du Globe. 
Notre positionnement, comme celui des 
autres partenaires de la nouvelle université 
née de ce rapprochement est en cours de 
redéfinition.

Le départ de deux membres de notre 
direction, Françoise Thibault et Olivier 
Bouin, nous a conduits à la renforcer 
scientifiquement et à mener une réflexion 
renouvelée sur le sens de notre fondation. 
Deux chercheuses, reconnues l’une et 
l’autre à l’échelle internationale, nous ont 

rejoints, donnant une impulsion nouvelle à 
la FMSH  : Ghislaine Azémard, aujourd’hui 
vice-présidente de la fondation, et Laëtitia 
Atlani-Duault, directrice du Collège 
d’études mondiales. Ces changements 
s’inscrivent dans le renouveau culturel 
qui doit faire à terme de notre « maison » 
une véritable fondation d’utilité publique, 
toujours capable d’innovation et de 
souplesse. 

Pour favoriser un fonctionnement bottom up, 
nous avons engagé deux types d’efforts. 
D’une part, nous mettons en place des ou-
tils de gestion nouveaux afin de moderni-
ser notre organisation, qu’il s’agisse de notre 
service de diffusion, des Éditions, de la ges-
tion du personnel ou bien encore de nos 
finances et de notre comptabilité. D’autre 
part, nous promouvons un mode de fonc-
tionnement horizontal : le budget 2017 a 
été préparé à partir des demandes du Co-
mité de pilotage qui rassemble l’ensemble 
des cadres et des responsables de la Fonda-
tion. Par ailleurs, la visite de l’HCERES, préa-
lable aux discussions à venir avec l’Etat pour 
notre prochain contrat quinquennal, a été 
préparée par une auto-évaluation à laquelle 
tous les services ont participé activement.   

Deux déménagements en sept ans, les 
transformations majeures de notre système 
institutionnel (campus Condorcet, Comue 
USPC notamment), le changement de sta-
tuts de 2015, la modernisation de nos outils, 
etc. : notre mutation exige une écoute et 
une attention toute particulières vis-à-vis 
des personnels, qui sont ceux qui la mettent 
effectivement en œuvre. Il y a là un défi 
majeur que l’ensemble de la direction est 
décidé à relever.

Michel Wieviorka



 principaux événements 2017.

 janvier

Semaine Sortir de la 
violence : lancement de 
l’IPEV et de l’ANR SoV, 
Paris, 17-20 janv. 

→→ voir p. 34 

2e Symposium ISPS : ren-
contre des auteurs et des 
responsables de chapitres 
du panel. 
Lisbonne, 26-28 janv.

→→ voir p.35 

février

« L’exil et la migration 
aujourd’hui. Rupture ou 
continuité ? » Conférence 
inaugurale de la chaire Exil & 
migrations. 
Paris, 14 fév.

mars

Parution
Pour une VIe République : 
l’urgence démocratique, 
Gilles Le Châtelier 

MOOC
Le racisme et 
l’antisémitisme,
Un Mooc pour réfléchir à 
l’action antiraciste.

→→ voir p. 47

 mai

Journée d’étude 
« Slavery, Race, Revolutionary 
Abolitionism Yesterday and 
Today » 
Chaire Global South(s) 
Paris, 16 mai

 

Séminaire 
 « Résolution des conflits  
et accords de paix  » 
Plateforme Violence et sortie  
de la violence.
Paris, 27 juin

Entretien du forum 
« Les armées françaises au 
crible des sciences humaines  »  
Paris, 27 juin 

Colloque  
« Penser l’équilibre régional pour 

rebâtir un système global ? »,  
Chaire Géopolitique appliquée, en 

partenariat avec RFI. 
Paris, 16 juin

avril juin



septembre

octobre

Exposition   
« Salope ! et autres noms 
d'oiselles », 
une production de l’Université 
libre de Bruxelles
Paris, 29 sept.-18 oct.

novembre

décembre

Revue 
Langage et société  

fête ses 40 ans  ! 

Récompense
Le projet Cascade  

reçoit le trophée  
«  Les étoiles de l'Europe » 

« L'avenir de la démocratie »  
FMSH /Fondation 
Champalimaud,  
avec Jean-Michel Blanquer, 
Fernando Henrique 
Cardoso et Ricardo Lagos, 
Paris, 23-25 sept.

IPEV  
Tables rondes de mi-parcours  
à New York et Washington D.C
États-Unis, 14-15 nov.

Festival des idées-USPC 
Création de la collection
« Paroles de chercheur,  
images de créateurs » 
Paris, 14-18 nov.

Canal-U
Lancement du prototype P.I.T.S.

En partenariat avec Orange  
→→ voir p. 72

Parution  
Le rap, ça vient d'ici !

Alice Aterianus-Owanga
Coll. le(bien)commun
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Gouvernance

D ans un monde en mutation rapide, bous-
culé par l ’ irruption de nouveaux outils 

numériques,  les institutions doivent déve-
lopper des capacités d’innovation et d’adap-
tation. Il leur faut être agiles et capables de 
se transformer pour réaliser au mieux leurs 
missions. Elles doivent pouvoir expérimen-
ter, évaluer leur transformation et se réajus-
ter mais aussi appliquer rigoureusement des 
règles changeantes (RGPD ou Piste d’audit 
fiable par exemple). On mesure ainsi le défi 
qu’a relevé la FMSH en décidant de se re-
penser dans cette période, non pas dans un 
souci de suivre des modes organisationnelles 

et managériales, mais pour retrouver ses missions initiales et les ins-
crire dans un schéma qui n’avait jamais vériablement été mis en œuvre 
jusque là : celui d’une fondation. Établissement de droit privé, mais ni 
entreprise, ni à but lucratif,  recevant une part prépondérante de son 
budget de la part de l’État, sans être un établissement public ou une 
administration, la fondation a engagé les processus qui doivent aboutir 
à un nouveau modèle.

Le travail de retour sur elle-même auquel la FMSH s’est soumise dans 
le cadre de son évaluation par l’HCERES a été l’occasion de reposer la 
question de son mode de management et de sa gouvernance. Paradoxa-
lement, cette réflexion a été stimulée par les départs de deux membres 
du comité de direction, dont la vice-présidente du Directoire. 

Héritière d’une structure quasi administrative, organisée de manière 
hiérarchique, la FMSH a vu en moins de dix ans sa structure changer 
en profondeur  : 75% de fonctionnaires en 2009, 65% de salariés de droit 
privé en 2017. Un tiers des personnels a été renouvelé entre 2014 et 2017. 
Dans ce monde qui change, la sociologie de la fondation s’est trans-
formée, ce qui a mis en évidence un point crucial :  son mode de fonc-
tionnement correspondait de moins en moins aux attentes et aux com-
pétences d’un salariat rajeuni et ouvert aux technologies numériques. 
D’où la décision d’adopter un mode de direction plus horizontal, faisant 
davantage confiance aux différents directeurs et chefs de service en les 
responsabilisant et en les associant à l’élaboration de la stratégie et à 
sa mise en œuvre. Ainsi, l ’autoévaluation et la construction du budget 
2018 ont été des occasions de travailler avec les services de manière 
bottom up ,  et d’organiser des moments d’échange avec l’ensemble des 
membres du comité de direction pour mieux partager les informations 
en luttant contre la création de « silos ». Les instruments de communi-
cation interne ont également été revus. 

La direction de la FMSH est consciente des difficultés que ces trans-
formations, nécessaires pour affronter les changements du monde 
contemporain, entraînent pour ses personnels. Le dispositif qu’elle met 
en place n’est pas une simple réorganisation, il correspond au projet de 
clarifier le sens et les orientations de la FMSH, de conférer une portée comité de direction
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générale à toutes les activités de la fondation. Il s’agit de mieux mobi-
liser tous les membres de la communauté de travail au profit tout à la 
fois de chacun et de l’ensemble. Ce sera un processus nécessairement 
long. 

Parmi les ajustements nécessaires, la structuration en pôle, qui décli-
nait les missions des statuts rénovés, se révèle difficile à faire vivre, sauf 
à accepter la reconstitution de ces « silos ». Ce dispositif sera ajusté 
dans le courant de l’année 2018 en prenant comme point de départ de 
la réflexion ce qui fait sens dans le fait de s’engager dans une fondation. 

La mise en place des statuts modifiés progresse. Le conseil scientifique 
de la FMSH a été mis en place. Désigné le 13 décembre 2016, il  s’est 
réuni une première fois le 26 juin 2017. Sa composition (disponible p. 7) 
reflète la diversité voulue de la Fondation, diversité des genres, des 
disciplines, des origines. Il a vocation à garantir la qualité de l’ensemble 
des activités scientifiques de la Fondation en étant force de proposition, 
en donnant un avis sur les nouvelles activités et en évaluant les activités 
en cours. Son programme consistera, pour les années qui viennent à :

1)  Examiner par tranche les programmes, projets,  plateformes et 
chaires, à raison de deux ou trois par an, jusqu’à ce que les plus im-
portants au moins aient tous été examinés ; 

2)  Évaluer les activités susceptibles, ou non, d’être reconduites ; 

3) Harmoniser les activités et la procédure conduisant à en lancer de 
nouvelles, ce qui permettra notamment d’expliciter le modèle de 
création d’une chaire.

Le travail sur le règlement intérieur s’est poursuivi. Sous l’égide des an-
ciens statuts, aucun règlement intérieur n’avait été formalisé. Celui-ci 
a donc été réalisé à partir d’une page blanche. Une première mouture a 
été votée par le conseil de surveillance le 13 décembre 2016 et transmise 
au ministère de l’Intérieur. Le conseil de surveillance a pris connais-
sance des observations et propositions du ministère le 7 mars 2017. La 
plupart des observations du ministère ont été adoptées, deux membres 
du conseil, sa vice-Présidente Carine Camby et Béatrice de Durfort, ont 
été désignées par le Conseil pour discuter et trancher éventuellement 
pour le Conseil les tous derniers points qui pourraient encore poser 
problème. Après échanges avec le ministère, un dernier point est en 
suspens, il concerne les frais de gestion appliqués aux Fondations abri-
tées : ce point sera résolu en 2018 et la FMSH applique déjà toutes les 
autres dispositions du règlement intérieur. 

Parallèlement, le Conseil de surveillance a lancé une réflexion sur la 
création d’un Comité d’éthique. 
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Conseil de surveillance

Le Conseil de surveillance, dont la composition et le fonctionnement sont définis 
aux articles 3 et 4 des statuts de la Fondation, nomme les membres du Directoire 
qui dirige la Fondation et agit comme instance de contrôle. 

Composition du Conseil au 19 juin 2018

Membres partenaires institutionnels
Centre national de la recherche scientifique (CNRS), représenté par  

M. François-Joseph Ruggiu, directeur de l’InSHS
École des hautes études en sciences sociales (EHESS), représentée par  

M. Christophe Prochasson*, président 
Conférence des présidents d’université, représentée par  

M. Jean-François Balaudé*, président de l’Université Paris Nanterre
Établissement public du campus Condorcet, représenté par  

M. Jean-Marc Bonnisseau, président
Université de Strasbourg, représentée par  

M. Michel Deneken, président
Fondation nationale des sciences politiques, représentée par  

M. Frédéric Mion, administrateur
Fonds national de la recherche scientifique (FNRS), représenté par  

M. Didier Viviers, président

Membres qualifiés

M. Jean-Jacques Augier, président de l’Alliance française Paris Île-de-France
Mme Carine Camby, déléguée générale de la Cité internationale universitaire de Paris
Mme Béatrice de Durfort, déléguée générale du Centre français des fonds et fondations 
M. Bertrand Jouve*, président du Réseau national des MSH
Mme Sandra Lagumina*, conseillère d’État
M. Jean-Yves Mérindol, professeur à l’université de Strasbourg

Représentants élus du personnel

Mme Nathalie Pitard, titulaire
M. Grégory Faivre, suppléant

Amis de la Fondation

M. Immanuel Wallerstein, président
Représenté par M. Jean-Luc Racine, secrétaire de l’association

Représentant du gouvernement

Mme Dominique Dalmas, inspectrice générale de l’administration, ministère de 
l’Intérieur

*    Christophe Prochasson a été élu Président de l’EHESS le 25 nov. 2017. Jean-François Balaudé a été élu Président de la CPU 
le 15 déc. 2017. Bertand Jouve a été nommé Personnalité qualifiée lors du Conseil de surveillance du 20 mars 2018, suite à 
la démissions de Craig Calhoun le 18 sept. 2017. Sandra Lagumina  été nommée Personnalité qualifié lors du Conseil de 
surveillance du 7 mars 2017.
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Conseil scientifique

Le Conseil scientifique donne son avis sur les grandes orientations de 
la politique scientifique de la Fondation. Il veille à garantir la qualité 
scientifique des ses activités et accompagne ses nouveaux projets en 
évaluant ses principaux programmes. 

Présidente

Mme Claudia Senik, professeur à l’Université Paris-Sorbonne  
et à l’École d’économie de Paris, Paris

Membres

M. Jeremy Adelman, directeur du Laboratoire d’Histoire Global,  
Princeton University

M. Mamadou Diouf, directeur de l’Institut d’études africaines,  
Columbia university, New York

Mme Marie Duru-Bellat, professeur des universités émérite, 
Sciences Po, Paris

Mme Nilüfer Göle, Directrice d’études au CESPRA,  
École des Hautes Études en Sciences Sociales, Paris

M. François Hartog, directeur d’études 
École des Hautes Études en Sciences Sociales, Paris

M. Nobutaka Miura, vice-président de la fondation  
Maison franco-japonaise, Tokyo

Mme Anne-Marie Moulin, directrice de recherche émérite, 
CNRS / Université Paris-Diderot, Paris

Mme Shalini Randeria, rectrice de l’Institut des sciences humaines, 
Vienne

M. Yves Schemeil, professeur émérite de Science Politique,
 Sciences Po Grenoble

Mme Nuria Sebastian-Galles, professeur à l’Université Pompeu Fabra, 
membre correspondant de l’Académie britannique, Barcelone
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Organisation 

Comité  

de pilotage

Michel Wieviorka

Jean-Pierre Dozon

Ghislaine azémarD*

Laëtitia atlani-Duault*

Nicolas Catzaras

Marta Craveri

Claude DarDel

Anne-Claire Delaunay

Grégory Faivre

Didier GérarD

Valérie Gimenez

Chloé lepart

Jean-Luc lory

Martine ollion

Angela proColi

Pascal rouleau

Michel zumkir
Direction  
des ressources humaines

Direction  
des finances

Direction  
de l’immobilier & de la logistique

pôles

services  
supports

{ Direction du développement 
et de la communicationSecrétariat général

DIRECTOIRE

 Président : Michel Wieviorka

 Vice-présidente : Ghislaine azémarD*

 Vice-président : Jean-Pierre Dozon

Recherche &  
Prospective

 
International

Diffusion  
des savoirs

 
Numérique

Infrastructures de 
recherche 
& réseaux 

Huma-Num  
PROGEDO 

RnMSH 
Alliance ATHENA 

RFIEA

Comité de direction

Membres du Directoire &
 Laëtitia atlani-Duault*, Nicolas Catzaras

CONSEIL DE SURVEILLANCE

 Président : Jean-Jacques auGier

 Vice-présidente : Carine Camby

gouvernance

*    Laëtitia Atlani-Duault a été nommée directrice du Collège d’études mondiales au 1er janvier 2018 à la suite d’Olivier Bouin, directeur de 2015 à 2017 ; Ghislaine Azémard a été 
nommée vice-présidente au mois de mars 2018 à la suite de Françoise Thibault, vice-présidente de mai 2015 à juillet 2017.

CONSEIL SCIENTIFIQUE

 Présidente : Claudia senik

 ◆ Gestion de projets
 ◆ Infrastructures, 

systèmes & réseaux
 ◆ Gestion de parc &  

Assistance utilisateurs

 ◆ Coopération  
internationale

 ◆ Programmes  
de mobilité

 ◆ Maison Suger
 ◆ Réseaux :  

fundit, IFRE

 ◆ Bibliothèque 
Laboratoire

 ◆ Éditions
 ◆ FMSH Diffusion
 ◆ Production 

audiovisuelle

 ◆ Collège  
d’études mondiales

 ◆ Plateformes  
scientifiques

 ◆ Programmes  
thématiques

 ◆ Projets de recherche 
(ANR, européens…)

 ◆ Appels à projets
 ◆ Chaires Unesco
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La Fondation  
et son environnement

La FMSH développe une stratégie innovante d'accueil et d'initiatives 
scientifiques partenariales, d'incubation et de portage de services, 
d'infrastructures, d'équipements collectifs et de réseaux. Fortement 
inscrite dans Paris intramuros et à Condorcet, la FMSH met également 
en oeuvre des politiques et actions nationales. Elles s'accompagnent 
du développement de partenariats institutionnels qui s’incarnent dans 
un accord de partenariat avec la CPU pour ATHENA, dans la création 
d'une UMS avec le CNRS et dans un accord avec le CNRS et l'EHESS 
concernant l’accueil des Infrastructures de Recherche.

USPC, la relance du projet IDEX

L  ‘année 2017 aura été celle de la relance du projet de l ’IDEX, et 
2018,  sera celle de son succès. Comme le montre le bilan que 

dresse François Houllier des initiatives et projets scientifiques menées 
ensemble, la FMSH a trouvé sa place dans les projets scientifiques et 
d’internationalisation des SHS que porte USPC. L’année 2018 a été 
et sera consacrée à des perspectives plus institutionnelles. L’IDEX 
reposant sur la fusion des universités de Paris Descartes et Paris Diderot 
et l’intégration de l’Institut de physique du globe de Paris, la question 
des articulations entre l’Université de Paris et les autres membres dont 
la FMSH constitue notre préoccupation centrale.

L’engagement dans le Campus Condorcet

La FMSH a reposé les termes du débat sur son appartenance au Cam-
pus Condorcet. Elle a fortement réaffirmé son adhésion au Campus, 
sa place dans le Grand Équipement Documentaire (GED), dans les es-
paces mutualisés et le financement qu’elle était prête à lui consacrer. Si 
elle se réjouit que les objectifs de la FMSH soient repris par Jean-Marc 
Bonnisseau, elle n’en est pas moins exigeante quant à la réalisation et 
au financement de la phase 2 du projet.

Le soutien aux infrastructures de recherche

La FMSH facilite les synergies en apportant son soutien aux infrastruc-
tures de recherche. Ainsi porte-t-elle, au sein d'une unité mixte de ser-
vice (UMS) avec le CNRS, le Réseau national des MSH qui a vocation 
à labelliser les MSH et à orienter et dynamiser leur activité, en faisant 
circuler l 'information entre elles et en organisant les liens, notamment 
avec les TGIR.

La FMSH héberge également les deux Très Grandes Infrastructures de 
Recherche (TGIR) menant ainsi à bien sa mission de mise en relation 
des grands instruments de recherche avec le RnMSH. Avec le retour 
au « 54 » Raspail, le partenariat avec ces équipements d'excellence s'est 
renforcé pour être le premier établissement à offrir et expérimenter un 
ensemble de services conçus par et avec les chercheurs.

© emmanuelle corne
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Un chantier peut en cacher 
bien d’autres

A ujourd’hui, la construction du Campus par le par-
tenaire Sérendicité dans le cadre du contrat PPP 

se poursuit sur un rythme soutenu, et chacun peut la 
suivre sur notre site internet avec les photos postées 
régulièrement ou encore en participant à une visite de 
chantier. Elle a été mise en valeur récemment avec la 
pose de la première pierre en présence de Frédérique Vi-
dal, Valérie Pécresse, Anne Hidalgo, Patrick Braouezec 
et Meriem Derkaoui. Mais cette avancée spectaculaire 
ne doit pas cacher les nombreux chantiers conduits au 
sein de l’équipe du Campus Condorcet pour offrir dès 
son ouverture à l ’été 2019 des conditions de travail et 
de recherche innovantes et de qualité à tous les usagers. 

Notre objectif est de remplir toutes les missions que la loi de février 
2017 a confiées à l’établissement et qui ne se limitent pas à la construc-
tion du Campus. En effet, nous devons aussi collecter, enrichir, valori-
ser, mettre à disposition et conserver des ressources documentaires ; 
soutenir et faciliter les activités de recherche et de formation, notam-
ment à l’échelle européenne et internationale  ; soutenir et faciliter l’in-
novation, notamment numérique, et la valorisation de la recherche ; 
contribuer à la diffusion des savoirs et de la culture scientifique ; soute-
nir et faciliter la vie étudiante et la vie de campus.

Pour ce faire, nous travaillons étroitement avec l’ensemble des onze 
établissements et organismes membres bien entendu au sein du bureau 
mais aussi grâce aux groupes de travail thématiques qui regroupent 
plus d’une centaine de personnes très impliquées dans cette construc-
tion collective du Campus. Nous anticipons également avec quelques 
partenaires comme l’Institut convergences migrations ou le comité 
d’organisation du congrès mondial d’histoire économique sur le fonc-
tionnement futur du campus pour concevoir dès à présent des disposi-
tifs adaptés aux besoins des chercheurs. 

L’équipe projet GED développe dans toutes ses dimensions la mise en 
œuvre de cette bibliothèque de recherche, laboratoire partagé pour la 
recherche en sciences humaines et sociales, point de convergence entre 
les disciplines, les étudiants et les chercheurs sur lequel seront ados-
sées les humanités numériques. La labellisation l’an dernier comme bi-
bliothèque délégataire du GIS CollEx-Persée dans le domaine Société 
et populations (démographie, sociologie, histoire sociale) est à la fois 
une reconnaissance du travail mené depuis le lancement du projet et 
une obligation à développer de nouvelles actions au-delà du strict péri-
mètre du Campus. Malgré le retard pris dans la réalisation du bâtiment, 
le GED ouvrira bien dès la rentrée 2019, « hors les murs », pour remplir 
ses missions auprès des usagers et assurer la mise à disposition des col-
lections et des archives de la recherche. Le Campus est accompagné 
dans cette conception par une mission conjointe de l’Inspection géné-
rale des bibliothèques et de l’Inspection générale de l’administration de 
l’Éducation nationale et de la Recherche qui se penche plus particuliè-Campus Condorcet
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rement sur la structuration en ressources humaines de l’établissement 
pour répondre au mieux à ses missions en partant de la diversité de la 
situation actuelle.

Nous travaillons aussi à la traduction concrète de nos missions de sou-
tien et de valorisation de la recherche et de l’innovation dans leurs di-
mensions locales, nationales et internationales. Notre ligne de conduite 
est de trouver des actions qui soient une réelle plus-value par rapport 
au travail déjà fait dans les établissements ou leurs Comues. 

En bénéficiant de la venue des TGIR Huma-Num et Progedo sur le site 
et de l’expérience de Biblissima, nous concevons un pôle support des 
humanités numériques apportant un soutien dans les dimensions do-
cumentaires, technologiques et juridiques mais aussi un lieu d’échange 
de bonnes pratiques et de soutien aux formations en particulier à desti-
nation des doctorants. A partir d’expériences déjà menées, par exemple 
sur le thème des migrations, et de l’implantation en lisière du Campus 
de la MSH Paris Nord, le Campus contribuera à la promotion d’une re-
cherche ancrée dans son territoire et innovante par le développement 
d’actions participatives impliquant le public. Enfin, l ’usage des équipe-
ments collectifs du Campus comme l’hôtel à projets et la maison des 
chercheurs doit être pensé pour l’incubation de projets de recherche 
et de réseaux européens transdisciplinaires qui seront à même de favo-
riser les réponses aux appels à projets européens pour combler notre 
déficit en la matière dans les sciences humaines et sociales. 

En charge d’une vision globale du site, nous nous consacrons pleinement 
à la conception d’une vie de campus qui prenne en compte, au-delà des 
conditions de travail, les dimensions de convivialité, de responsabilité 
sociale et écologique, de développement des initiatives associatives et 
culturelles, d’interaction avec notre environnement proche. Nous décli-
nons ces éléments dans les différents espaces, le parc, les bâtiments de 
recherche, la maison des chercheurs, les résidences étudiantes, l’espace 
associatif et culturel mais aussi le pôle socio-médical. Pour anticiper 
sur l’ouverture, nous accompagnons les chercheurs et tous les usagers 
par des évènements permettant de découvrir le site et son territoire, 
visites de chantier, promenades urbaines, journées de présentation du 
territoire avec nos partenaires locaux, conférences Campus Condorcet 
dans des lieux culturels d’Aubervilliers, réunions d’information avec les 
unités de recherche, etc.… 

En conclusion, nous préparons le Campus Condorcet pour qu’il soit un 
lieu où ses membres, et en particulier la Fondation Maison des sciences 
de l’homme, puissent réaliser leur objectif partagé que j’emprunte au site 
de la FMSH : « réaliser un carrefour international pour les sciences hu-
maines et sociales, mettant en synergie communautés et réseaux scien-
tifiques internationaux, et favorisant les dialogues interdisciplinaires ».

Jean-Marc Bonnisseau 
Président du Campus Condorcet
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USPC et la FMSH : un fort 
potentiel de synergies

L a présence de la FMSH renforce les 
synergies entre les membres de USPC 

sur des sujets à forts enjeux sociétaux. 
Elle a ainsi déjà donné lieu à des actions 
communes. 

Du 18 au 20 mai 2016, la FMSH, USPC et 
la Philharmonie de Paris ont co-organisé, 
avec le soutien de l’Association des amis de 
la FMSH, un colloque intitulé « [Re]créer le 
monde ». Ouvert par Edgar Morin, ce col-
loque a placé l’innovation comme maître-
mot en ces temps de mondialisation et de 
pensée globale. Peut-on pour autant en 
faire un synonyme de « création » ? Quels 
sont les acteurs de la création, dans les 
sciences, les arts, l’économie, la culture ou le 
droit ? Quels en sont les espaces, physiques, 
virtuels ou imaginaires ? Voilà quelques-
unes des questions qui ont mobilisé les 
chercheurs en sciences sociales, dans une 
perspective résolument interdisciplinaire. 

En mai 2016, les deux institutions ont éga-
lement lancé un appel à projets sur les nou-
velles formes de mobilisation en France, 
en particulier sur le phénomène «  Nuit 
debout ». La France n’a pas été partie pre-
nante quand ont surgi, au début des an-
nées 2010 et dans plusieurs pays, des mou-
vements à forte charge démocratique et 
culturelle où beaucoup d’analyses ont vou-
lu voir l’émergence d’une nouvelle généra-
tion d’acteurs. En avril 2016, lors d’une mo-
bilisation d’opposition à un projet de loi sur 
le travail, un mouvement de ce type, « Nuit 
debout », s’est installé Place de la Répu-
blique à Paris. Ce phénomène où se sont 
conjugués le virtuel (les réseaux sociaux) 
et l’inscription physique des acteurs dans 
l’espace («  sur des places ») est apparu  
suffisamment important pour que la FMSH 
et USPC décident de soutenir des cher-
cheurs ayant choisi de l’analyser : cet appel 

à projets a eu un fort succès (sur 43 dossiers 
8 ont été sélectionnés).

En 2017, à l’occasion du 10ème anniversaire 
du Conseil européen de la recherche 
(ERC), une rencontre nationale sur le 
thème « Dépasser les frontières en sciences 
humaines et sociales » a été organisée par 
SciencesPo et USPC, avec le soutien du 
ministère de l’Enseignement supérieur et 
de la Recherche. Président de la FMSH et 
rapporteur sur « la place des SHS françaises 
à l’international », Michel Wieviorka et son 
collègue Wim Van de Doel, pro-rector 
de l’Université de Leiden, ont animé 
une table ronde sur le thème « Attirer et 
maintenir les lauréats ERC des sciences 
humaines et sociales en France, rayonner à 
l’international ».

La FMSH a participé à la 2e édition du 
Festival des idées Paris de USPC sur le 
thème de « L’amour du risque ». Le Col-
lège d’études mondiales a proposé le débat 
« L’éducation du désir : les politiques ris-
quées en santé », avec Vinh-Kim Nguyen et 
Laure Hadj, ainsi que l’exposition « Risques 
globaux : l’homme sujet et acteur ». Le Ser-
vice audiovisuel a coordonné la réalisation 
de dix vidéos de vulgarisation scientifique 
autour de « L’amour du risque » donnant la 
parole à des chercheurs comme David Le 
Breton, Michel Wieviorka, Marc Fleurbaey 
ou encore Stéphanie Alexander.

USPC et la FMSH ont enfin manifesté leur 
volonté de lancer des actions communes 
autour des études globales : axe fort de 
USPC, cette thématique est développée par 
le Collège d’études mondiales de la FMSH. 

François Houllier 
Président de USPCUSPC
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L’action nationale de la FMSH

 ■ Implication dans l’Alliance ATHENA

ATHENA regroupe et coordonne les grandes institutions de l’enseignement et de la re-
cherche en SHS (CNRS, CPU, CGE, INED, IRD, INRA, INSERM et CEA) afin de renforcer les 
dynamiques du système de recherche et de bâtir une réflexion prospective de long terme 
dans le domaine des SHS.

 ■ Partenariat avec la Conférence des présidents d’université
Signée le 22 juin 2016, la convention entre la CPU et la FMSH constitue un temps fort 
dans les relations entre la FMSH et le monde universitaire. Plusieurs actions y sont men-
tionnées, parmi lesquelles :

 – Canal-U : en relation étroite avec la MIPNES, service de la DGESIP en charge de l’inno-
vation pédagogique et du numérique, la FMSH travaille à la convergence des outils 
pour que l’ensemble des universités disposent d’une plateforme de diffusion perfor-
mante et attractive.

 – l’Observatoire des SHS : assure le repérage et l’évaluation des innovations méthodolo-
giques, théoriques et organisationnelles qui se font jour en SHS au sein des établisse-
ments de recherche et des universités, en Europe et à travers le monde. Cet observa-
toire doit comporter un sous- portail concernant la recherche en éducation non limité 
aux SHS, et élaboré en lien avec l’ensemble des alliances ;

 – NUMEDIF : garantit la circulation des écrits scientifiques et leur mise à disposition op-
timale tant sous forme dématérialisée (archives, plateformes…) que matérielle (livres, 
revues diffusés en librairie, auprès des bibliothèques ou des particuliers) ;

Ces deux dernières actions ont été jugées prioritaires et la FMSH y a consacré des 
moyens issus de son contrat quinquennal. Cependant, ces actions ont souffert, pour la 
première, du départ de la vice-présidente de la FMSH, pour la seconde, des difficultés 
que le service FMSH Diffusion a dû affronter.

 ■ Accueil de réseaux, nationaux et internationaux

La FMSH mène une politique d’accueil et de soutien à des réseaux français ou interna-
tionaux, ce qui en fait un lieu où se croisent de nombreux acteurs de la recherche. Cette 
politique ne se limite pas à une aide matérielle ni à la mise à disposition de ressources 
concrètes. La fondation s’y implique activement :

 – elle héberge le Réseau national des Maisons des sciences de l’homme (22  maisons 
 implantées sur le territoire), dont elle est membre, et facilite leurs relations avec 
 Huma-Num et PROGEDO (cf. p. 9), avec l’édition et la diffusion des productions 
scientifiques ;

 – elle assure, en partenariat avec le MAEDI, la valorisation de la production scientifique 
du réseau des UMIFRE (réseau des 27 UMIFRE, dont 15 UMR CNRS), via un portail web 
et une revue annuelle ;

 – elle est membre fondateur de l’Institut d’études avancées de Paris, qu’elle a créé et qui 
accueille des chercheurs étrangers  d’excellence dans le domaine des SHS au  bénéfice 
des établissements d’enseignements supérieurs français ;

 – elle héberge le Réseau français des instituts d’études avancées (RFIEA) qui promeut le 
développement des IEA et met en œuvre une action structurante au service de l’inter-
nationalisation des SHS ;

 – elle soutient les activités de l’Alliance  européenne des SHS.
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Retour au « 54 »
 ■ Le France un moment de transition.

La Fondation a occupé cet immeuble pendant 6 années et trois 
mois. Y étaient également hébergés l’EHESS, l’EPHE, le CNRS, la 
COMUE USPC et des services de la Chancellerie des Universités 
de Paris. 

Ce relogement présentait de nombreux inconvénients dont la 
perte de surface de bureaux par rapport au 54 boulevard Raspail, 
l'impossibilité de stocker les collections de la bibliothèque à 
cause de la limitation de la charge au sol, la localisation, qui 
était excentré par rapport à Suger qui héberge les chercheurs 
étrangers, l'immeuble, vétuste, qui nécessitait des opérations de 
maintenance curatives lourdes et couteuses. Enfin, le loyer était 
d’un montant élevé. 

 ■ Le retour sur le site historique de la Fondation.

La Fondation a réinvesti son site historique en avril 2017. Ce dernier a été 
construit par l’État en contrepartie d’un don très important de la Fonda-
tion Ford dans les années 60. La transformation de l’Association Maison des 
sciences de l’homme en Fondation répondait au besoin de disposer d’une 
structure juridique à même d’abriter ce don. L’immeuble est ainsi nommé 
Maison des sciences de l’homme. La portée symbolique du retour au «54» 
est donc majeure et ancre clairement la FMSH au coeur de Paris.

Le retour au « 54 » a également été l’occasion de réaliser l’engagement de 
l’Administrateur lors de l’acquisition du bâtiment de Charenton : les équipes 
des Éditions sont revenues boulevard Raspail, remplacées à Charenton par 
des équipes de la bibliothèque.

L’EHESS, l’EPHE, le CNRS et la FMSH ont accepté de revenir au 54 avant 
la fin du bail du France qui comportait une clause de sortie. Si l’État a ainsi 
économisé près de 25 millions d’euros, le déménagement s’est fait au prix 
d’une nouvelle diminution des m2 disponibles pour les institutions, et en 
particulier pour la FMSH, puisqu’un certain nombre d’activités et de centres 
de recherche auraient dû aller directement du France vers le nouveau Cam-
pus de Condorcet. La FMSH devra, dès que possible, retrouver tout ou par-
tie des surfaces qui étaient les siennes avant le départ vers le France. 

Le déménagement s’est malheureusement déroulé trop prématurément et 
la FMSH a intégré un immeuble dont de nombreux travaux étaient en cours 
de finition et de nombreuses réserves non levées. Des pannes électriques 
et des dysfonctionnements graves tels que d’importantes inondations ont 
contraint à la fermeture de l’immeuble pendant plusieurs jours, ce qui a 
perturbé fortement l’activité des institutions qui ont emménagé dans cet 
immeuble.

À la fin de l’année 2017, l’ensemble des réserves et des GPA n’est pas en-
core levé et des dysfonctionnements graves perdurent que les institutions et 
l’ÉPAURIF s’efforcent de régler.
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Développement et communication

La stratégie de développement de la FMSH envisage le modèle économique 
de cette dernière et sa mutation possible, ses partenariats et son positionne-
ment au sein de l'enseignement supérieur et de la recherche, et l’exercice des 
missions qui lui sont confiées à différents niveaux : régional et local, national 
et international. 

Créée pour mettre en place une stratégie de valorisation des partenariats  
extérieurs reposant sur la valorisation de la signature FMSH, la Direction du 
développement et de la communication (DDC) a poursuivi ses activités de 
prospection et de prise de contact avec des financeurs potentiels, d’une part, 
et ses activités de promotion de la marque FMSH, d’autre part. 

 ■ Construire un réseau de partenaires cohérent

La direction du développement a travaillé en étroite collaboration avec les 
responsables du « Pôle Recherche et Prospective » et du « Pôle Interna-
tional » pour faire de la prospection et finaliser des partenariats avec des 
financeurs. 

En 2017, la FMSH a noué un nouveau partenariat avec l’Open Society Foun-
dations dans le cadre d’un projet d’étude sur l’impact social et politique des 
attaques terroristes en France.  La phase 2 du projet IPEV a également été 
négociée avec la Carnegie corporation of New York.

 ■ Créer un environnement favorable aux interactions avec le milieu de la philan-
thropie internationale.

Après avoir adhéré en 2016 au « Council of Foundations » (COF), association 
d’environ 2000 fondations, la FMSH s’est rapprochée du European founda-
tion center dont elle devient adhérente.

 ■ Renforcer la marque FMSH

L’année 2017 a vu la mise en ligne du nouveau site web de la Fondation ainsi 
que la publication de nouvelles brochures institutionnelles avec la volonté 
de rationaliser et d'harmoniser les formats. Parallèlement, les travaux de réa-
lisation des cahiers des charges visant la refonte des sites des Éditions et de 
FMSH Diffusion ont été menés afin de faire converger l'ensemble des services 
vers un seul et même univers graphique.

Le service Vecteurs numériques a également réintégré la Direction du déve-
loppement et de la communication sous la direction de la responsable de 
communication afin d'articuler le plus finement possible communication 
print, numérique et événementielle.

En partenariat avec le Pôle Numérique, un nouvel outil de valorisation et 
d’enrichissement des contenus a été mis à l’étude et sera déployé au cours 
de l’année 2018.

directeur de développement et de la communication 
Nicolas Catzaras 
 
responsable des partenariats 
Angela Procoli 
 
responsable de la communication 
Chloé Lepart

Chiffres-clés 2017

Site web
 ▶ 184 528 visites
 ▶ 459 839 pages vues
 ▶ 129 239 nouveaux visiteurs

Réseaux sociaux
 ▶ Facebook : 7280 abonnés
 ▶ Twitter : 7350 abonnés
 ▶ Linkedin : 1338 abonnés

Working paper
 ▶ 130 working paper
 ▶ 48 159 téléchargements



Au cœur de ses missions, la Fondation a créé le Pôle 
Recherche & Prospective. Ce pôle comporte 2 volets : 

 ■ le Collège d’études mondiales qui, à travers ses chaires 
de recherche, ses initiatives et ses séminaires, est dédié à 
l’approche globale des grandes transformations contem-
poraines ; 

 ■ un ensemble de dispositifs, parmi lesquels 3 plateformes 
scientifiques, des appels à projets, des programmes thé-
matiques et des chaires Unesco, permettant d’initier et 
d’accueillir des recherches innovantes.

 recherche & . 
 prospective.
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Collège d’études mondiales

Fondé en 2011, le Collège d’études mondiales s’inscrit au sein du pôle Recherche et 
Prospective de la Fondation Maison des sciences de l’homme. Le Collège participe 
à l’analyse des grandes transformations du monde contemporain en proposant un 
environnement de recherche innovant. Il a pour objectif d’encourager la pluridis-
ciplinarité des sciences humaines et sociales et de soutenir et développer de nou-
veaux champs de recherche. 

Le Collège propose différents dispositifs de soutien tels que la chaire, l’initiative de 
recherche ou encore le séminaire. Au sein de ces projets, des chercheurs du monde 
entier sont accueillis grâce à des programmes de mobilité : bourses post-docto-
rales (Gerda Henkel Stiftung, Fonds Axa pour la Recherche, European Research 
Council…), bourses de mobilité (Directeurs d’études associés - DEA de l’EHESS et 
de la FMSH), invitations de courts séjours, en partenariat avec le WZB-Berlin (pro-
gramme de mobilité bilatérale “Changing Societies”), Bétonsalon/Villa Vassilieff, 
IIAS-Leyde…

L’activité scientifique du Collège s’organise en trois axes : Normes et institutions, 
Formes et pratiques du vivre ensemble, et Subjectivités : productions et savoirs. Pour 
illustrer cette activité, seule une partie des chaires est mentionnée dans ce rapport. 
Ce choix a pour objectif de montrer la diversité des thématiques traitées en 2017.

Toutes les chaires du Collège d’études mondiales

 Formes et pratiques du vivre-ensemble

 Saskia Sassen & Richard Sennett |  Villes globales
 Dominique Méda  |  Écologie, travail et emploi
 Ernesto Ottone & Yvon Le Bot |   Destins mondiaux de l’Amérique latine
 Manuel Castells |  La société en réseaux
 Chaire « Ulrich Beck » |  Cosmopolitan Communities
 Hervé Le Bras |  Territoire et population
 Craig Calhoun |  Cosmopolitanism and Solidarity

 Normes et institutions

 Marc Fleurbaey |  Économie du bien-être 
 Michel Foucher |  Géopolitique appliquée
 Nancy Fraser |  Rethinking Social Justice 
 Vinh-Kim Nguyen |  Anthropologie et santé mondiale
 Christian Walter |  Éthique et finance
 Jean-Baptiste Jeangène Vilmer |  Études sur la guerre

 Subjectivités : productions et savoirs
 François Jullien |  L’altérité
 Françoise Vergès |  Global South(s)
 Alexis Nuselovici |  Exil et migrations
 Marc Abélès |  Anthropologie globale du luxe
 René Frydman |  Naissances et sociétés

www.fmsh.fr/college-etudesmondiales 
@lecollege_em

fondateur 
Michel Wieviorka 
 
directrice 
Laëtitia Atlani-Duault / Olivier Bouin  
laetitia.atlani-duault@msh-paris.fr 
 
directrice adjointe scientifique 
Sara Guindani 
 
directrice adjointe, coordination / partenariats 
Gwenaëlle Lieppe 
 
coordination scientifique 
Marie Guérin 
 
communication 
Thaïs de Rodez Benavent / Annick Sardeing  
 
budget/gestion 
Maxime Neveu / Nathalie Marquet 
 
administration / gestion / logistique 
Djamila Benomari 
 
logistique 
Gilles Desfeux 
 
college.info@msh-paris.fr
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Le Collège en chiffres

Activités
 ▶  18 chaires 

 ▶ 7 initiatives depuis 2012, 5 en cours en 2017

 ▶ 30 séminaires récurrents 
 dont 16 séminaires au sein des chaires et plus de 10 séminaires co-organisés ou  
 hébergés.

 ▶ 200 manifestations scientifiques 
 dont 2/3 de séminaires, 70% organisées en interne et 30% chez divers partenaires  
 (BnF, Fondation Gulbenkian, IEA-Paris…).

Chercheurs
 ▶  20 chercheurs  

dont la moitié affilié(e)s à des institutions étrangères (universités de Princeton, Sou-
thern California, Columbia, Montréal, Diego Portales, New School for Social Research, 
London School of Economics and Political Science, Graduate Institute, Genève…)

 ▶ 25 chercheurs associés depuis 2011  
 (universités de Louvain, Stockholm, Kent, Cambridge, Turin, Laval-Canada, mais  
 aussi universités d’Aix-Marseille, Bordeaux, Lorraine, Panthéon-Sorbonne, Saint-Denis,  
 IEP de Grenoble, EHESS, Paris-Dauphine, Nanterre, Sciences-Po…)

 ▶ 48 chercheurs en résidence depuis 2011, 13 en 2017 
 (Allemagne, Danemark, Grande-Bretagne, Irlande, Italie, Pays-Bas, Portugal, Norvège,  
 Argentine, Brésil, Canada, Chili, Chine, Colombie, Corée du Sud, Etats-Unis, Iran,  
 Indonésie, Vietnam, Taïwan…)

 ▶ 29 post-doctorants depuis 2012, 4 en 2017 
 (Allemagne, Belgique, Canada, Chine, Corée du Sud, Côte d’Ivoire, Espagne, Etats- 
 Unis, France, Grande-Bretagne, Italie, Roumanie, Suède, Taïwan, Turquie).

Partenariats
 ▶  3 conventions ministérielles (MESR, MOM, CGET/DVCU)

 ▶ 3 conventions avec des organismes de recherche nationaux (ANRS/INSERM)

 ▶ 6 conventions avec des établissements d’enseignement supérieur français (Paris-Diderot,  
 Paris-Dauphine, Panthéon-Sorbonne) et étrangers (Universités de Pittsburgh,   
 Téhéran) et des institutions culturelles (Bétonsalon/Villa Vassilieff…).

 ▶ 8 conventions avec des fondations ou institutions européennes (Gerda Henkel, Gul-
benkian, Riksbankens Jubileumsfond, Friedrich-Ebert, WZB-Berlin, MCC-Berlin, Kiel  
IfW-Kiel, IIAS-Leyde…)

 ▶ 6 partenariats privés avec des entreprises, des fonds privés ou des associations (ADP, 
 Aire, PSA, Fonds Axa pour la recherche, SMA-BTP, Caisse des Dépôts et Consignations)

Programmes de recherche
 ▶ 1 programme ERC comme 2nd bénéficiaire (Consolidator Grant 2014-2019)

 ▶ 1 projet ERAMUS+ partenariats stratégiques (D-Transform 2014-2017)
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Formes et pratiques du vivre-ensemble

Saskia Sassen & Richard Sennett | Villes globales

La ville est le lieu où s’incarnent et deviennent visibles les conflits sociaux, les injustices so-
ciales, la marginalisation et la construction de nouvelles identités. Elle est le reflet de la com-
plexité contemporaine des échanges entre ses acteurs. Penser la ville implique, au-delà de 
ses formes urbaines, de réfléchir aux pouvoirs politiques et économiques, publics et privés, 
aux dynamiques de reconnaissance ou d’exclusion. Comment penser la ville à l’heure des 
réseaux et d’internet ainsi que de la mobilité interne et internationale des acteurs ? Com-
ment comprendre l’organisation de l’espace, les transports, l’ouverture à une modernité 
soucieuse d’environnement et de démocratie ? Comment la penser en lien avec notre capa-
cité à vivre ensemble ? Tels sont les champs d’étude de la chaire.

Principales activités
 ◆ Séminaire « Global Street », organisée par 

Saskia Sassen : avec notamment Luca Pal-
mas (Université de Gênes), Michel Agier 
(EHESS), Enrico Gualini (Berlin Universi-
ty of Technology), Catherine Visser (Ur-
baniste, Rotterdam), Sébastien Penfor-
nis (Paris), Justinien Tribillon (Bartlett, 
University College, Londres), Mathieu 
Flonneau, (U. Panthéon-Sorbonne), D. 
Tarchopulos, (Université Javerianan Co-
lombie), Iliana Mignaqui (U.niversité de 
Buesnos Aires), Sophie Body-Gendrot 
(Paris), H. Idiha (U. Paris-Saclay), Julien 
Damon (Sciences Po. Paris), Adil Jazouli 
(CGET)…

 ◆ Cycle de rencontres « Atelier-Theatrum 
Mundi », organisé par Richard Sennett 
et John Bingham, avec, Marta Gentiluc-
ci, Alexandra Lacroix, Mercedes Azpili-
cueta, C. Carras, Silvia Maglioni, Graeme 
Thomson….

Équipe
Chercheur associé : Luca Palmas, université 
de Gène 
Chercheurs invités : Doris Tarchopulos, P-U 
Javeriana, Iliana Mignaqui, Université de 
Buenos-Aires, Catherine Visser, Urbaniste 
et Enrico Gualini, Université de Technolo-
gie de Berlin 
Post-doctorants : John Bigham-Hall, 
FMSH/CGET
Coordinatrice scientifique : Véra Vidal

Partenariat
Direction de la ville et de la cohésion 
 urbaine du Commissariat général à l’égalité 
des territoires (DVCU-CGET).
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Dominique Méda | Écologie, travail, emploi

La chaire étudie les évolutions de l’écono-
mie et de nos sociétés, confrontées à la prise 
de conscience que leur rythme de crois-
sance est insoutenable et que nos modes 
de production et de consommation doivent 
être profondément revus. Le cloisonne-
ment des responsabilités et des disciplines 
constitue un frein à la réflexion et l’action. 
La chaire entend surmonter cet obstacle en 
confrontant, débattant et établissant une 
convergence des analyses des chercheurs 
de disciplines diverses (climatologues, bio-
logistes, agronomes, philosophes, juristes, 
économistes, sociologues), de pays diffé-
rents, mais aussi de différents praticiens 
(administrations, syndicats, partis poli-
tiques, ONG, associations…).

Principales activités
 ◆ Cycle de conférences sur les « Reconver-

sions », en partenariat avec Paris-Dau-
phine/IRISSO-CNRS ;

 ◆ Workshop Crisis of Social Reproduction: 
Struggles over Nature, Community, De-
mocracy and Care, à la maison Suger, sui-
vi d’une table ronde à l’IEA-Paris : Crisis 
of Democracy, co-organisé avec Nancy 
Fraser (New School for Social Research, 
chaire Rethinking Social Justice), avec 
Chantal Mouffe, Hauke Brunkhorst et 
Sandra Laugier, IEA de Paris/Maison Su-
ger, mars.

Partenariats
Université Paris-Dauphine

Ernesto Ottone & Yvon Le Bot | Destins mondiaux de l’Amérique latine

L’Amérique latine est pénétrée par des flux globaux en même temps qu’elle se projette hors 
d’elle-même sur une scène mondialisée. Quels sont, en ce début du XXIe siècle, les apports 
du continent à la réflexion et à la recherche en sciences sociales, et, réciproquement, com-
ment des questionnements intellectuels et scientifiques globaux s’inscrivent-ils dans les 
réalités locales, régionales et transnationales ? Après l’effacement du modèle développe-
mentiste et national-populaire du XXe siècle, après les mouvements révolutionnaires et les 
dictatures, après les crises, la vague néo-libérale et les transitions démocratiques, quelles 
analyses et quels paradigmes rendent-ils compte des évolutions en cours dans la région et 
dans ses rapports avec le reste du monde ?

Principales activités
 ◆ Séminaire mensuel en collaboration avec 

la plateforme IPEV « Violence et sortie de 
la violence », FMSH, Paris (cf. p.33)

 ◆ Conférence « Colombie, de guerre lasse », 
avec Eduardo Pizarro, Gonzalo Sanchez, 
Ricardo Peñaranda, Mauricio Garcia, 
Maison de l’Amérique latine, janv.

 ◆ Conférence « Institutionnalité et gouver-
nabilité. Les défis du post-conflit en Co-
lombie », avec F. de Roux, MESR, juin

 ◆ Colloque international « Sortie de la vio-
lence, construction de la paix et mémoire 

historique » : Université nationale, Bo-
gotá, Colombie, juin et FMSH, Maison de 
l’Amérique latine et Alliance française, 
Paris, nov.

Le Collège hors les murs
La chaire est active en France, mais aussi en 
Amérique latine. Parmi ses activités :

 ◆ Colloque international :  « Crise et défis 
de la démocratie représentative : regards 
croisés Europe-Amérique latine », Saint 
Domingue, fév.
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Normes et institutions

Marc Fleurbaey | Économie du bien-être

La demande sociale est importante en ma-
tière de critères de bien-être social, d’iné-
galités et de pauvreté. Les organisations 
internationales, les Etats, les acteurs, les 
mouvements sociaux souhaitent bénéfi-
cier d’indicateurs permettant de guider leur 
action et d’en évaluer les résultats. Une de-
mande plus diffuse mais profonde s’exprime 
pour retrouver une perspective de progrès 
social. Proposer cette perspective suppose 
une réflexion qui allie la détermination des 
possibles et l’identification du souhaitable. 
Les théories de la justice sociale (choix so-
cial, allocations équitables, analyse coût-bé-
néfice, mesure des inégalités et de la pau-
vreté, conception de mécanismes incitatifs 
et fiscalité optimale) jouent un rôle central. 
L’objectif de la chaire est de contribuer à 
mettre en valeur et à dynamiser ce champ 
dans une perspective interdisciplinaire et 
globale.

Principales activités 
Après avoir mené le programme de re-
cherche franco-suédois « Économie et phi-
losophie » (2012-2014), puis le projet ANR 
EquiRisk « Équité dans les environnements 
économiques intertemporels risqués » 
(2013-2015), la chaire a été à l’initiative de la 
création du Panel international sur le Pro-
grès social (IPSP cf. p. 35) qui rassemble 
un réseau mondial et pluridisciplinaire de 
300 chercheurs, dont l’objectif est de rédi-
ger un rapport sur le progrès social et ses 
perspectives.

 ◆ 2e Symposium ISPS : rencontre des au-
teurs et des responsables de chapitres du 
panel, Lisbonne, 26-28 janv. 

Principales publications
 ◆ “Fair management of social risk”, Journal 

of Economic Theory 169: 666–706, 2017 
(co-author: Stéphane Zuber)

 ◆ “Fairness and well-being measurement”, 
Mathematical Social Sciences 90: 119-126, 
2017 (co-author: François Maniquet)

 ◆ « Le problème du choix social est-il réso-
lu ? » Revue économique 68: 13-34, 2017.

Chercheurs associés
Chercheurs associés : Stéphane Zuber, Uni-
versité Panthéon-Sorbonne, Gustaf Arrhe-
nius, IFFS, Stockholm 
Post-doctorant : Alexander Stingl, WZB-Berlin

Partenariats
Princeton University ; Institute for Futures 
Studies, Stockholm ; Riksbankens Jubileums-
fond ; Fondation Gulbenkian (Lisbonne, 
Paris).
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Christian Walter | Éthique et finance

Les crises financières survenues de ces 
dernières décennies ont révélé l’impact 
de la finance sur l’économie réelle et sur 
la société. En dépit d’une forte médiatisa-
tion de la finance, la compréhension de 
ses dimensions éthique et sociétale reste à 
établir, tout comme l’ensemble complexe 
des théories, des modèles, des outils tech-
niques, des réglementations, des acteurs et 
de pratiques professionnelles. 

La chaire instaure un débat intellectuel 
entre professionnels, chercheurs et grand 
public. La réflexion engagée sur l’éthique 
des instruments financiers s’étend à 
l’éthique de la régulation financière et à 
l’analyse des évolutions institutionnelles.

Principales activités
 ◆ Séminaire de recherche mensuel « Éthique 

et finance, les nouveaux enjeux », FMSH-
Université Panthéon-Sorbonne, co-organisé 
avec Emmanuel Picavet et Annie Cot.

 ◆ Conférences « Regards croisés sur l’avenir de 
la finance », organisée par avec le Centre des 
professions financières, janv.-mars-avr.

 ◆ Colloque « Risques, incertitude et Coopé-
rations », organisé par Emmanuel Picavet, 
École de Management de Grenoble) mai

 ◆ Matinales « Philosophie et Finances », orga-
nisée en partenariat avec l’Institut Louis Ba-
chelier, Palais Brongniart, avr.- juin

Publications
 ◆ “Research habits in financial modelling: 

the case of non-normality of market 
returns in the 1970s and the 1980s”, in 
Emiliano, Ippoliti and Chen, Ping (eds.), 
Methods and Finance. A Unifying View 
on Finance, Mathematics and Philosophy, 
Springer, 79-93, avec Boudewijn De Bruin

 ◆ “The extreme value problem in finance: 
comparing the pragmatic programme 
with the Mandelbrot programme”, in 
François Longin (ed.), Extreme Events in 
Finance: A Handbook of Extreme Value 
Theory and its Applications, Wiley, 25-51.

 ◆ “Lévy processes and extreme value theo-
ry”, in François Longin (ed.), Extreme 
Events in Finance: A Handbook of Extreme 
Value Theory and its Applications, Wiley, 
171-193, avec Olivier Le Courtois.

Équipe
Chercheurs associés : Emmanuel  Picavet,  
Université Panthéon-Sorbonne ; Annie Cot,  
Université  Panthéon-Sorbonne ; Patrick 
Turmel, Université  Laval (Montréal)

Partenariats
Groupe SMA ; Université Panthéon-Sor-
bonne, Institut des sciences juridique et 
philosophique de la Sorbonne (ISJPS, UMR 
8103) ; Centre des professions financières

Nancy Fraser | Rethinking social justice

La mondialisation change la façon dont 
nous débattons de la justice sociale. Les dis-
cussions centrées sur la question de ce qui 
est dû en matière de justice aux membres de 
la communauté font désormais place à des 
confrontations sur qui doit être compté au 
rang de membre. La substance de la justice 
sociale n’est pas seule en jeu, mais son cadre 
d’application : une double évolution objet du 
champs d’étude de la chaire.

Principales activités
 ◆ Workshop « Crisis of Social Reproduc-

tion: Struggles over Nature, Community, 
Democracy and Care », à la maison Su-

ger, suivi par une table ronde à l’IEA Paris 
« Crisis of Democracy », co-organisé avec 
Dominique Méda (Université Paris-Dau-
phine, IRISSO, chaire Écologie, travail et 
emploi), Chantal Mouffe, Hauke Brun-
khorst et Sandra Laugier. (cf. p.20)

Équipe 
Chercheuse associée : Danièle Joly, Univer-
sité de Warwick

carnet de recherche 
finethics.hypotheses.org
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Michel Foucher | Géopolitique appliquée

Les mutations majeures qui affectent les relations entre les nations, la réorganisation des 
rapports de force entre puissances établies et émergentes, les défaillances de l’anticipation 
et de la prospective imposent de réinvestir le champ des relations internationales. L’époque 
actuelle est marquée par des changements géopolitiques et stratégiques qu’il convient de 
repenser dans leurs composantes classiques (intérêts nationaux) tout en prenant en consi-
dération les vecteurs d’influence alternatifs, les enceintes de participation à la décision. Ces 
nouveaux formats de négociation, l’instabilité des alliances et des coalitions d’intérêts, la 
diversification des registres de l’influence invitent à renouveler l’analyse. La chaire entend 
contribuer à repenser ce nouvel état du monde et à réfléchir sur la place de la France et de 
l’Europe dans ces nouvelles configurations. La Chaire est active et impliquée au sein de la 
plateforme IPEV (p.33 ).

Principales activités
 ◆ Colloque international « À la recherche 

d’un ordre international durable et 
d’ordres régionaux viables », en partena-
riat avec RFI, Paris, FMSH, juin

 ◆ Journées d’études du groupe franco-iranien 
de dialogue géopolitique, Paris, FMSH, 
sept.

 ◆ « Cartographie et prospective du réseau 
des Alliance françaises », déc.

 ◆ « La Russie et l’Europe dans 20 ans », 
World Policy Conference, IFRI, Mar-
rakech, nov.

 ◆ « États fragiles, États faillis : réflexions géo-
politiques sur les risques de la faiblesse », 
Institut Catholique de Paris, déc.

Publications
 ◆ Atlas géopolitique du Cambodge en Asie et 

dans le monde, Institut Parlementaire du 
Cambodge, trilingue, Phnom Penh, 2017.

 ◆ Vers un monde néo-national, dialogues 
avec Bertrand Badie, CNRS éditions.

Partenariat 
Tarbiat Modares University, Téhéran.

Équipe 
Chercheur associé : Philippe Rousselot, 
Hestia Expertise 
Chercheur invité : Syrus Ahmadi, Center of 
Excellence of Political Geography (Téhéran)
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Vinh-Kim Nguyen | Anthropologie et santé mondiale

La santé est un enjeu majeur de pouvoir à 
l’échelle planétaire. Dans l’ère de la Santé 
mondiale (Global Health), les enjeux sont 
donc autant politiques que médico-épidé-
miologiques. Interdisciplinaire, la chaire 
examine l’interrelation entre les mutations 
épidémiologiques aux Nords et aux Suds, 
les dispositifs de gouvernement des corps 
et l’économie politique de la globalisation.
Cette année la chaire a étudié :
 – Le déploiement d’une nouvelle approche 

de prévention du VIH : la prophylaxie pré-
exposition (Prep) notamment en Afrique 
anglophone et francophone.

 – L’hypothèse d’un lien entre résistance 
aux antibiotiques et exposition aux mé-
taux lourds dans le contexte du conflit au 
Moyen-Orient.

 – La mondialisation de nouveaux outils de 
promotion de la Santé, notamment les 
tentatives de mesurer l’activité physique 
des enfants et la promotion des « jeux 
actifs » dans la lutte contre l’obésité et les 
effets paradoxaux qui en résultent.

Plusieurs projets de recherche sont conduits 
dans le cadre de cette chaire : le programme 
“Eradication: the science and politics of a 
world without AIDS”. Conseil européen de 
la Recherche, ERC, Consolidator Grant, et le 
projet PreP migrants (ANRS-INSERM).

Principales activités
 ◆ Séminaire mensuel « Santé mondiale/Glo-

bal Health » en partenariat avec l’EHESS, 
avec Noëlle Sullivan (Northwestern U., 
E.U), Megan Vaughan (U. College, Lon-
don), Randall Packard (J. Hopkins U., E.U)

 ◆ Workshop « Iraqui Bactery : Anthropology, 
Micro-biology and Sociology of Contem-
porary Wounding », Maison Suger, févr.

 ◆ Workshop « Children’s Play, Public 
Health and Urban Spaces. Bringing Cri-
tique and Practice Together », organisé 
par Stephanie Alexander et Katherine 
Frolich, FMSH, oct.

 ◆ Débat « L’éducation au désir », entre 
Vinh-Kim Nguyen et Laure Hadj, dans le 
cadre de 2e Festival des idées de la Comue 
USPC, nov.

Principales publications

 ◆ “Science, technology, power and sex: PrEP 
and HIV-positive gay men in Paris”, avec 
J Brisson, Culture, Health & Sexuality, 1-12, 
2017

 ◆ “Vaccination and blood sampling accep-
tability during Ramadan fasting month: 
A cross-sectional study in Conakry, Gui-
nea”. Et alt., Vaccine 35 (19), 2569-2574, 
2017

 ◆ “Viral speed: Infrastructure, Connectivi-
ty, Ontogeny; or, Notes on the Molecu-
lar Epidemiology of Epidemics”. Cultural 
Anthropology 32 (1), 28-34, 2017

Équipe 
Chercheuses associées : Laure Hadj, Univer-
sité de Picardie, CEPED ; Séverine Carillon 
(Projet Prep ANRS)
Post-doctorantes : Stéphanie Alexander 
(bourse du Fonds Axa pour la Recherche) ; 
Ramatou Ouédraogo (ERC)

Partenariats
Commission européenne (ERC) ; Insti-
tut des Hautes Études internationales 
et de Développement (IHEID), Genève ; 
ANRS-INSERM
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Subjectivités : productions et savoirs

Françoise Vergès | Global South(s)

La chaire envisage l’étude des Sud(s) comme espaces et temporalités créés par la mondiali-
sation. S’appuyant sur les travaux de l’histoire globale qui permet une « dénationalisation » 
des récits et des périodisations, la chaire invite à réviser une cartographie élaborée à partir 
de l’Occident et par rapport à lui. Il s’agit d’analyser les nouvelles formes de colonisation, de 
racialisation et de prédation, les replis identitaires, les processus d’hybridité ainsi que les 
nouvelles configurations de l’universalisme et stratégies contre-hégémoniques.

Principales activités
 ◆ Rétrospective des films de Trinh Minh-Ha, 

« Travailler sur le fils. Image, don, texte  », 
FMSH/Fondation Gulbenkian, mars

 ◆ Journée d’études « Slavery, Race, Revolu-
tionary Abolitionism Yesterday and To-
day », co-organisée avec Marcus Rediker 
(U. de Pittsburgh), FMSH, mai

 ◆ Projection du film « Enfance Hmong à la 
croisée des chemins », de Safoi Baban-
Hampton, Bulac, mai

 ◆ Atelier IV « Dystopie/Utopie », avec Ka-
der Attia et Olivier Marboeuf, Cité Inter-
nationale des Arts, La Colonie, juin

 ◆ Présentation du livre Le Ventre des 
femmes, Fondation Gulbenkian, avril

 ◆ Professeure invitée au Cogut Center 
for the Humanities, Brown University, 
automne

 ◆ Conseiller pour le programme “Humani-
ties across Borders”, financé par la Mel-
lon Foundation qui réunit un consortium 
d’institutions d’enseignement supérieur 
en Afrique, Asie, États-Unis et Europe (Col-
lège et IIAS-Leyden) dans le but de mettre 
en place un curriculum transversal sur les 
humanités. Workshops 2017 à Guwahati, 
Accra, Mandalay et Chiang-Mai.

Principales publications
 ◆ Le Ventre des femmes, Albin Michel, 2017 

(traduction en anglais, Duke University 
Press)

 ◆ “The Economy of Living Things”, Cata-
logue Oscar Murillo, Jeu de Paume, 2017

 ◆ “Racial Capitalocene” in Futures of Black 
Radicalism, Gaye Theresa Johnson et Alex 
Lubin, Eds, 2017.

Équipe
Chercheurs associés : Marcus Rediker, Uni-
versité de Pittsburgh ; David Theo Gold-
berg, Université de Californie, Irvine 
Chercheurs invités : Trinh Minh-Ha ; An-
tariksa, séjour de recherche en partenariat 
avec la Villa Vassilieff

Partenariats
Ministère des Outre-Mer ; Ministère de l’En-
seignement supérieur et de la Recherche ; 
Ministère de la Culture et de la Communi-
cation, Délégation générale à la langue fran-
çaise et aux langues de France ; Université 
de Pittsburgh ; International Institute for 
Asian Studies (IIAS), Leyde ; Bétonsalon ; 
Villa Vassilieff.
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François Jullien | L’altérité

François Jullien est philosophe, helléniste et 
sinologue. Il a déployé son travail entre les 
pensées de la Chine et de l’Europe. C’est l’un 
des penseurs contemporains les plus tra-
duits dans le monde.

La Chaire sur l’altérité développe ainsi une 
réflexion interculturelle ainsi qu’une philo-
sophie de l’existence invitant philosophes, 
artistes, psychanalystes à interagir avec ses 
travaux.

Principales activités
 ◆ Séminaire hebdomadaire : « De l’être à 

l’autre »
 ◆ Cours méthodique et populaire de philo-

sophie, BnF
 ◆ Conférence de François Jullien, présentée 

par Catherine Millet (Artpress), Maison 
de l’Amérique latine (oct.) à l’occasion du 

numéro spécial Artpress, « Philosophie de 
François Jullien, Des concepts proposés à 
l’art », Maison de l'Amérique latine, oct.

 ◆ Colloque « Ecarts-Ressources. Autour du 
travail de François Jullien », sous la co-di-
rection de Daniel Bougnoux et Philippe 
Ratte, Paris-Diderot/ENS/BnF, déc.

Principales publications
 ◆ Une seconde vie, Paris, Grasset, 2017
 ◆ Dé-coïncidence. D’où viennent l’art et l’exis-

tence ?, Paris, Grasset, 2017

Équipe
Chercheuse associée : Esther Lin, traductrice 
Coordinatrice scientifique : Nathalie Schnur

Partenariats : 
Aéroport de  Paris (ADP) ; PSA Peugeot 
Citroën.

Marc Abélès | Anthropologie globale du luxe

La circulation des produits de luxe est de-
venue une affaire planétaire, elle s’est den-
sifiée et accélérée. Créée en 2016, la chaire 
envisage la question de la valeur du luxe, 
des enjeux politiques et des représentations 
culturelles qu’il mobilise et de la manière 
dont il reflète les transformations du capi-
talisme aujourd’hui. La rareté et la super-
fluité qui caractérisent le luxe, constituent 
pour les chercheurs en sciences sociales 
des caractéristiques à partir desquelles in-
terroger la valeur politique des marchan-
dises et son irréductibilité aux seuls facteurs 
économiques. 

Principales activités
 ◆ Conférence d’ouverture du weekend 

« L’Ethnologie va vous surprendre ! »,  
« Le luxe dans le monde global », organisé 
par le Musée du Quai Branly, mars

 ◆ Conférence inaugurale de la chaire « Une 
folle exubérance : la mondialisation du 
luxe », Fondation Gulbenkian, mai

 ◆ Workshop international « Le luxe est-
il bon à penser ? » , FMSH, juin. Partici-
pants : Johne Armitage (U. Southamp-
ton), Olivier Assouly (Institut de la Mode, 

Paris), Maximo Badaró (UNSAM, Bue-
nos Aires), Lynda Dematteo (CNRS, Pa-
ris), George Marcus (U. California Irvine), 
Viviane Riegel (ESPM, Sao Paolo), Kristin 
Ross (New York U.), Pierre Schneider (U. 
de Franche-Comté), Tania Toffanin (U. 
Padova), Lambert Wiesing (U. Iena).

 ◆ « L’anthropologie et la question du 
luxe », Université Catholique de Louvain, 
novembre

Équipe
Chercheurs associés : Maximo Badaro, Ins-
tituto de Altos Estudios Sociales (IDAES), 
Universidad Nacional de San Martin, 
Argentine, 
Chercheur invité :  Tania Toffanin, Univer-
sité de Padoue, (DEA)

carnet de recherche  
francoisjullien.hypotheses.org
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Alexis Nuselovici | Exil et migrations

Les phénomènes migratoires atteignent de nos jours une ampleur inédite et sus-
citent de graves crises sociétales en Europe et ailleurs. Cette chaire de recherche, 
au carrefour de la sociologie, de la philosophie et des études culturelles, veut re-
nouveler les analyses pour mieux comprendre ces réalités et suggère un change-
ment paradigmatique qui substitue au lexique de la migration une pensée fondée 

sur les notions de condition exilique et d’exiliance afin de redonner un plein sta-
tut existentiel et politique au migrant. Les discours actuels font du migrant une 
figure propre à alimenter chiffres et statistiques. Ils gomment son vécu et ses par-
cours. Or, le migrant est d’abord un exilé, porteur d’une mémoire et d’une histoire 
plurielles, propres à enrichir le vivre-ensemble.

Principales activités
 ◆ Séminaire mensuel et réalisation de courtes interviews des participants : les 

« Valises », consultables sur Canal-U
 ◆ Journée d’études « Que fait-on de l’étranger aujourd’hui », en collaboration avec 

Françoise Vergès, chaire Global South(s), FMSH, juin
 ◆ Colloque international « Politique européenne d’accueil. Éthique de la traduc-

tion », organisé en partenariat avec le Groupe SOS Jeunesse, l’Inalco, Tech-
nische Universität Dresden, Inalco, déc.

 ◆ Participation au Festival des Idées de la Comue USPC, L’Amour du risque, in-
terview d’Ernesto Sferrazza Papa « L’être à risque - l’être en danger »

Principales publication
 ◆ Avec Crystel Ponçonnat, Fridrun Rinner, dir., Littératures migrantes et traduc-

tion, Presses de l’Université de Provence, 2017. Actes du colloque organisé à 
Aix-Marseille Université, juin 2014

 ◆ L’exil et la migration aujourd’hui : rupture ou continuité ? Fondation Calouste 
Gulbenkian, 2017

 ◆ Avec Augustin Giovannoni, dir., Pour une politique hors-sol, Éditions Kimé, 2017.

Équipe
Post-doctorant : Ernesto Sferrazza-Papa, bourse Gerda Henkel Stiftung/FMSH

carnet de recherche 
migrexil.hypotheses.org 
 
facebook 
@migrexil
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Initiatives de recherche

 ■ Documédialité | Maurizio Ferraris

La montée en puissance des techniques de reproduction et d’enregistre-
ment, représentées de manière exemplaire dans le Web, demande de re-
penser la nature de l’information et de la communication, ainsi que les 
rapports entre médias et archives. L’initiative confiée à Maurizio Ferraris, 
professeur de philosophie à l’Université de Turin, explore les tensions 
conceptuelles produites par ces technologies ainsi que la nouvelle articu-
lation créée par le Web entre connaissance, mémoire et pouvoir.

Principales activités
 ◆  Conférence « Une raison pratique pour le Web », Fondation Gulben-

kian, mars
 ◆ Journée d’études « Vérité et Post-vérité au temps du Web »,  

    Collège des Bernardins, mars
 ◆ Conférence, « Post-Truth, Web, Democracy », FMSH, mai

Principales publications
 ◆ L’imbécilité est une chose sérieuse, Paris, PUF
 ◆ Postverità e altri enigmi, Bologna, il Mulino, 2017 (traduction en français 

en cours, aux PUF, sous le titre Post-vérité et autres        
énigmes).

Équipe 
Chercheur associé : Enrico Terrone, Université de Turin

 ■ Aux origines de la mondialisation : histoire économique comparée Europe-Asie  
 | François Gipouloux

Depuis 2013, ce programme de recherche, développé dans le cadre du GDRI Eurasia 
Trajeco, coordonné par François Gipouloux (CNRS-UMR 8173 Chine, Corée, Japon) et 
soutenu depuis 2015 par le Collège d'études mondiales de la FMSH comme initiative de 
recherche, explore une histoire économique comparée (Asie/Europe), en prenant pour 
objet d’étude les institutions économiques et les pratiques commerciales. Il s’agit d’une 
investigation, entreprise sur une vaste échelle temporelle (XVIe-XXe s.), portant sur des 
institutions économiques ayant joué un rôle crucial dans la première mondialisation 
(XVIe s.) et sur la « grande divergence » advenue par la suite entre l’Asie et l’Europe.

Le réseau de chercheurs constitué a permis de structurer une communauté scienti-
fique et de faire dialoguer spécialistes des histoires économiques européenne et asia-
tique sur les méthodes de travail, le traitement des sources, l’élaboration des cadres 
théoriques, la formation des chercheurs et des étudiants. Il a aussi permis de croiser des 
disciplines peu mobilisées pour comprendre l’histoire économique (histoire du droit, 
anthropologie culturelle, géographie historique) et de confronter des problématiques 
dans le champ de l’histoire inter-connectée Europe-Asie.

Principales activités
 ◆ « The Strategies of West European and Chinese Port Cities in Historical Perspective », 

communication au colloque River Societies: Old Problems, New Solutions: A Compara-
tive Reflection about the Rhine and the Yangze Rivers, Fudan U., Shanghai, oct.
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 ◆ Organisation de la 5th EurasiaTrajeco Conference: “Commercial Partnerships and Fi-
nancial Arrangements across the Eurasian Continent—1300-2000”, Macau Scientific 
and Cultural Centre, Lisbone, oct.

Principales publications
 ◆ « Villes portuaires et réseaux marchands en Chine, au Japon et en Asie du Sud-

Est : commerce, piraterie et géopolitique », in Christian Buchet, Gérard Le Bouedec 
(eds.) The Sea in History, The Early Modern World, Boydell Press, Rochester, NY, 2017, 
pp. 391-401.

Partenariats
CNRS, EHESS, FMSH, Hésam, Fondation Chiang Ching-kuo, Institut Universitaire 
Européen (IUE) de Florence, CCCM-Lisbonne.

 ■ Démocratie et économie plurielles  |  Jean-Louis Laville

Penser l’imbrication entre histoire des idées et pratiques sociales, pour mieux comprendre 
les différentes théories contemporaines et le choix de l’économie sociale et solidaire.

Au XXe siècle, les débats politiques et économiques ont été focalisés sur l’opposition 
ou la complémentarité entre marché et État. Ce dualisme réducteur s’est doublé d’une 
focalisation sur les sciences sociales occidentales fortement marquées par une invalida-
tion des savoirs d’action et d’expérience. L’ampleur des défis qui se posent au début du 
XXIe siècle amène à déborder ces cadres de pensée hérités.

Il s’agit donc de dépasser la spécialisation disciplinaire dans les sciences sociales tout en 
mettant en œuvre des dispositifs de production de connaissances interrogeant savoirs 
théoriques et pratiques prenant en compte la diversité des réalités d’un monde global.

Principales activités
 ◆ Conférence « Travail social, Economie sociale et solidaire, Une perspective interna-

tionale, le cas du Maghreb », avec Magali Saussey, Musée social, mai
 ◆ Colloque « Économie solidaire, associations et mouvements sociaux. Une mise en 

perspective historique... », Musée social, juin
 ◆ Summer School sur l’économie solidaire, CES-Lisbonne, sept.
 ◆ Séminaire mensuel « Socioéconomie de la globalisation et de développement : du 

business social à l’économie solidaire », avec Isabelle Guérin, FMSH/EHESS 
 ◆ Premier Forum « Économie solidaire et quartiers populaires », nov.
 ◆ Séminaire « Repenser l’émancipation », avec Michèle Riot-Sarcey, Musée social, nov.

Principales publications
 ◆ Avec G. Pleyers, E. Buccolo, J-L Corragio (dir.), Mouvements sociaux et économie soli-

daire, Desclée de Brouwer et Editions de la MSH, 2017
 ◆ « Au-delà de l’Etat et du marché, l’économe solidaire », The Conversation, juin 2017
 ◆ Avec A Salmon, « Les associations et leur contribution à la démocratie : un défi 

contemporain », Les politiques sociales, 3-4, 2017

Équipe
Coordinatrice scientifique : Marie-Catherine Henry
Chargé d’étude : Laurent Fraisse 

Partenariats
Caisse des dépôts et consignations, Aire, Ville de Paris, Collectif critique
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Séminaires de recherche

 ■ Séminaire de recherche du Collège d’études mondiales

Depuis 2014, ce séminaire est un lieu d’échanges et de réflexion pour les cher-
cheurs qui font face aux changements méthodologiques et épistémologiques 
exigés par la lecture des phénomènes contemporains. Au cours de l ’an-
née, 2017, il a laissé la parole aux chercheurs associés ou invités au Collège 
d’études mondiales,  notamment aux post-doctorants :  Alexander Stingl 
(WZB-Berlin), Ernesto Sferrazza Papa (Gerda Henkel Stiftung), Stéphanie 
Alexander (Fonds Axa).

 ■ Séminaire « Mouvements sociaux et globalisation », Geoffrey Pleyers

Ce séminaire récurent entend d’une part favoriser le débat et les collabora-
tions entre spécialistes de la sociologie des mouvements sociaux et des glo-
bal studies et d’autre part renforcer la perspective d’une sociologie globale à 
partir d’échanges entre chercheurs du Nord et du Sud.

Principales activités
 ◆ Sept séances de séminaire « Mouvements so-

ciaux à l’âge global », FMSH, fév., mars, juin
 ◆ Conférence « La grande rupture du Chili. Ins-

titutionalité politique et acteurs sociaux  », 
avec Manuel Antonio Garretón et Alain Tou-
raine, fév.

 ◆ Conférence « Undoing the Epistemic Disa-
vowal of the Haitian Revolution: A Contribu-
tion to Social Global Thought », Gurminder 
Bhambra, mars

 ◆ Colloque « Social Movements in a Pola-
rized Global Age », Laurence Cox, Markus S. 
Schulz, Geoffrey Pleyers, FNRS-Université de 
Louvain et FMSH, mars

 ◆ Conférence, « Vers un populisme de gauche 
en Europe », Paolo Gerbaudo, FMSH, juin

 ◆ Conférence « Mouvements sociaux en Amé-
rique latine », Miquel Previsto Urrutía et Bet-
ty Espinoza, FMSH, oct.

 ◆ Conférence « Mouvements sociaux et partis politiques en Europe centrale et orien-
tale », Camil Parvu, FMSH, oct.

 ◆ Conférence commune entre les initiatives de recherche de Geoffrey Pleyers, Maurizio 
Ferraris, et Christopher Pollmann « Towards a Temporal Theory of Social Movements: 
Vectors and Events in the Neoliberal Timescape », avec Kevin Gillian, FMSH, déc.

Principales publications
 ◆ Avec Breno Bringel, Protestas e indignación global ,  Buenos Aires, CLACSO, 2017
 ◆ Avec Laurence Cox, Alf Nilsen dir. Social movement thinking beyond the core, 

Interface volume 9(2), 2017
 ◆ Avec Manuel Garza, México en movimientos. Resistencias y alternativas ,  México: 

Porrúa, 2017
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 ■ Séminaire « Accélérations et régulations », Christopher   
 Pollmann

Ce séminaire mensuel, animé par Christopher Pollmann 
(Université de Nancy) est un espace de discussion sur la no-
tion d’accélération dans le sillage de la recherche initiée par 
Hartmut Rosa. En 2017, le séminaire a notamment accueilli 
Romina Boarini, Guillaume Carmino, Bernard Friot, Françoise 
Vergès, Dominique Rousseau, Jan Spurk, Nicolas Oblin et 
Jean-Michel Besnier.

 ■ Séminaire de recherche « Sociologie du Conflit » de Michel  
 Wieviorka et Hervé Le Bras (FMSH/EHESS)

Le séminaire poursuit son enquête sur les mots et les caté-
gories (les notions de peuple, race, laïcité, crise, mouvement 
social, trop souvent repris dans le débat public…) en articu-
lant la réflexion abstraite à l’examen de problèmes concrets. Il 
s’interroge sur la notion d’universalisme et le sens qu’elle peut 
revêtir dans un univers globalisé.

En 2017 le séminaire a notamment accueilli Kathleen Blee, 
professeure de sociologie, vice-doyenne du graduate studies 
à l’Université de Pittsburgh : « Mouvements racistes et d’ex-
trêmes droites américains » ; E. Ottone, titulaire de la Chaire 
Destins mondiaux de l’Amérique latine : « Le déclin du popu-
lisme : l’expérience de l’Amérique latine » ; Peter Wallensteen, 
professeur au département Peace and Conflict Research de 
l’Université d’Uppsala et Richard G. Starmann, Sr. Research 
Professor of Peace Studies à l’Université Notre-Dame, États-Unis : « Ending of conflict 
and the quality of peace ».

 ■ Cycles de conférences « Tout se tranforme », Fondation Gulbenkian

 ◆ Alexis Nouss, « L’exil et la migration aujourd’hui. Rupture ou continuité ? », 
février

 ◆ Maurizio Ferraris, « Une raison pratique pour le Web », mars
 ◆ Carolin Emcke, Michel Wieviorka, Mickaël Foessel, « Table ronde autour 

du livre de Carolin Emcke Contre la haine », paru au Seuil, animée par Adèle 
Van Reeth, France Culture, sept.

 ◆ Olivier Bouin, « La fin de l’intégration européenne telle que nous la connais-
sons », oct.
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Plateformes scientifiques

Les plateformes constituent l’une des récentes initiatives de la FMSH 
en matière de recherche et prospective. Dédiées à des thématiques ca-
pables de mobiliser les SHS et d’intéresser décideurs, acteurs sociaux 
et un plus large public, elles ont vocation à développer des réseaux de 
recherche nationaux et internationaux et à contracter des partenariats 
avec des institutions et des fondations françaises ou étrangères. Espaces 
de production de connaissances et de dialogues novateurs, elles orga-
nisent un panel d’activités et de rencontres (ateliers, séminaires, exper-
tises, colloques internationaux). Deux plateformes sont d’ores et déjà 
bien installées, Violence et sortie de la violence et L’humanitaire dans la 
globalisation.  Une troisième vient de prendre fin, il s’agit du Panel inter-
national sur le progrès social (IPSP). 

Plateforme « L’humanitaire dans la globalisation »

Trois axes ont été particulièrement actifs dans le 
cadre de la plateforme L’humanitaire dans la glo-
balisation en 2017, l’un qui clôt un cycle de sémi-
naires, le second qui, après la collecte, est arrivé 
à sa phase d’analyse des données, et le troisième 
qui a démarré un nouveau projet de recherche.

Ainsi, le séminaire « Capitalisme philanthro-
pique. Quelle redistribution pour quelle aide hu-
manitaire ? » a interrogé, pour une seconde an-
née et par une série d’invitation de chercheurs 
et de praticiens de la coopération internationale 
dans les locaux de la Maison Suger, les nouvelles 
combinaisons entre logique de rentabilité et lo-
gique de solidarité, entre objectifs économiques 
et objectifs sociaux dans les pratiques d’action et 
de coopération de l’aide internationale.

Le projet de recherche sur les rumeurs en temps d’épidémie d’Ebola, étudié via 
deux entrées : dans le monde numérique d’une part, et sur deux terrains spéci-
fiques : la Guinée et la Côte d’Ivoire d’autre part, a conclu sa phase de collecte des 
données. Un ouvrage a été publié, et une série de publications est en cours sur les 
processus de production, circulation et transformation, par les médias tradition-
nels et les réseaux sociaux, de l’information sur Ebola diffusée par les autorités de 
santé et les organisations humanitaires. 

Un nouveau projet de recherche portant sur la philanthropie américaine et l’édu-
cation au Sud a été lancé. La portée et l’impact des organisations philanthro-
piques dans le domaine de l’éducation au Sud n’ont jamais été aussi substan-
tielles. Beaucoup plus qu’un phénomène propre à la philanthropie américaine, il 
semblerait que nous soyons face à un modèle mondial en plein essor. Ce projet 
de recherche vise à mettre en évidence le rôle de la philanthropie américaine 
dans le champ spécifique de l’éducation universitaire publique et privée au Sud, 
et en particulier en Afrique. 

direction  
Laëtitia Atlani-Duault, 

laetitia.atlani-duault@msh-paris.fr 
 

Jean-Pierre Dozon 
dozon@msh-paris.fr 

 
www.fmsh.fr/recherche/24273
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Plateforme « Violence et sortie de la violence »

Créé en 2015, la Plateforme Violence et sortie de la violence met en réseau près de 300 cher-
cheurs de toutes nationalités et de toutes disciplines, afin d’analyser les différentes échelles 
et étapes de la violence, allant de l’entrée dans le phénomène (radicalisation, armement, 
entraînement, passage à l’acte, etc.) à sa sortie (justice transitionnelle, démobilisation, mé-
moire, traumatisme, etc.) en passant par ses métamorphoses (mafia, crime organisé, radi-
calisation numérique, etc.). La Plateforme Violence et sortie de la violence se compose de 
l’Observatoire des radicalisations et de l’Observatoire de la sortie de la violence et réunit 
quatre activités principales :

 ■ International Panel on Exiting Violence   
 (IPEV)

Projet-phare de la Plateforme, lancé en 2016, 
l’International Panel on Exiting Violence (IPEV) 
vise à consolider la structuration de la sortie de 
la violence en nouveau domaine de recherche. 
Pour cela, le Panel rassemble une communau-
té interdisciplinaire et internationale de plus 
de cent chercheurs, constituée en dix groupes 
de travail, abordant les thématiques suivantes : 
radicalisation ; déradicalisation ; salafisme et 
djihadisme ; indépendantisme, séparatisme et 
construction de l’État ; histoire et mémoire ; 
politiques publiques  ; réconciliation et justice ; 
femmes et violence ; reconstruction de l’indivi-
du ; État fort/État faible et violence.

Les résultats seront présentés dans un rapport accompagné de recommandations, destiné 
au monde scientifique, aux acteurs politiques, économiques et sociaux. L’accent sera mis sur 
la situation moyen-orientale, dans une perspective comparatiste qui mobilisera aussi bien les 
processus d’entrée et de sortie de violence observables en Afrique qu’en Amérique latine, en 
Europe ou ailleurs. 

Le lancement du Panel a eu lieu à Paris (18-19 janvier 2017) et a permis aux membres de se 
rassembler pour définir les enjeux et les méthodes de leurs travaux. Il a été suivi d’un col-
loque à Tunis (3-4 juillet 2017) pour que les groupes de travail échangent avec des chercheurs 
du Maghreb. Deux tables rondes se sont tenues à New York et Washington (14-15 novembre 
2017) pour présenter les premiers résultats de l’IPEV. Ces activités ont permis de consolider 
les groupes de travail et de préparer la conférence de clôture prévue à l’Université américaine 
de Beyrouth du 20 au 22 juin 2018, avant la remise du rapport à l’automne.
En partenairiat avec la Carnegie Corporation, le Conseil supérieur de la formation et de la recherche 
stratégiques (CSFRS), le Commissariat général à l’égalité des territoires (CGET), l’ Université américaine 
de Beyrouth et la Fondation Dabran.

 ■ ANR SoV – Sortir de la violence

L’ANR SoV – Sortir de la violence s’inscrit dans le Défi 9 « Liberté et sécurité de l’Europe et 
de ses résidents » et dans l’Axe 3 « Sécurité des personnes et des collectifs ; lutte contre le 
crime, le terrorisme et la radicalisation violente ».

comité de pilotage 
Michel Wieviorka, Jean-Pierre Dozon, 
Yvon Le Bot, Farhad Khosrokhavar, 
Michel Foucher, Hillary Wiesner, 
Adel Bakawan, Serge Hagège, 
Adil Jazouli 
 
coordination 
Vlad Berindei 
Hind Ben Fares 
 
community manager 
Perrine Clabaux
 
www.ipev-fmsh.org 
@exitingviolence

direction 
Michel Wieviorka 
Jean-Pierre Dozon 
 
coordination 
Sabrina Melenotte 
smelenotte@msh-paris.fr 
 
www.fmsh.fr/fr/recherche/24279 
vsv.hypotheses.org
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Le projet part des travaux sur la radicalisation et les violences extrêmes pour aboutir à 
l’analyse de la sortie et la prévention de la violence. La perspective comparatiste et trans-
versale envisage plusieurs terrains en Amérique latine (Colombie, Mexique), en Afrique 
(Côte d’Ivoire), au Proche et Moyen-Orient (Liban, Syrie, Irak) et en Europe (région toulou-
saine, pays basque espagnol).

La recherche a débuté en janvier 2017 et durera au moins 36 mois. Quatre axes sont pri-
vilégiés : 1/ De l’expérience subjective à l’engagement collectif ; 2/ Le passage à l’acte et les 
méthodes d’exécution ; 3/ Comment sortir de la violence (ou ne pas y entrer?) ; 4/ Justice, 
injustice et émotions politiques.
En partenariat avec la MSH-Toulouse, Plateforme Radicalités et régulations.

 ■ Impact social et politique des attaques terroristes

L’Open Society Foundations a décidé de financer des travaux sur l’impact social et poli-
tique des attentats terroristes en France. D’une durée d’un an et demi à partir de juillet 
2017, ce projet a déjà donné lieu à  une cinquantaine d’entretiens et à des enquêtes ethno-
graphiques dans plusieurs villes de France.

 ■ Séminaire de recherche bimensuel
Le séminaire de recherche bimensuel s’est poursuivi pour la troisième année consécutive. 
Il a reçu des chercheurs français et étrangers de renom : Olivier Roy, Bernard Rougier, Scott 
Atran, Elisabeth Claverie, Peter Wallensteen, parmi d’autres. Il s’est ouvert à la comparaison 
socio-historique et géographique en décentrant le regard sur d’autres périodes et pays.

Principaux événements

 ■ Semaine Sortir de la violence
Dans le cadre du séminaire de la Plateforme, du lancement de l’IPEV et de l’ANR SoV, 
une série de rencontres de grande envergure consacrées aux processus de violence et de 
sortie de violence s’est tenue du 17 au 20 janvier 2017. 

 ■ Colloques sur les Accords de paix en Colombie, Bogotá-Paris
Dans le cadre des Accords de paix en Colombie et de l’Année France-Colombie, deux 
évènements internationaux ont été organisés entre les deux pays. 
Le colloque international « Salir de la violencia » a réuni les 12 et 13 juin 2017, à Bogotá, 
Colombie, plusieurs chercheurs colombiens et des membres de l’ANR SoV.
Le colloque « Sortir de la violence, construction de la paix et mémoire historique » a eu 
lieu les 27 et 28 novembre 2017 à Paris. Il a rassemblé d’anciens chercheurs, diplomates, 
anciens combattants et vidéastes à la Maison de l’Amérique latine et à l’Alliance française 
En partenariat avec le Centro nacional de la memoria histórica (CNMH), l’ANR SoV, la 
Chaire Destins mondiaux de l’Amérique latine et le Centre d’analyse et d’intervention 
sociologiques (CADIS).

 ■ Création du Groupe de réflexion sur les radicalisations
Un groupe de réflexion sur les radicalisations a été mis en place en fin d’année pour offrir 
un espace de réflexion à une soixantaine de « jeunes chercheurs » (du master au post-
doctorat) travaillant sur ces thématiques.

direction 
Michel Wieviorka 

Farhad Khosrokhavar 
 

enquêtes 
Sylvain Antichan 

 
www.fmsh.fr/fr/recherche/28631

direction 
Yvon Le Bot 

 
coordination 

Sabrina Melenotte 
 

www.fmsh.fr/fr/recherche/27957
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responsables 
Marc Fleurbaey 
marc.fleurbaey@msh-paris.fr 
 
Olivier Bouin 
olivier.bouin@rfiea.fr 
 
www.ipsp.org 
@ipsprogress

Panel international sur le progrès social  
Repenser la société pour le xxie siècle
En partenariat avec l’Université de Princeton, Center for Human Values/Woodrow Wilson 
School of Public and International Affairs

Depuis 2014, la FMSH et l’Université de Princeton sou-
tiennent activement le développement d’une Plateforme 
internationale dédiée à l’étude globale du progrès social, 
l’International Panel on Social Progress (IPSP). Présidé 
par Amartya Sen, prix Nobel d’économie, l’IPSP a pour 
objectif de préparer un rapport sur l’état mondial du pro-
grès social et de formuler des recommandations pour les 
organisations internationales, les acteurs transnationaux, 
les décideurs publics et privés et la société civile.

Au cours de cette année 2017 et suite à l’achèvement du 
projet de rapport révisé, IPSP s’est engagé sur une intense 
activité de dissémination des recommandations et des analyses du rapport (une 
vingtaine d’événements). Cette activité, qui poursuivra tout au long de 2018, se 
nourrit de la vitalité des réseaux internationaux dans lesquels sont insérés les diffé-
rents auteurs de la plate-forme. Pour un compte rendu exhaustif des événements 
de dissémination voir le site du IPSP à la page « nouvelles et blog ».

Principaux événements

 ■ Conférence du Comité sur la Science pour l’éradication de la pauvreté et la  
 réduction des inégalités (SPEC), déc. 2017, Beijing

Les auteurs d’IPSP Elisa Reis (Ch.1) et Fernando Filgueira (Ch.8) ont participé 
à la conférence et ont présenté les travaux d’IPSP devant un publique 
international.

 ■ Conférence annuelle d’ECFIN, nov. 2017, Bruxelles

 ■ ONG Expo, sept. 2017, New York

 ■ Council for Global Problem-Solving 
IPSP devient membre du Conseil pour la résolution de problèmes mondiaux, 
un cercle d’institutions de recherches engagé sur la présentation d’avis des 
reformes de long-terme au G20 et aux organisations internationales associées.

Partenariats scientifiques, institutionnels et privés

Outre le soutien de la FMSH et de l’université de Princeton, l’IPSP bénéficie, 
entre autres, du soutien de l’Institute for Future Studies (Suède), de la Cornell 
University (États-Unis), du MCC, du ZEW Mannheim, du Ifw Kiel (Allemagne), 
de la Bilgi University (Turquie), de la Friederich Ebert Stiftung (Allemagne), du 
Riksbankens Jubileumsfond (Suède), de la Volkswagen Stiftung (Allemagne), de 
la Russell Sage Foundation (Etats-Unis) et de la Fundaçao Calouste Gulbenkian 
(Portugal), et du CIES-IUL.

Réseaux
En plus de deux sièges à Paris et Princeton, l’IPSP a installé des branches dans 
plus de 30 pays (Allemagne, Afrique du Sud, Bangladesh, Chine, Inde, Islande, Ja-
pon, Mexique, Brasil, Ethiopie, Ghana, etc.) pour faciliter les échanges sur le rap-
port et préparer le lancement après la publication par CUP prévue en mai 2018.
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Programmes thématiques

Le pôle Recherche & Prospective soutient et héberge des programmes dé-
diés à des thématiques novatrices par leurs objets ou leur méthodologie, 
qui s’inscrivent dans 4 axes : « Art et SHS », « Humanités numériques », 
« Monde(s) en mutation » et « Nouvelles conflictualités ». Ces programmes 
sont de dimensions variables (projets pluriannuels, jeunes équipes sou-
tenues dans le cadre d’appels à projets). L’appel à projets constitue un 
nouveau volet de l’une des principales missions de la Fondation : appor-
ter un appui scientifique et matériel à des projets en cours d’élaboration, 
qui gagneront ainsi en contenu et méthodologie, et qui consolideront leur 
réseau de recherche. En 2017, 2 thématiques ont été retenues : « Nouvelles 
conflictualités » et « Art et sciences sociales » ; deux projets de 2 ans ont 
été sélectionnés par un comité scientifique ad hoc.

Art et SHS

 ■ Politiques des images

Le programme « Politiques des images » favorise les collaborations, le dialogue et le 
montage commun de projets scientifiques sur les questions d’iconologie politique 
ainsi que sur la fonction mémorielle et testimoniale des images.

Principaux événements
 ◆ Séminaire Le domaine des Images en collaboration avec Enrico Terrone et  

avec le département d’Arts plastiques de l’Université Paris 8 Vincennes-St De-
nis. Avec les interventions de : Emmanuel Alloa (la politique visuelle de Daech) ; 
Ruggero Eugeni (L’idéologie plenoptique, capturer le monde, s’approprier du 
réel) ; Marianna Liosi (Problématiser YouTube et les vidéo des soulèvements 
en Tunisie en 2011). 

 ◆ Séminaire Les génocides oubliés, images et récits, dans le cadre d’une collabo-
ration avec le Centre International pour la Recherche et l’Enseignement sur les 
Meurtres de Masse, dirigé par Pierre Bayard et Soko Phay. 

 ◆ Projection-débat Après le printemps… l’hiver autour du documentaire sur les 
jeunes tunisiens et le « post » printemps arabe produit par le laboratoire de 
sociologie visuelle de Gênes. Intervenants : Luca Queirolo Palmas, Luisa Stagi, 
Joyce Sebag, Jean-Pierre Durand. 

 ◆ Le programme Politiques des Images participe au Colloque annuel Political 
Concepts à Brown University. Concept présenté « Transparency ». 

© yannis papanastasopoulos

coordination scientifique 
Allison Sanders,  
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programmes thématiques 
Brigitte Dufeutrelle, 
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Hind Ben Fares, 
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 ■ Art Global ? Circulations et engagements artistiques
Ce programme lancé en 2017 vise à mettre au jour les enjeux, les modali-
tés et les conséquences de circulations artistiques engagées et globalisées. 
Quels sont les effets de ces circulations sur les contenus artistiques et les 
parcours des artistes ? De quelle manière le registre artistique se constitue-t-
il comme un répertoire d’engagement, la référence à un art politique est-elle 
ici centrale ? La démarche s’inscrit dans les recherches sur la globalisation 
au croisement d’une socio-anthropologie de l’art et d’une socio-anthropolo-
gie politique. La deuxième problématique rejoint les questionnements sur 
art et migration et plus particulièrement les réflexions sur un « sud global ».  
 
Le programme s’appuie sur une approche comparée dont le premier point 
d’ancrage est l’étude de circulations artistiques en provenance du monde 
arabe vers l’Europe. En 2017, un premier groupe de travail monde arabe/Eu-
rope a été mis en place et une première journée d’études internationale orga-
nisée en septembre 2017. D’octobre à décembre 2017, des recherches de ter-
rain ont été menées au Moyen-Orient. 

 ■ ArtiCité
ArtiCités – groupe de jeunes chercheurs ayant fait des arts un prisme d’étude 
pour appréhender la ville – a poursuivi en 2017 les activités entreprises l’année 
précédente, en visant à la fois à continuer le travail de recherche collectif et lui 
donner une plus grande visibilité à l’extérieur.  Pour ce faire, les membres du 
groupe ont participé ou organisé un certain nombre d’événements :

 ◆ la rencontre annuelle de l’Association of American Geographers lors de la-
quelle Marie-Kenza Bouhaddou et Antonin Margier ont organisé une ses-
sion intitulée « Sense as a field’s experience in geography of arts », ayant 
réuni d’autres membres du groupe (Léa Donguy, Séverin Guillard, Clotilde 
Kullmann), ainsi que des spécialistes internationaux des relations arts et 
ville (Harriett Hawkins, Karen Till). 

 ◆ la deuxième édition de l’Ecole de printemps « Arts et Géographies » organisé 
par Pauline Guinard à l’Ecole normale supérieure de Paris en collaboration 
avec Suzanne Paquet de l’Université de Montréal et à laquelle ont partici-
pé ou assisté un grand nombre de membres du groupe (Marie-Kenza Bou-
haddou, Tatiana Debroux, Léa Donguy, Séverin Guillard, Clotilde Kullmann, 
Antonin Margier, Bertrand Pleven).

 ■ Yif Menga
Jeter un pont entre la performance comme acte politique et la recherche en 
sciences humaines et sociales, créer une plateforme d’échanges où se ren-
contrent artistes et chercheurs pour produire ensemble, au-delà des seuls 
amphithéâtres ou salles de spectacle ; penser la performance issue d’Afrique à 
partir de l’Afrique, guidés en cela par des artistes pour qui la performance et le 
politique sont la matière première de réflexion et d’action au jour-le-jour : tel 
est le projet que cette équipe veut mener à bien sur deux ans, en partenariat 
avec le festival des Récréâtrales à Ouagadougou. Autres partenaires : le théâtre 
du Tarmac (2018), le Point éphémère et Bétonsalon, tous trois à Paris, et, dans 
l’idéal, à Marrakech, le musée MACAAL (2019).

Ce projet porte le titre Yif menga, expression en langue moré du Burkina Faso 
signifiant « Sois toi-même ». Le sous-titre, Performance en dialogues, évoque 
un aspect fondamental de la proposition, celui d’un partage de connaissances 
entre artistes et chercheurs, l’objectif étant de poser ensemble les jalons de 
nouvelles collaborations.

coordinatrices 
Pauline Guinard, Géraldine Molina,  

Camille Boicho, Tatiana Debroux, 
Antonin Margier, Sarah Mekdjian 
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Monde(s) en mutation

 ■ BRICs : Analyse comparative et avenir de l’économie mondiale

Dans le séminaire régulier à Paris, tout en prolongeant l’analyse des questions 
structurelles et conjoncturelles de ces pays et de leurs relations extérieures, 
un certain élargissement est réalisé pour mieux comprendre la variété des dif-
férentes formes de capitalisme et de leurs crises. Dans une perspective com-
parative plus générale, le séminaire confronte les situations des BRICs à celles 
que connaissent d’autres grands pays qualifiés ou non d’émergents. 

Des séances plus ciblées sur de nouveaux thèmes sont également organisées, 
sur « les BRICs face au tournant Trump », sur les enjeux climatiques et d’envi-
ronnement, sur l’intelligence artificielle ou les nouvelles « routes de la soie », 
déterminants dans les transformations en cours et à venir.

Au cours de l’année 2017, le séminaire bi-mensuel réalisé avec l’EHESS et le 
CRBC a tenu onze séances à Paris et co-organisé, un séminaire à Montpellier 
avec l’IRIEC-Université Montpellier 3  et deux conférences internationales au 
Mexique, à Guadalajara/Chapala, avec l’Université de Guadalajara  et à Mexi-
co, avec l’UAM/Azcapotzalo.

 ■ Anthropologie des élections à partir de l’Afrique

Le projet « Réexaminer les élections à partir des expériences africaines » re-
pose sur une approche socio-anthropologique comparative. Il associe une 
analyse quantitative du scrutin avec des enquêtes qualitatives sur l’expérience 
électorale des acteurs impliqués. Son objectif est de mettre en évidence les re-
présentations et les mécanismes qui légitiment les leaders : les modalités selon 
lesquelles une élection produit, ou reproduit, une certaine hiérarchie politique 
sont le résultat de l’action et des perceptions d’un grand nombre d’acteurs, qui 
ne sont pas uniquement, et pas forcement, impliqués dans le vote.

En 2017 le projet a lancé la plateforme Eleqta : un outil numérique permettant 
la saisie, standardisation et référencement des données quantitatives et qua-
litatives par les équipes de recherche, sous forme de texte, photos, vidéos et 
fichiers audio. 

Des campagnes de recherche ont déjà été effectuées en Côte d’Ivoire et en Ré-
publique du Congo (Congo-Brazzaville) en 2016 et 2017, pendant le dévelop-
pement d’Eleqta. D’autres campagnes sont en cours pour couvrir les élections 
de 2017 au Kenya, en Angola, en République démocratique du Congo. 

responsable 
Michel Schiray, 

schiray@msh-paris.fr 
 

www.brics.hypotheses.org 
www.fmsh.fr/fr/recherche/24181
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responsable  
Gilles Lhuilier 
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www.fmsh.fr/fr/recherche/27777 
transnat.hypotheses.org

 ■ Global Legal Studies Network
Le réseau « Mondialisation du droit – Global legal Studies Network » vise à 
relier les chercheurs, praticiens, enseignants, experts, qui consacrent leurs tra-
vaux à la mondialisation du droit. 

Un peu partout, des centres sur la mondialisation du droit dite droit « global » 
ou droit « transnational » sont créés, des programmes d’enseignements et des 
revues lui sont consacrées. Les traditionnelles aires juridiques sont partielle-
ment recomposées par des pratiques et pensées juridiques de plus en plus 
« mondiales ». Apparaît ce que l’on pourrait nommer plus exactement une ré-
gulation et une pensée « transnationale » ou « transcontinentale », au double 
sens de ce qui « traverse » une nation ou un continent mais aussi de ce qui est 
« au-delà » d’une nation ou d’un continent. 

En 2017, le programme « Extractives disputes. La régulation des activités ex-
tractives », en partenariat avec l’Association International de Droit Extractif 
est au cœur du programme de recherche.

En premier lieu, le programme souhaite participer à l’empowerment des 
lawyers – praticien du droit ou chercheurs – d’Afrique ou d’Asie, à travers 
quatre axes  -analyser, réguler, former, relier - afin d’accompagner cette mon-
dialisation du droit qui réalise un basculement de la pratique du droit de l’Eu-
rope et l’Amérique du Nord vers l’Afrique et l’Asie. 

En second lieu le programme vise à structurer la recherche sur le droit ex-
tractif et la mondialisation du droit. Les activités extractives sont en effet des 
« faits sociaux globaux » qui nous aident à comprendre cette mondialisation 
du droit. Il s’agit de développer de nouvelles analyses des industries extractives 
dans la mondialisation du droit en phase avec le « global turn » qui atteint dé-
sormais l’ensemble des sciences sociales, dont les sciences juridiques.

 ■ GRECOL-ALC

Le Groupe d’études et de recherches sur la Colombie, l’Amérique latine et la 
Caraïbes (GRECOL-ALC) participe de la mise en réseau des laboratoires et 
chercheurs sur thématiques interdisciplinaires, pouvant répondre aux défis 
contemporains, dans un esprit de pensée globale et complexe, prenant en 
compte les apports de la recherche dans la conception, l’élaboration et l’éva-
luation des politiques publiques pour le développement humain, social, éco-
nomique, politique et culturel en Amérique latine et les Caraïbes. 

GRECOL-ALC porte une attention particulière au processus d’évolution de 
la société colombienne et à l’apport de la comparaison scientifique interna-
tionale contextualisée, après la signature des Accords de Paix et la sortie de 
la violence du conflit interne armée. En ce sens, GRECOL-ALC travaille en 
étroite collaboration avec la Plateformes Violence et Sortie de la Violence, 
ainsi qu’avec la Chaire Destins Mondiaux de l’Amérique latine du Collège 
d’études mondiales. GRECOL-ALC est également un partenaire privilégié du 
projet de Chaire UNESCO Edgar Morin sur les thématiques de complexité, en 
relation avec le Comité Scientifique de la conférence « Live in a Living City ».

d.r.

responsables 
Nelson Vallejo-Gomez, 
Conseiller du président du directoire  
pour l'Amérique latine 
nvallejog@msh-paris.fr 
 
Angélica Montes Montoya 
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 ■ Mondes caraïbes et transatlantiques en mouvement

Le groupe MCTM a conduit 4 opérations scientifiques au cours de l’année 
2017. Les membres organisateurs en assurent toujours l’animation (Chivallon, 
Nativel, Boukhris, Renault). Ils sont mentionnés ci-dessous quand ils inter-
viennent formellement : 

 ◆ « Formes de domination et voies d’émancipation : Un paradigme indiano-
céanique ? », avec la diffusion d’un extrait de : La grande aventure de l’immi-
gration africaine à Maurice d’Alain Gordon-Gentil, introduit par Véronique 
Acking (doctorante de Paris Diderot-CESSMA), Université Paris-Diderot, avr.

 ◆ « Arriver - S’Ancrer - Tisser . D’Haïti à Montréal, joindre les deux îles », sémi-
naire de Violaine Jolivet (Université de Montréal) autour de son film docu-
mentaire, UMR « Passages », juin 

 ◆ « Afrocentricités : histoires, philosophie et pratiques sociales » (co-organi-
sation avec Nadia Yala Kisukidi de Paris 8, Paris, nov. 

 ◆ « Histoire, politique, indépendances : Afrique, Amérique », Université Paris-
Diderot, déc.

Nouvelles conflictualités

 ■ Transformations contemporaines des règles et pratiques policières, judiciaires  
 et militaires

Ce projet de recherche interdisciplinaire, impliquant sociologues, juristes et 
historiens, interroge comparativement les transformations induites par l’in-
distinction relative entre la guerre et le crime qui caractérise de nombreux 
conflits contemporains dans les règles d’engagement des institutions poli-
cières, militaires et judiciaires en France. Il s’agit d’enquêter sur les manières 
dont, en pratique, les acteurs relevant de ces institutions ajustent leur ac-
tion aux situations dans lesquelles ils sont appelés à intervenir et comment 
ces pratiques viennent à être encadrées par de nouvelles règles légales et 
juridictionnelles.

 ■ Guerre et paix dans l’économie politique du foncier rural

Ce projet collectif porte sur l’analyse des effet des situations dites de « sortie de 
conflit » à partir d’une étude comparée de la Colombie et de la Côte d’Ivoire. 
Dans ce cadre, un dispositif comparatif a été mis en oeuvre, qui articule 
le recueil de données dans les deux pays, aussi bien à l’échelle nationale 
que locale, mais aussi en France et à Bruxelles, auprès des institutions de 
coopération internationale. 

En 2017, trois missions de terrain ont été effectuées en Côte d’Ivoire et des 
enquêtes ont été menées auprès des acteurs en charge de l’administration du 
foncier. Cette enquête se poursuit actuellement dans le cadre du projet ANR 
PWACCOP (Postwar agrarian capitalism : a comparative perspective).

responsable 
cédric Moreau de Bellaing 

cedric.moreau.de.bellaing@ens.fr 
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Humanités numériques

 ■ Wiktionnaire

Le développement de ce programme pendant l’année 2017 a porté sur cinq 
points   principaux :

 ◆ La poursuite du wiktionnaire : enrichissement du corpus de termes décrits, 
élargissement de l’éventail des disciplines concernées, association d’un 
nombre croissant de chercheurs des pays partenaires (invitations, mis-
sions, DEA de Chafik Bakour).

 ◆ Le développement, à côté du pôle « Sciences du langage », d’un pôle « Socio-
logie-économie-anthropologie » animé par Chafik Bakour, Hammou Fadili 
et Patrice Pognan.

 ◆ L’établissement de contacts et le développement de collaborations étroites 
avec la communauté des « Humanités Numériques » : participation à des 
conférences internationales et à leur organisation, création d’un réseau sur 
« les langues peu dotées ».

 ◆ La multiplication des publications : articles, livres, instruments de travail 
(Dictionnaire  raisonné Berbère-Français. Parlers du Maroc, Rabat, 1800 p.)

 ◆ La valorisation et la visibilité accrue des acquis et perspectives du projet 
lui-même, par la participation en particulier d’Hammou Fadili à plusieurs 
réunions internationales.

 ■ ERHAUS

Aux confins de l’art et de la science, mettant en œuvre l’hétérographie – une 
narration modelant des matériaux différents de celui de l’écrit – situé à la croi-
sée de l’art, l’histoire urbaine, de l’histoire de l’art, du patrimoine immatériel, de 
l’informatique et des sciences cognitives, ce projet prend le quartier du Grand 
Châtelet, à Paris, au XVIIIème siècle, comme zone d’étude. 

A travers la restitution numérique, il vise à développer le nouveau concept de 
maquette 5D. Si l’archéologie du paysage sonore offre l’opportunité d’un nou-
vel axe de lecture de l’histoire ordinaire, son volet complémentaire – la ma-
quette 5D – permet une très large diffusion et valorisation. En effet, ce concept 
repose sur la restitution visuelle en 3D, à laquelle s’ajoutent le déplacement à 
la première personne et la dimension sensible avec la restitution sonore. 

Ce travail exploratoire a pour objectif de faire avancer la recherche en matière 
de restitution numérique et modéliser un nouveau média de type documen-
taire en réalité augmentée.

coordinatrice 
Mylène Pardoen,  
mylene.pardoen@ish-lyon.cnrs.fr 
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Projets de recherche nationaux  
et européens
La FMSH coordonne ou est partenaire de projets de recherche nationaux 
et européens (ANR, 7e PCRD, H2020) ainsi que des chaires Unesco, qu’elle 
héberge et accompagne dans leur réalisation.

ANR

 ■ Biolographes

Le projet Biolographes « Création littéreaire et savoirs biologiques au XIXe 
siècle » explore les relations entre littérature et biologie au XIXe siècle. Il 
touche ainsi aux transformations d’un savoir fondamental, lié à la conceptua-
lisation même du vivant. 

Trois objectifs ont été définis :  comprendre les canaux et les modalités de dif-
fusion des savoirs du vivant auprès des écrivains ; analyser l’usage et la fonc-
tion de ces savoirs au sein des œuvres ; modéliser les coïncidences ou les déca-
lages temporels et conceptuels entre histoire des sciences et littérature. 

En 2017, un colloque international a été organisé à la FMSH (25-26 janvier). 
L’équipe a préparé un ouvrage collectif à paraître aux Éditions Hermann et 
l’ouverture d’un second site dédié au corpus des textes étudiés. 

 ■ Light4Deaf

L’activité de 2017 a porté sur 3 axes majeurs. Le premier a concerné la finali-
sation et la validation scientifique collective de 2 questionnaires puis les ques-
tions associées de traduction en LSF et de mise en ligne. Le second axe a porté 
sur la description des patients Usher progressivement inclus dans la cohorte, 
permettant la préparation des entretiens avec ces patients, leurs proches et 
les professionnels qui les suivent. Ceci est associé à la sélection des presta-
taires pour leur interprétation et/ou transcription. Le travail d’observation sur 
un terrain associatif, numérique et de rencontres patients-chercheurs a été 
poursuivi, faisant émerger des premiers éléments d’analyse. Le troisième axe 
porte sur la communication et les échanges scientifiques avec les différents 
partenaires.

 ■ SoV « Sortir de la Violence » (cf. page 33)

responsables 
Sylvain Kerbourc’h 
Sophie Dalle-Nazébi 
socio-usher@msh-paris.fr 
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Projets européens

 ■ CASCADE
CASCADE est un projet de recherche, financé par l’Union européenne et di-
rigé par la Fondation Maison des sciences de l’homme. De 2014 à 2017, CAS-
CADE a réuni huit universités et centres de recherches européens, russes et 
caucasiens autour d’un objectif commun : améliorer la connaissance des évo-
lutions du Caucase.

Le projet a fait dialoguer entre elles di-
verses disciplines (économie, sociologie, 
droit, ethnologie, ...) et a associé des parte-
naires d’Europe de l’Ouest (Université de 
Birmingham, Université de Iéna, SIPRI à 
Stockholm) et des centres de recherches 
russes et caucasiens (Institut de géogra-
phie de l’académie des sciences de Mos-
cou, ICHD en Arménie, RCSS et GFSIS en 
Géorgie).

CASCADE a permis de mieux com-
prendre les réceptions, appropriations et 
exploitations par différents acteurs locaux 
et extrarégionaux des enjeux démocra-
tiques et sécuritaires dans cette région voi-
sine de l’Union Européenne. S’appuyant 
sur un travail de terrain comparatif et in-
terdisciplinaire, les résultats obtenus ont 
contribué au débat académique et permis 
le développement de recommandations 
pour les décideurs européens.

En 2017, le projet CASCADE a reçu le prix 
des Etoiles de l’Europe du Ministère fran-
çais de l’Enseignement Supérieur, de la Re-
cherche et de l’Innovation.

Étoile de l’Europe

En 2017, le projet CASCADE a reçu le prix des Étoiles de l’Europe 
du Ministère français de l’Enseignement Supérieur, de la Re-
cherche et de l’Innovation.

Ce trophée a pour mission de valoriser les équipes françaises qui 
ont choisi l’Europe pour développer leurs recherches et s’ouvrir 
à l’innovation. Il récompense les coordinatrices et coordinateurs 
de projets européens de recherche et d’innovation, portés par une 
structure française.

La cérémonie de remise des Étoiles de l’Europe a eu lieu le 4 dé-
cembre 2017 au musée du quai Branly Jacques Chirac, dans le 
cadre du 4e Forum Horizon 2020. Ce Forum s’est tenu à un mo-
ment où agenda européen - préparation du 9e programme cadre 
- et priorité nationale - renforcement de la participation française 
- se croisent. Pour sa cinquième édition de la remise des trophées 
des Étoiles de l’Europe s’est déroulée sous le haut patronage de la 
Ministre de l’Enseignement supérieur de la recherche et de l’inno-
vation, Madame Frédérique Vidal.

Les lauréats ont été accueillis et félicités par Alain Beretz, direc-
teur général de la recherche et de l’innovation, et par Jean Cham-
baz, président de l’université Pierre et Marie Curie et président du 
jury 2017 des Étoiles de l’Europe.

responsable 
Laure Delcour 
ldelcour@msh-paris.fr 
 
www.fmsh.fr/fr/recherche/27680
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 ■ MigRom

Le programme européen MigRom – « The immigration of Romanian Roma 
to Western Europe: Causes, effects, and future engagement strategies » –  
d’étude des migrations des Roms roumains en Europe s’est terminé en 2017. 
Sous la coordination de l’université de Manchester, ce projet regroupait la 
FMSH, l’université de Grenade, l’université de Vérone et l’institut roumain de 
recherche sur les minorités nationales

Cette dernière année a été consacrée au bilan. La conférence finale a été orga-
nisée à Manchester au mois de janvier 2017.
 
Puis, un ouvrage de synthèse du programme est paru en juillet 2017 :  Matras 
Yaron & Daniele Viktor Leggio, (Eds.), Open Borders, Unlocked Cultures, Ro-
manian Roma Migrants in Western Europe, London & New York, Routledge, 
2017. Deux chapitres y sont dédiés à une sociohistoire des Roms roumains et 
à une anthropologie politique des bidonvilles roms. 

Enfin, le séminaire de recherche a continué et a donné lieu à la publication du 
recueil About, Ilsen and Bodigoni Marc, (Eds.), Présences Tsiganes, Paris, Le 
Cavalier Bleu, 2018.

 ■ Projet EU-STRAT - ‘The EU and Eastern Partnership Countries: An Inside-Out  
 Analysis and Strategic Assessment’

Le projet EU-STRAT, coordonné par la Freie Universitaet de Berlin, porte 
sur la politique européenne de voisinage (Ukraine, Biélorussie, Moldavie, 
Caucase). 

L’équipe de la FMSH couvre plus particulièrement les recherches sur la Mol-
davie, et le positionnement des élites politiques face aux interdépendances 
régionales avec l’Union européenne et la Russie. En 2017, elle a conduit un tra-
vail de terrain en Moldavie, portant sur le positionnement des élites politiques 
face aux interdépendances régionales avec l’Union européenne et la Russie. 

Laure Delcour a participé à deux des working papers du projet et a préparé 
deux articles scientifiques publiés début 2018 dans les revues Contemporary 
Politics  et East European Politics and Society. Enfin, Laure Delcour a participé 
à la conférence de mi-parcours du projet à Vilnius enLituanie et à d’autres 
conférences scientifiques (EISA, Barcelone) ou à finalité pratique (Georgia : 
The European Way, Batoumi).

coordinatrice 
Henriette Asséo, 
asseo@ehess.fr 
 
www.fmsh.fr/fr/recherche/27749 
www.25ansbidonvilles.org 
migrom.humanities.manchester.ac.uk 
urbarom.hypotheses.org/category/carnets/migrom

responsable scientifique 
Laure Delcour 
ldelcour@msh-paris.fr 
 
www.fmsh.fr/fr/recherche/27892 
eu-strat.eu
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Chaires Unesco

 ■ Chaire ITEN – Innovation, Transmission, éditions numériques

Dédiée à la recherche et à l’expérimentation sur les nouvelles modalités de 
médiation et de transmission par le numérique, la Chaire regroupe des cher-
cheurs internationaux spécialistes des questions numériques qui travaillent 
sur le mode d’un continuum Recherche, Expérimentation, Formation.
 

En 2017, six  projets de recherche expérimentation étaient menés par la chaire 
UNESCO ITEN dont :

 ◆ « Dynamicarte : modélisation de plateforme collaborative », Labex Arts H2H ; 
 ◆ « Ma classe 3.0 » conception, développement, évaluation d’une plateforme 

de parcours numériques d’apprentissage adaptatif avec tuteur virtuel. Lau-
réat de l’appel à projet e-Éducation « Services et contenus numériques in-
novants pour les apprentissages fondamentaux à l'École  » ;  

 ◆ « Data et Musée », une plateforme interopérable d’agrégation de données 
des institutions culturelles. Lauréat de l’appel à projet du FUI  « Recherches 
et Développements collaboratifs » ; 

 ◆ « DED –Lab », un contrat ce coopération théorique et expérimental sur les 
médiations numériques culturelles, Bnf.

 ■ Chaire Bernard Maris Economie, sociétés

Portée par la FMSH et ALISS, cette chaire vise à articuler savoirs acadé-
miques, enseignement, expérience et médiatisation, pour contribuer à la re-
fonte épistémologique de l’économie.

Projets de recherche accueillis
Le Pole Recherche et Prospective héberge deux projets lauréats de l’appel 
à projets 2017 du Réseau national des Maison des Sciences de l’Homme, 
lancé conjointement avec le CNRS et le MESR.

 ■ Projet LAWTISME 
« Droit et autisme dans la France contemporaine : enjeux sociaux et politiques de 
la représentation scientifique des troubles du spectre autistique en droit », porté 
par Géraldine Aïdan.

 ■ Projet VisiAutrices
« Visibilité des femmes de lettres dans l’enseignement du secondaire et du 
supérieur », porté par Philippe Gambette.

responsable 
Ghislaine Azemard  
ghislaine.azemard@msh-paris.fr 
 
www.fmsh.fr/recherche/24178 
chaire.fr/



 international..

L’internationalisation de la recherche est une dimension fon-
damentale de la politique de la Fondation. Elle s’y emploie 
en développant un vaste réseau de partenaires : fondations, 
académies étrangères, partenaires d’envergure régionale et 
continentale. 

Ces partenariats bilatéraux et multilatéraux permettent à 
la Fondation de soutenir de jeunes chercheurs de toutes 
nationalités et d’encourager la création d’équipes interna-
tionales et pluridisciplinaires de recherche qui travaillent 
sur des projets communs.
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Coopération et mobilité

L a mobilité des chercheurs est l ’ instru-
ment principal de la politique d’interna-

tionalisation de la recherche de la FMSH et 
s’organise autour de plusieurs programmes 
cofinancés par le MENESR, le MEAE, et de 
nombreux partenaires internationaux  tels 
que la Deutsche Forschungsgemeinschaft 
(DFG) ou la Fondation russe pour la re-
cherche fondamentale (RFBR).

Depuis 2017 le Pôle International a initié, en 
synergie avec la Direction du Développement 
et de la Communication (DDC), une straté-
gie centrée sur la construction d’un nouveau 
pool  de partenaires qui ont un mandat régio-
nal et en réseaux (UNIMED, ACSS, UMIFRE, 
RnMSH, GIS), tout en préservant les partena-
riats établis depuis longtemps en Europe et 
en Amérique Latine. 

Avec ces partenaires, la FMSH déploie une 
politique de mobilité entrante et sortante, 
qui s’adresse aux postdoctorants comme aux 
chercheurs expérimentés de toute nationalité. Les deux programmes 
de mobilité individuelle dont bénéficient les chercheurs issus d’insti-
tutions de recherche françaises et internationales, sont le programme 
Directeurs d’études associés (DEA) et le programme ATLAS pour les 
postdoctorants conduit en partenariats avec de nombreuses UMIFRE, 
institutions et centres de recherche en Europe.

Le soutien d’équipes internationales de chercheurs travaillant sur des 
projets communs, reste une priorité des différents programmes col-
laboratifs :  le programme régional France, Amérique latine, Caraïbe 
(PREFALC), le programme franco-russe et les ateliers trilatéraux à la 
Villa Vigoni conçus à la fois pour promouvoir des collaborations entre 
chercheurs français, allemands et italiens et pour encourager l ’usage 
des trois langues.

La FMSH poursuit également sa mission de soutien aux milieux intel-
lectuels évoluant dans des conditions politiques difficiles. En 2017 elle a 
ainsi soutenu la recherche et l’enseignement supérieur en Asie centrale, 
Hongrie, Iran, Russie, Turquie, et Ukraine. 

Enfin, en 2017 le Pôle International a soutenu de nombreuses manifes-
tations scientifiques en France mais aussi à l’étranger. En Ukraine,  le 
concours de la FMSH a par exemple permis d’organiser des conférences 
sur «L’Héritage des Lumières et la démocratie libérale» en partenariat 
avec l’Académie Mohyla.

directrice  
Marta Craveri 
 
directeur adjoint  
Falk Bretschneider 
 
coordinatrice  
Marion Fanjat 
 
équipe 
Hind Ben Fares 
Alexandra Duperray 
Pierre-Antoine Legrix 
Bénédicte Rastier 
Olga Spilar
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Programme ATLAS

L e programme Atlas est un dispositif de mobilité internationale original dans le pano-
rama du financement de la recherche en SHS. Conçu pour les jeunes chercheurs confir-
més qui souhaitent effectuer un terrain de recherches postdoctorale de 2 à 6 mois, il 
repose sur un solide réseau de partenaires nationaux et internationaux couvrant 59 
pays. 

D epuis son lancement officiel en 2015, le 
programme Atlas a proposé 34 appels 

à candidatures et a permis de soutenir 121 
chercheurs à la fois sur le volet de mobilité 
entrante (accueil en France d’un chercheur 
rattaché à une institution de recherche à 
l’étranger) et sur le volet de mobilité sor-
tante (accueil d’un chercheur français ou 
européen au sein d’un centre de recherche 
étranger). 

Les forces du programme Atlas :

 ◆ Une couverture large des disciplines en 
SHS et le soutien à des recherches origi-
nales grâce à des appels à candidatures 
blancs ;

 ◆ Des appels à candidatures proposés en 
partenariat avec de nombreuses institu-
tions et réseaux qui permettent de tou-
cher une vaste communauté de cher-
cheurs ;

Depuis 2017, le déploiement d’un axe du 
programme centré sur le monde arabe et 
la Méditerranée avec l’entrée de nouveaux 
partenaires d’envergure régionale tel que 
UNIMED (Union des Universités de la Mé-
diterranée) et l’Arab Council for the Social 
Sciences (couvrant les 22 pays de la ligue 
Arabe), l’IFPO (Proche-Orient), le CEFAS 
(Péninsule arabique) et le CEDEJ (Egypte). 
Cette logique de régionalisation fait écho à 
la volonté du programme d’accompagner  
des chercheurs originaires de pays dans les-
quels les SHS sont peu soutenues.

En 2017, 47 chercheurs ont bénéficié du 
programme Atlas, 30 en mobilité entrante, 
17 en mobilité sortante.

Le programme Atlas bénéficie du soutien 
de la Délégation aux relations européennes 
et internationales et à la coopération 
(MEN/MESRI)atlas@msh-paris.fr

PARTENAIRES DU PROGRAMME ATLAS ET PAYS CONCERNÉS

international

rapport d’activité 201748



international

rapport d’activité 2017 49

Programme de soutien aux manifestations 
scientifiques 

G râce au programme de soutien aux 
manifestations scientifiques, la FMSH 

vise à la fois à encourager les thématiques 
innovantes en SHS et à favoriser la dimen-
sion internationale de la recherche. Le pro-
gramme permet ainsi de financer la prise 
en charge de chercheurs étrangers qui par-
ticipent à des évènements scientifiques qui 
se déroulent en France. 

Deux appels à candidatures par an sont pu-
bliés sur le site internet de la Fondation, en 
janvier et septembre.

En 2017, 8 projets ont pu être appuyés, 
notamment le colloque « Objets connectés. 

Nouvelles  perspectives pour un 
développement intelligent », organisé 
par la chaire Unesco Pratiques émergentes 
en technologies et communication pour le 
développement de l’Université Bordeaux 
Montaigne et les journées d’études 
internationales « Masculinités socialistes. 
Les hommes en Europe de l’Est - ruptures, 
transformations et continuités au 
XXe  siècle » organisée par le CERCEC, et 
«  Où sont les bibliothèques spoliées par 
les nazis ? Tentatives d’identification et de 
restitution » organisée par l’École Nationale 
Supérieure des Sciences de l’Information et 
des Bibliothèques (ENSSIB).

Partenariat FMSH-Conseil Arabe pour  
les Sciences Sociales (CASS)

C e partenariat d’importance, initié en 
2017, répond à la volonté de renforcer 

la circulation des chercheurs et des idées en 
SHS entre l’Europe et le monde arabe. 

En effet, le CASS, qui couvre les 22 pays de 
la Ligue Arabe, est une structure originale et 
unique dans la région arabe. Il vise à créer et 
consolider un « espace de recherche arabe » 
dans et à travers lequel les chercheurs, les 
idées et les ressources peuvent circuler 
pour soutenir le développement de la pen-
sée et contribuer à la décision politique. 

C’est par le lancement d’un programme de 
mobilité de 3 ans, ouvert aux postdoctorants 
arabes, que le partenariat a pris forme dans 
un premier temps. La première édition a 
généré 28 candidatures. 5 postdoctorants 
seront accueillis par une institution de 
recherche française pendant 3 mois en 2018 
afin de conduire leur recherche et d’élargir 
leurs réseaux. 

De nouvelles actions de coopération entre 
la FMHS et le CASS devraient voir le jour 
dans le sillage de cette première action 
commune. 

manifscientifiques@msh-paris.fr  



Soutien aux projets de recherche  
franco-russes
Dans le cadre de leur partenariat,  la Fon-
dation russe pour la recherche fondamen-
tale (RFBR) et la FMSH lancent conjointe-
ment tous les ans au printemps un appel à 
projet qui permet de financer sur trois ans 
des équipes franco-russes travaillant sur un 
projet commun. Ces projets ont une voca-
tion d’incubation et doivent permettre de 
constituer des réseaux de recherche sur le 
long terme.

En 2017, deux projets ont ainsi été retenus. 
Le premier, intitulé « L’alimentation, un pa-
trimoine culturel : caractéristiques, muta-
tions, métissages », est le fruit d’une collabo-
ration entre l’Université François Rabelais 
de Tours qui a porté le projet d’inscription 

du « Repas gastronomique des Français » à 
l’Unesco, et la North-Eastern Federal Uni-
versity (NEFU) de Yakutks qui travaille sur 
les populations autochtones de Yakoutie.

Le second rassemble des chercheurs du 
CNRS, de l’Académie des sciences de Rus-
sie ainsi que de la Maison Pouchkine au-
tour du projet de renforcer la réception de 
Pouchkine en France. Le projet « Alexandre 
Pouchkine : de l’écriture plurilingue à la tra-
duction » doit en effet permettre de mon-
trer en quoi l’œuvre de Pouchkine peut être 
d’une grande actualité pour la réflexion 
et la création littéraire notamment en 
s’appuyant sur la démarche créatrice du 
plurilinguisme. francorusse@msh-paris.fr

international
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Programme de Directeurs d’études associés

C réé en 1975 à l’initiative de Fernand 
Braudel, le programme de Directeurs 

d’études associés, est un programme de 
mobilité internationale qui permet d’inviter 
en France sur des périodes de quatre à six 
semaines, des personnalités scientifiques 
étrangères originaires de tous les conti-
nents. C’est le plus ancien et le plus impor-
tant programme de mobilité internationale 
de la Fondation. Il propose annuellement 
un total de 57 mois chercheurs. 

Trois appels à candidatures par an sont pu-
bliés en janvier, avril et septembre.

Le programme DEA s’adresse  à des profes-
seurs ou chercheurs confirmés étrangers, 
de toutes nationalités, titulaires d’un docto-
rat et âgés de moins de 65 ans au moment 
du séjour. Les projets de recherche  soumis, 
une fois expertisés, sont sélectionnés par une 
commission composée du Président et de 
responsables scientifiques de la FMSH ainsi 
que de spécialistes extérieurs à la Fondation.

De nombreuses personnalités scientifiques 
de renommée internationale ont été invitées 
en France au titre de ce programme, contri-
buant ainsi à la formation et au développe-
ment de réseaux de coopération scientifique.

candidatures.dea@msh-paris.fr

DISCIPLINES  DES 57 CHERCHEURS DEA INVITÉS EN 2017

Chiffres clés

 ▶ 54 chercheurs invités dont 3 à l’Institut 
d’Etudes Avancées de Paris (séjours de 2 
mois dans le cadre d’une convention entre 
les 2 institutions).

 ▶ 21 nationalités représentées 



Programme régional France,  
Amérique latine, Caraïbe (PREFALC)

C réé en 2002 par le ministère de l’Édu-
cation nationale, de l’Enseignement 

supérieur et de la Recherche (MENESR), le 
ministère de l’Europe et des Affaires étran-
gères (MEAE) et la FMSH, puis rejoint par 
l’Institut de Recherche pour le Développe-
ment (IRD) entre 2007 et 2016, le PREFALC 
soutient des projets de coopération univer-
sitaire coordonnés par des établissements 
d’enseignement supérieurs français, en par-
tenariat avec au moins deux établissements 
universitaires latino-américains et/ou cari-
béens de pays différents.

Le programme permet de financer pen-
dant deux ans la mobilité d’équipes d’ensei-
gnants-chercheurs souhaitant réaliser des 
missions d’enseignement de niveau master, 
quelle que soit la discipline.

Un appel à candidatures est publié chaque 
année au mois de février.

Objectifs

 ◆ Développer les échanges et l’offre de for-
mation de niveau master entre des éta-
blissements d’enseignement supérieur 
français, latino-américain et/ou cari-
béens ;

 ◆ Soutenir la mobilité des enseignants-
chercheurs pour la réalisation de mo-
dules de formation, intégrés au sein de 
masters français, latino-américains et 
caribéens et donnant droit à une recon-
naissance des périodes d’études (crédits 
ECTS) ;

 ◆ Permettre des synergies avec des pro-
grammes préexistants (FITEC, ECOS, 
COFECUB, STIC & MATH AMSUD, 
ERASMUS +, etc.) ;

 ◆ Encourager le développement d’un vivier 
de futurs doctorants dans les établisse-
ments partenaires ; 

 ◆ Contribuer à la mise en place de nou-
velles collaborations ou à l’émergence de 
réseaux académiques régionaux.

Chiffres clés
2002-2017

 ▶ 2 M€ de financements accordés
 ▶ 130 projets
 ▶ 500 partenaires français, latino-améri-

cains et caribéens
 ▶ Plus de 20 pays latino-américains et cari-

béens impliqués
 ▶ 6 000 étudiants bénéficiaires au travers 

de 1 000 modules enseignés 

En 2017, 6 nouveaux projets ont été soute-
nus pour une durée de 2 ans. 

prefalc@msh-paris.fr

Les humanités numériques  
au cœur du dispositif PREFALC 2017

Parmi les projets sélectionnés en 2017, le PREFALC apporte son 
soutien à un projet dont l’objectif est de promouvoir la formation 
et la recherche en humanités numériques. Le projet, coordonné 
par l’Université Paul-Valéry Montpellier 3 (France), en collabora-
tion avec l’Université de Caldas (Colombie) et l’Université de Piu-
ra (Pérou), repose sur la mise en œuvre de modules de formation 
innovants à travers une mise en perspective de masters en huma-
nités numériques. 
L’objectif du projet s’articule autour de quatre secteurs :

 ◆ Création d’un espace commun pédagogique et de recherche ;
 ◆ Elaboration et organisation de contenus pédagogiques parta-

gés ;
 ◆ Mise en œuvre conjointe de pratiques techno-pédagogiques in-

novantes ;
 ◆ Mise en perspective de métiers émergents.

international
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Les ateliers trilatéraux 
à la Villa Vigoni
Programme phare de la FMSH depuis 2004, 
les ateliers trilatéraux à la Villa Vigoni conti-
nuent à mobiliser fortement la communau-
té scientifique européenne en SHS. Conçus 
par la Deutsche Forschungsgemeinschaft 
(DFG), la Villa Vigoni – Centro Italo-Te-
desco per l’eccellenza Europea et la Fon-
dation Maison des sciences de l’homme, ils 
ont vocation à promouvoir et renforcer les 
collaborations entre chercheurs français, al-
lemands et italiens en encourageant l’usage 
de ces trois langues dans le cadre d’une dé-
marche scientifique innovante. 
Le programme s’appuie en effet sur une 
architecture originale : chaque « atelier » 
comprend une série de trois rencontres de 
plusieurs jours, organisées à la Villa Vigoni, 
pendant lesquelles des chercheurs issus des 
trois pays partenaires et des participants 
extérieurs travaillent sur une thématique 
construite autour de la coopération trilaté-
rale franco-germano-italienne.
Depuis les débuts du programme, une qua-
rantaine d’ateliers ont eu lieu, donnant à 
plus de 600 participants et invités interna-
tionaux l’occasion d’échanges scientifique 
féconds.

Un appel à candidatures est publié chaque 
année au mois de janvier. 
Pour chaque projet retenu, trois coordina-
teurs scientifiques issus des trois pays re-
présentés assurent la bonne tenue de l’or-
ganisation des ateliers.

Huit ateliers de recherche en 2017
 ◆ Révoltes et cultures visuelles dans 

l’Europe moderne, coordonné par Alain 
Hugon (Université de Caen), Francesco 
Benigno (Università di Teramo) et Malte 
Griesse (Université de Constance) ;

 ◆ Entre traditions nationales et réorga-
nisations européennes : les politiques 
sociales en tensions, coordonné par : 
Jay Rowell (Université de Strasbourg), 
Yuri Kazepov (Università di Urbino) et 
Nikola Tietze (Hamburger Institut für 
Sozialforschung) ;

 ◆ Rationalité humaine : les points de vue 
probabilistes, coordonné par Jean Baratgin 
(Université Paris 8), Giuseppe Sanfilippo 
(Università di Palermo) et Stephan Hart-
mann (Ludwig Maximilians-Universität) ;

 ◆ L’identité menacée - l’étranger mena-
çant. Communication socioreligieuse 
dans la prédication et le théâtre à la fin 
du Moyen-âge et au début des Temps 
modernes, coordonné par Darwin Smith 
(CNRS), Giorgio Caravale (Università Roma 
Tre) et Andreas Holzem (Universität Tü-
bingen) ;

 ◆ Causa contractus : à la recherche des 
conditions de l’efficacité de la volonté 
contractuelle, coordonné par Emmanuelle 
Chevreau (Université Paris 2 Panthéon-As-
sas), Tommaso dalla Massara (Univertità di 
Verona) et Martin Schermaier (Universität 
Bonn) ;

 ◆ Le droit privé à l’époque post-civile. 100 
ans de droit privé social en Allemagne, 
France et Italie, coordonné par David De-
roussin (Université Lyon III), Ferdinando 
Mazzarella (Università di Palermo) et Mar-
tin Löhnig (Universität Regensburg) ;

 ◆ Starchitecture, firmes d’architecture 
multinationales et la transformation ur-
baine des villes européennes, coordonné 
par Maria Gravari-Barbas (Université Pa-
ris 1 Panthéon-Sorbonne), Davide Ponzini 
(Politecnico di Milano) et Alain Thierstein 
(Technische Universität München) ;

 ◆ Construire l’Archive de l’histoire des 
femmes et du genre en Europe. Droits, 
travail et corps du moyen âge à l’époque 
contemporaine, coordonné par Anna 
Bellavitis (Université de Rouen Norman-
die), Simona Feci (Università di Palermo) 
et Sandra Maß (Georg-Eckert-Institut, 
Braunschweig).

vigoni@msh-paris.fr
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Le Point de Contact National pour le 
Défi 6-SHS du programme européen 
Horizon2020

D epuis l’automne 2013, la FMSH hé-
berge le Point de Contact National 

(PCN) Défi 6 – L’Europe dans un monde en 
évolution : sociétés inclusives, innovantes 
et réflexives du programme-cadre Horizon 
2020 de la Commission européenne. 

Mis en place par le Ministère de l’Enseigne-
ment supérieur, de la Recherche et de l’in-
novation, les PCN sont chargés de diffuser 
l’information et de sensibiliser la commu-
nauté de la recherche et de l’innovation aux 
programmes européens H2020.

En 2017, le PCN en SHS a organisé une ving-
taine de journées d’information à Paris et 
en province sur les financements H2020 en 
SHS. Grâce à ces différents événements et 
à la dynamique positive qu’ils ont créé, 600 
personnes ont pu obtenir des informations 
sur les financements européens en SHS. La 
journée nationale organisée le 9 novembre 
2017  a réuni 170 participants.

Le PCN Défi 6 est coordonné par Julien Té-
nédos (RFIEA), l’équipe est composée de  : 
Christiane Abele, RFIEA/Fund it ; Laure 
Barbot, CNRS – RnMSH ; Philippe Blanc, 
CNRS - MSH Toulouse ; Carlos De Oliveira, 
CNRS ; Alexandra Duperray, FMSH ; Sylvie 
Gangloff, FMSH ; Florent Goiffon, Universi-
té Paul-Valéry Montpellier – CPU) ; Géral-
dine Léonard, Université d’Orléans – CPU  ; 
Bernard Ludwig, ANR.

Toutes les informations et actualités sont 
disponibles dans la newsletter, via Twitter 
et la chaîne Youtube du PCN SHS.

pcn-shs@recherche.gouv.fr 
 
Twitter 
@pcn_shs

Événement

La journée nationale d’information du 9 no-
vembre 2017 a été organisée à l’auditorium 
de la Bulac afin d’informer et de sensibiliser 
la communauté scientifique sur le nouveau 
programme de travail 2018-2020 du Défi 6. 

Les trois grandes thématiques des appels 
européens en SHS pour 2018 et 2019 ont 
été détaillées : 1. Les migrations 2. Les trans-
formations économiques et culturelles de 
la quatrième révolution industrielle (déve-
loppement inclusif, digitalisation du patri-
moine, politiques culturelles, rôle des tech-
nologies disruptives) et 3. La gouvernance 
pour le futur (gouvernance globale, popu-
lisme en Europe, radicalisations, réformes 
des administrations). 

Les futurs appels ont été présentés et dis-
cutés par des représentants de la DG Re-
cherche de la Commission européenne et 
des membres du PCN.

international
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Prix de la Fondation

 ■ Prix Charles et Monique Morazé
Ce prix distingue des chercheurs internationaux de haut niveau travaillant sur les 
thèmes « science et société » ou « éducation et société ». Il célèbre la mémoire de Charles 
et Monique Morazé. Au-delà de son travail d’historien, Charles Morazé a joué un rôle 
décisif dans l’expansion des sciences sociales en France. Pendant des décennies, il a été 
un membre éminent du conseil d’administration de la FMSH. Par ses contacts en Inde, 
Monique Morazé a aidé la Fondation à mettre en œuvre son programme franco-indien. 
Lors de la cérémonie de remise de prix, le lauréat donne une conférence dont le texte in-
tégral est publié, en français ou en anglais, dans la collection en ligne « Working Papers 
de la FMSH » des Archives ouvertes en sciences humaines et sociales.

 ■ Prix d’Histoire sociale Mattei Dogan & FMSH

Le prix d’Histoire sociale est décerné à une thèse d’excellence traitant d’un sujet d’his-
toire sociale du XIXe au XXIe siècle, portant sur la France, un ou plusieurs pays étran-
gers ou un sujet transnational. L’appel à candidatures est publié tous les deux ans au 1er 
décembre.
Lauréats 2017 : Clélia Coret, « La refondation d’une cité swahili à Witu. Écriture de l’his-
toire et légitimation du pouvoir au nord de la côte est-africaine (1812-1895) », Université 
Paris 1, et Mathieu Marly, « L’âme des régiments. Promotion, recrutement et discipline 
dans les rangs de l’armée française (1872-1914) », Université Lille 3, IRHiS.

 ■ Prix Ariane Deluz d’ethnologie africaine

Créé en 2014 grâce au legs de l’anthropologue franco-suisse Ariane Deluz et géré par la 
FMSH, ce prix récompense le projet de terrain d’un doctorant préparant en France une 
thèse en ethnologie de l’Afrique subsaharienne. Il permet au lauréat d’effectuer un tra-
vail de terrain portant sur les principaux domaines de l’ethnologie (parenté, religion, arts 
et techniques, politiques, etc.). Selon le souhait de la donatrice, ce prix doit contribuer au 
développement des travaux ethnologiques des futures générations d’africanistes.
L’appel à candidatures est publié le 1er janvier de chaque année.

 ■ Prix Louis Dumont 

Destinée à de jeunes chercheurs en anthropologie sociale de niveaux master 2, doctorat 
et post-doctorat, sans condition de nationalité mais obligatoirement basés et inscrits en 
France, cette aide couvre une partie de leurs frais de mission et de recherche sur le terrain. 
L’appel à candidatures est publié le 1er décembre de chaque année.
Lauréate 2017 : Emmanuelle Laurent, « Parenté et transmission culturelle. Wumu : une 
communauté villageoise naxi au sein de la société chinoise contemporaine » ? (terrain 
au Yunnan), Institut national des langues et civilisations orientales, Paris.

 ■ Prix Herman Diederiks

En hommage à son président-fondateur, l’International Association for the History of 
Crime and Criminal Justice (IAHCCJ) et la FMSH ont institué un prix destiné à récompen-
ser un article original dans le domaine de l’histoire de la criminalité et de la justice pénale, 
écrit par un chercheur en début de carrière (doctorant ou docteur depuis deux ans au 
plus). L’article distingué est publié dans la revue Crime, Histoire & Sociétés/Crime, His-
tory & Societies et le lauréat bénéficie d’une aide à la recherche de 1 000 euros. 
L’envoi des candidatures doit se faire chaque année avant le 30 juin.

international
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directeur 
Jean-Luc Lory 
 
assistante 
Nadia Cheniour 
 
secretariat.suger@msh-paris.fr
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Maison Suger

Lieu de résidence et de travail intellectuel, la Maison Suger favorise la vie 
en commun de chercheurs de toutes disciplines et nationalités, invités 
par la FMSH ou par des institutions franciliennes de recherche, contri-
buant ainsi à l’une des missions historiques de la FMSH : l’internationali-
sation de la recherche en SHS.

Centre de recherche, d’accueil et de coopération

C réée dès l’origine comme un  « espace » d’initiatives et d’innovation favorisant 
l’émergence et l’incubation de projets sans que pour autant ils s’insèrent 

dans une programmation scientifique préexistante, la Maison Suger accueille 
chaque année plus de 200 chercheurs étrangers de toutes disciplines en SHS.

En 2017, elle a accueilli 226  chercheurs venus notamment d’Europe  (37 %), 
d’Amérique du Nord (19 %), d’Amérique latine (20 %) et du Moyen-Orient (10 %) ; 
64 % des séjours ont duré plus d’un mois.

Les chercheurs ont été principalement invités par les universités  (22 %), 
l’EHESS (17,5 %) et l’IEA-Paris (14 %). Près de 13 % d’entre eux ont été accueillis grâce à 
des programmes spécifiques ou au titre de  recherches personnelles.

Seuls 30% des chercheurs accueillis le sont dans le cadre de programmes de la 
FMSH car la Maison Suger a été conçue comme un carrefour scientifique et un 
service pour l'ensemble de la communauté scientifique francilienne en SHS.

Activités scientifiques

En 2017, la Maison Suger a accueilli 118 réunions, conférences, tables-rondes, ate-
liers et colloques, augmentant ainsi les  opportunités pour les résidents d’échanger 
avec la communauté scientifique.

Pour la 4ème année, une « École d’été de recherche » s’est tenue au mois de juillet, 
avec le Centre d’études et de recherches inter nationales de l’université de Mon-
tréal, sur le thème « Démocratie, Peuples, Populismes ». 

Entretien, fonctionnement et instances

La responsabilité du fonctionnement de la Maison Suger est assurée par une 
équipe de trois personnes qui a en charge l’ensemble des activités qui contribuent 
à la vie à la Maison Suger : administration, gestion et activités scientifiques.

La FMSH assure également la maintenance des équipements et le gros œuvre du 
bâtiment. Pour cela, elle dispose d’une équipe de sept personnes dédiées à l’entre-
tien et au gardiennage.

La Maison Suger présente chaque  automne l’ensemble de ses activités à son 
Conseil international.

Chiffres-clés

 ▶ 33  appartements-bureaux

 ▶ 2 salles de réunion

 ▶  1 laboratoire informatique

 ▶  200 à 250 chercheurs par an

 ▶ 118 manifestations scientifiques

 ▶  1 école d’été de recherche

© emmanuelle corne
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Réseau des UMIFRE
La FMSH est chargée depuis 2004 par le Ministère de l’Europe et des Af-
faires étrangères (MEAE) de valoriser le réseau des 27 instituts de recherche 
à l’étranger (UMIFRE). Les instituts, placés sous la double tutelle MEAE et 
CNRS et présents dans 34 pays, constituent un outil inédit de la diplomatie 
française. Dans ce cadre, la Fondation a pour mission de faire reconnaître et 
connaître ce réseau inédit.

L a cellule de valorisation des UMIFRE de la FMSH recense et promeut les 
activités et publications du réseau grâce à différents canaux : un site internet 

unique dédié aux 27 UMIFRE, les réseaux sociaux tels que Facebook et Twitter 
ainsi que la revue Les cahiers des IFRE, revue annuelle thématique qui permet de 
mettre en valeur les productions scientifiques des instituts. 

Une visibilité internationale pour un public varié

Le site internet ifre.fr permet de rassembler sur un portail unique les productions 
scientifiques (revues, articles, billets de blog, ouvrages), évènements (ateliers, sé-
minaires, journées d’études conférences) ou encore actualités et opportunités 
(appels à projets, appels à contributions, bourse de recherche, offres d’emploi) des 
27 instituts. Par son caractère central, ce portail permet de mesurer le dynamisme 
des instituts mais aussi de donner corps au réseau. Le contenu, fruit d’une veille 
continue et de la collecte de données depuis des plateformes de publications 
scientifiques, est enrichi puis relayé sur les réseaux sociaux (Facebook et Twitter).

Le recours à des canaux de diffusion et de communication complémentaires per-
met d’augmenter la diffusion de la recherche française à l’international et de tou-
cher la communauté scientifique comme le grand public. En 2017, le site des IFRE 
a ainsi vu son taux de visite augmenter de 29%, passant de 44 800 à 58 000 utili-
sateurs. Les connexions depuis l’étranger sont également en augmentation, signe 
de la bonne visibilité des instituts dans leurs zone d’implantation locale.  

Les réseaux sociaux s’affirment comme un outil de diffusion incontournable de 
l’actualité scientifique. Ainsi la consultation de la page Facebook (Ifre_SHS) et 
Twitter (@Ifre_shs) des IFRE est en nette progression. Des « pics » de consulta-
tion ont été constatés à l’occasion de l’organisation de certains évènement scien-
tifiques d’envergure régionale (à titre d’exemple, près de 14 000 personnes at-
teintes pour un évènement du Centre d’études sur la Chine contemporaine). contact@ifre.fr
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Fund┋it

La fondation Réseau français des instituts 
d’études avancées (RFIEA) a conçu dans le 

cadre de l’Alliance Athena, en partenariat avec 
la FMSH et avec le soutien du MESRI et du 
CNRS,  la plateforme d’appels à candidatures 
et à projets fundit.fr afin de renforcer l’interna-
tionalisation de la communauté française de 
recherche en sciences humaines et sociales.

Fundit.fr concentre sur un site unique toutes 
les opportunités de mobilité et de financement 
en France, en Europe et à l’international, acces-
sibles aux chercheurs en sciences humaines 
et sociales. L’utilisateur est invité à naviguer 
au sein de rubriques dédiées à la mobilité en-
trante et sortante et aux financements de pro-
jets individuels ou collaboratifs. Des filtres per-
mettent la recherche par pays, par discipline, 
par type d’institution, de programme et par 
thématique. L’utilisateur peut créer des alertes 
personnalisées via son compte utilisateur.

La plateforme fundit.fr est inscrite dans le Plan 
national pour les SHS adopté en juillet 2016 
(Les SHS, un investissement pour l’avenir) et 
assure la partie « Europe et international » du 
portail national d’appels recherche en sciences 
humaines et sociales de l’Agence nationale de 
la Recherche.

Les Cahiers des IFRE : illustration de la richesse de la production scientifique des IFRE

La revue annuelle les Cahiers des IFRE, coordonnée par la FMSH et le MEAE, publie 
des dossiers thématiques constitués à partir d’une sélection d’articles proposés par les 
UMIFRE. Son objectif est de répondre à une problématique d’actualité, qu’elle soit poli-
tique, sociale, économique ou encore environnementale, en présentant des articles qui il-
lustrent la pluralité des approches scientifiques, géographiques et culturelles des UMIFRE.

En 2017, le quatrième numéro sur les « Radicalisations » a rassemblé 8 analyses très di-
verses, notamment les radicalisations liées à l’Islam au Chiapas, le décryptage des mots 
de Boko Haram ou l’analyse de la réislamisation en Asie centrale. Les contributions de ce 
numéro ont également permis de mettre en exergue le rôle fondamental du savoir et de la 
recherche dans les sociétés en questionnement. 

Les Cahiers des IFRE #4 Radicalisations est disponible en version papier et électronique, 
téléchargeable gratuitement sous différents formats.

Chiffres

Depuis sa mise en ligne en 2016

 ▶ 1 900 programmes identifiés

 ▶ 4 000 appels à projets publiés

 ▶ 1 400 institutions recensées

 ▶ Plus de 3 700 abonnés à la plateforme  
 (dont 80% en France)

 ▶ Plus de 2 500 abonnés sur les réseaux  
 sociaux

 ▶ 142 000 connexions sur le site, 500 000  
 pages vues

responsable éditoriale 
 
Christiane Abele,  
christiane.abele@rfiea.fr 
 
www.fundit.fr/fr 
fundit.hypotheses.org 
 
Fb/tw 
@fundit.fr

mailto:christiane.abele@rfiea.fr


Le Pôle Diffusion des savoirs propose et développe un 
ensemble unique de services d'accès et de diffusion des 
savoirs scientifiques en direction des chercheurs et du 
grand public.

Le Pôle Diffusion des savoirs, de part sa taille, occupe 
une position particulière. En 2017, les problématiques 
et difficultés qu'ont rencontré les différents services qui 
le composent, ont amené à traiter ces entités de façon 
différenciée.

 diffusion des savoirs.
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Bibliothèque Laboratoire

La salle de lecture de la bibliothèque, sise avenue de France depuis 2011, 
a fermé ses portes fin mars 2017. Elle a été réinstallée, ainsi qu’une par-
tie des équipes, au 54 boulevard Raspail, à l’intérieur d’un espace dédié 
au projet de Bibliothèque Laboratoire, les autres personnels rejoignant 
le site de Charenton-le-Pont où se trouvaient déjà les collections impri-
mées de la bibliothèque. Les équipes et les activités ont ainsi été parti-
tionnées, et de nombreux ajustements RH, mais aussi opérationnels, ont 
été, depuis, nécessaires, afin d’assurer une remise en route correcte des 
services. 

La transversalité interservices, la polyvalence, l’exercice de compétences 
plurielles, l’agilité des personnels ont dû être largement repensés, dans 
ce cadre géographique et ce contexte symbolique bouleversé, afin de re-
trouver la sérénité nécessaire pour permettre le développement des nou-
veaux chantiers, particulièrement celui de la bibliothèque-laboratoire.

L a Bibliothèque Laboratoire se veut un lieu de travail aussi bien que 
d’échanges, d’initiations, de formation, d’observation, de présentation, de 

partage, de prospective, autour de l’écrit scientifique sous ses formes les plus 
neuves, de sa conception à sa diffusion.

La Directrice de la bibliothèque porte, depuis novembre, le projet de Bibliothèque 
Laboratoire. Du périmètre aux acteurs, des besoins émergés aux objectifs, il de-
meure un vaste champ pour une co-construction de cet objet innovant, entre les 
services et les porteurs de la recherche à la Fondation, ainsi que nombre de ses 
partenaires institutionnels ou privés.  

Quelques mois après la réinstallation de la Fondation dans ses locaux historiques, 
après d’assez importants travaux et commandes d’équipements complémen-
taires, les locaux dédiés à la bibliothèque-laboratoire sont en partie opérationnels. 
Sur des surfaces diminuées de 60% par rapport à celles du France, l’espace lec-
ture-écriture accueille, depuis fin août 2017, un public de niveau recherche venu 
travailler sur place, emprunter des documents, bénéficier de formations et de ser-
vices d’appui à la recherche. Ils accèderont également en 2018 à l’ensemble des 
dispositifs et des équipements, numériques et audiovisuels en particulier, mis à 
leur disposition pour les accompagner dans leurs recherches ou dans le dévelop-
pement d’un projet. 

Le forum élabore progressivement sa programmation scientifique : séminaires 
et colloques de titulaires de chaires du Collège d’Etudes Mondiales, de la plate-
forme IPEV ou de programmes portés par la FMSH, journées d’étude du CLA-
MOR (Centre pour les humanités numériques et l’histoire de la justice), débats 
autour d’ouvrages publiés ou diffusés par la Fondation, présentation d’outils et de 
projets numériques innovants y trouvent leur place.

Une collaboration plus étroite s’instaure, sur de nouvelles bases,  entre chercheurs 
et experts de l’IST et du numérique, tout comme une acculturation réciproque 
entre les métiers dédiés à la diffusion des savoirs. Elles trouveront leur accomplis-
sement par la richesse des expérimentations plurielles, itératives et transversales.

Public en chiffres

 ▶ 3 154 lecteurs actifs

 ▶ 897 nouvelles inscriptions

 ▶ 2252 réinscriptions

 ▶ 8 128 entrées

 ▶  27 lecteurs / jour  
(moyenne pour août-décembre)

 ▶ 99 lecteurs / jour  
(moyenne pour janvier-mars)

 ▶  67 % de lecteurs enseignants-
chercheurs et doctorants

 ▶  44 % de lecteurs étrangers,

 ▶ 102 nationalités représentées
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Numérisation 2017
En 2017, la bibliothèque de la FMSH a finalisé la numérisation de la revue Auto-
gestion. Les numéros de la Nouvelle Série (nos 1 à 26, 1980-1986) ont été numérisés 
sur le même schéma que les précédents : les scans ont été produits en TIFF, JEPG 
et PDF avec une sous couche d’océrisation. 

Par ailleurs, la bibliothèque de la FMSH, en collaboration avec les Éditions de la 
MSH et en partenariat avec Persée ont numérisé les nos 0 (1979) à 30 (1987/88) des 
Nouvelles de l’Archéologie.

La livraison des scans et des métadonnées, produits par Persée, s’est effectuée en 
septembre 2017. La bibliothèque de la FMSH a entrepris le travail de validation 
éditoriale sur les métadonnées produites par Persée. Une fois ce contrôle achevé, 
les 10 premières années des Nouvelles de l’Archéologie seront consultables sur la 
plateforme de diffusion de Persée.

Le service Archives de la Bibliothèque a mené un projet de numérisation des ar-
chives du Bureau Socialiste International, organisation permanente de la Deu-
xième Internationale (1889-1914). Cette opération a été financée par l’Université 
de Rouen dans le cadre du projet EuroSoc destiné à établir et consolider un ré-
seau de recherche sur l’histoire du socialisme européen avant 1914 aux niveaux 
régional, national et européen. L’inventaire des archives ainsi que l’ingénierie du 
projet de numérisation ont été assurés par les archivistes.

Les documents numérisés sont accessibles dans le moteur de recherche des Ar-
chives de la FMSH (nabu.fmsh.fr), depuis les notices de l’instrument de recherche 
du fonds Georges Haupt. 

Trois billets ont été publiés sur le carnet de recherche des Archives, en lien avec la 
numérisation et la mise en ligne (archivesfmsh.hypotheses.org/2236).

Appui à la recherche
Au-delà des services d’appui à la recherche SHS Questions-réponses et l’Aide per-
sonnalisée à la recherche documentaire, la bibliothèque a poursuivi son implica-
tion dans le projet FMSH IPEV (International Panel on Exiting Violence), en rela-
tion avec les membres des différents services impliqués : Community manager du 
projet, Direction scientifique, Vecteurs numériques, PSIN. 

Trois personnes y ont consacré 600h de travail au cours de l’année. Cette activité 
s’est articulée autour de trois axes : 

 ◆ Création des biobibliographies des chercheurs membres des différents groupes 
de travail du panel.  Recherche et collecte de références bibliographiques issues 
de différents outils de recherche relatifs à 10 thèmes de recherche et 86 cher-
cheurs : 2 400 références collectées en 2017, portant le total à plus de  3 700 
références dans différentes langues. A terme, les références seront directement 
implémentées sur le site IPEV, via l’application Zotpress ;

 ◆ Normalisation des métadonnées collectées dans le logiciel de gestion de réfé-
rences bibliographiques Zotero ;

 ◆ Normalisation des noms d’auteurs en fonction du référentiel (IdRef) ou à dé-
faut des référentiels d’autorités des grands systèmes documentaires nationaux 
(Bibliothèque nationale de France, Library of Congress, British Library, etc.)

Fonds en chiffres

Fonds imprimé
 ▶ 198 000 monographies
 ▶  294 abonnements  

courants de périodiques  
sur 9 000 titres

 ▶  6 000 exemplaires  
de références

Fonds numérique
 ▶  2 056 titres de périodiques  

en abonnements payants
 ▶ 1 066 titres en libre accès
 ▶  2 979 titres accessibles  

(sous Licences Istex)
 ▶ 4 200 e-books acquis à titre  

 pérenne
 ▶ 1523 titres de références

Archives
 ▶  22 fonds de chercheurs 

(167 mètres linéaires)

Nouvelles entrées 2017
 ▶  4 100 monographies  

imprimées (73 % de dons)
 ▶ 395 e-books
 ▶ 138 thèses de l’EHESS
 ▶  11 ouvrages de références 

imprimés
 ▶ 1 bibliothèque numérique de 

 6 000 documents en texte  
 intégral

Fonds de chercheurs collectés
 ▶ Bibliothèque et archives de  

Nicole-Claude Mathieu   (an-
thropologue et militante 
féministe)

Dépenses documentaires 2017 
 ▶  219 000 €,  

dont 72% dédiés  
aux ressources numériques
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GED - Campus Condorcet
Les travaux de préfiguration du Grand équipement documentaire (GED) du 
campus Condorcet ont connu, en 2017, une nouvelle accélération. L’équipe projet 
a été renforcée, les apports des établissements fondateurs également. Les chan-
tiers en cours ont été poursuivis, et d’autres ont été ouverts. 

La FMSH apporte un concours expert appuyé aux travaux de l’équipe projet, tant 
par les mises à disposition de personnels de la bibliothèque, qui représentent dé-
sormais 3 ETP, que par la participation de personnels toujours plus nombreux, 
à des groupes de travail et à des chantiers préparatoires au GED. Près de 1 800 
heures de travail pour le futur GED ont ainsi été recensées au sein de la biblio-
thèque de la FMSH.

Cette année, quatre chantiers ont principalement mobilisé des forces au sein de 
la bibliothèque : l’un autour des périodiques ; un autre, important, a porté sur les 
exemplaires surnuméraires de monographies ; un troisième sur les chantiers rela-
tifs aux archives ; le quatrième enfin, le plus lourd, a travaillé, par le biais de sept 
thématiques, au chantier du système de gestion de bibliothèques mutualisé.

Les agents de la bibliothèque ont également massivement participé, le 2 mars, 
au France, à la présentation du campus Condorcet et de l’avancée du dossier de 
GED par Stéphanie Groudiev, qui en est la cheffe de projet. De même, ils sont 
venus en nombre à la présentation du projet numérique du campus Condorcet, 
en novembre, à la MSH-PN.

Dans le cadre de la préparation des collections en vue du GED Condorcet, le 
campus a pris en charge, dans les locaux de la bibliothèque de la FMSH à Cha-
renton, sous la responsabilité du service des Dons, la fin du traitement catalogra-
phique du fonds Mattéi Dogan (près de 2 000 ouvrages). 

Le 1er décembre  a été mis en place un nouveau groupe de travail dédié au GED, 
dénommé  « Comité de projet ». Il regroupe, à raison d’un membre par établisse-
ment fondateur, les directeurs, responsables ou coordinateurs des bibliothèques 
et travaillera à préparer, instruire et discuter de manière resserrée, en amont des 
Bureaux du CA et des GT-GED les dossiers relevant de l’ensemble des dossiers 
documentaires à traiter, dont celui du « GED avant le GED », l’ouverture de celui-
ci, grandeur nature, étant désormais programmée à fin 2020 au plus tôt, tandis 
que le campus ouvrira ses portes à l’automne 2019.

directrice de la bibliothèque 
Martine Ollion,  
martine.ollion@msh-paris.fr 
 
bibliotheque.fmsh.fr

Dispositif Collex-Persée

Au début de l’année 2017, le campus Condorcet a été labellisé « bibliothèque délégataire », en particulier 
pour la thématique « Histoire sociale »,  dans le cadre de l’appel à manifestation d’intérêt lancé par le GIS 
CollEx-Persée. Les premiers crédits annuels dédiés à des actions d’ampleur nationale seront versés en 2018.

Dans ce contexte, la bibliothèque de la FMSH a candidaté en 2017 pour une labellisation « fonds d’excel-
lence pour la recherche » de quatre de ses fonds, et obtenu cette labellisation début 2018. Il s’agit des fonds 
de Sociologie, d’Histoire sociale (19e-21e siècles), Autogestion, et Histoire des femmes et études sur le genre.

Ces quatre fonds d’excellence comprennent à la fois des documents imprimés et numériques (monogra-
phies, périodiques, ouvrages de références), ainsi que des fonds d’archives.

mailto:martine.ollion@msh-paris.fr


diffusion des savoirs

rapport d’activité 201762

Service audiovisuel

Le service audiovisuel de la FMSH est un ferment d'innovation. 
En 2017, il a ainsi produit le premier Mooc de la Fondation sur  
« le racisme et l’antisémitisme » et a participé au projet ambitieux 
de la Bibliothèque Laboratoire en proposant pour cet espace des 
équipements audiovisuels autonomes. Il a réalisé des vidéos ori-
ginales telles que « Paroles de chercheurs, images de créateurs » 
qui mêlent le monde de la recherche à celui de la création gra-
phique et a accompagné un projet expérimental inédit : PITS qui 
permet notamment de naviguer dans une vidéo en localisant des 
mots-clés ou des intervenants. Enfin le service a accueilli une 
nouvelle compétence avec l’arrivée d’une photo-journaliste.

Canal-U

D epuis janvier 2015, la FMSH assure la maîtrise d’œuvre du site Canal-U. Elle 
est responsable de sa construction, de sa gestion et de son animation. Ca-

nal-U est une plateforme collaborative qui permet de diffuser des vidéos issues 
du monde de l’enseignement supérieur et de la recherche. En décembre 2017, la 
plateforme regroupait 185 contributeurs et proposait plus de 26 700 vidéos repré-
sentant plus de 15 500 heures.

 ■ 27 nouveaux contributeurs en 2017

 ■ Un élargissement vers le monde scientifique 
L’ouverture de Canal-U à la recherche a reçu un écho favorable conduisant des 
laboratoires ou unités de recherche à devenir contributeurs. Par exemple, 
le LIMSI (Laboratoire de recherche en Informatique pluridisciplinaire), le 
LabEx DynamiTe (18 unités de recherche relevant de 10 établissements 
d’enseignement supérieur et de recherche d’Île-de-France, sur des actions de 
recherche communes autour des Dynamiques Territoriales et spatiales), l’UMR 
7324 CITERES (analyse des dynamiques spatiales et territoriales des sociétés), 
l’UMR 8230 Centre Jean Pépin (philosophie platonicienne et néoplatonicienne) 
diffusent à présent leur production audiovisuelle sur Canal-U.

 ■ Amélioration du site Canal-U 
Des développements ont été apportés pour améliorer la diffusion des vidéos 
sur Canal-U en direct et en VOD. Le serveur de streaming et encodage ainsi 
que le player ont été mis à jour. Canal-U fonctionne à présent avec AMS5  
et JWPLAYER 7. VOD et directs sont désormais disponibles sur PC, Mac, 
mobiles et tablettes selon le protocole HLS et l’adaptation automatique du 
débit (adaptive bitrate) a été améliorée. Le site est entièrement accessible en 
https. Son interface a cependant vieilli et mérite d'être rénovée.

 ■ Développement de partenariats
Les partenariats institutionnels se sont poursuivis avec www.sup-numerique. 
gouv.fr et www.idneuf.org (ressources pédagogiques pour l’espace universi-
taire francophone) ainsi qu’avec Orange Labs  pour le projet « Paroles, images 
et textes des savoirs » (PITS). Le prototype est fonctionnel et proposé en ac-
cès libre depuis le site Canal-U. Il permet notamment la retranscription du 
texte d’une vidéo, la détection des tours de parole et des locuteurs, ou encore 
la localisation d'expression et de  mots-clés, qui permettent de préfigurer une 
indexation automatique des vidéos. (cf. page 72)

Canal-U en chiffres

 ▶ 185 contributeurs
 ▶ 3 800 000 visites/an

Plateforme
 ▶ 26 700 vidéos dont

16 700 conférences
4 700 documentaires  
et reportages
5 300 cours et clips 
pédagogiques

Statistiques 2017
 ▶ 3 783 000 visites
 ▶ 3 440 000 visiteurs
 ▶ 7 262 000 pages vues
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Canal-U s’est également impliqué dans des collaborations avec des réseaux 
de production et diffusion audiovisuelle. Des travaux ont ainsi été menés avec 
le réseau des MSH (pour la diffusion des productions vidéo des Maisons des 
Sciences de l’Homme) ainsi qu’avec le Réseau Archives des mondes contem-
porains (ArcMC) sur la question de l’archivage de l’audiovisuel produit par la 
recherche et à des fins de recherches.

 ■ Refonte du site Canal-U
Les premières études en vue de la refonte du site ont été menées et présen-
tées lors du comité de pilotage. Elles s’appuient sur l’analyse des pratiques 
des contributeurs et utilisateurs, ainsi que sur le rapport sur les évolutions 
de Canal-U, rédigé par Thierry Bédouin (université Paris 1), Daniel  Charnay 
(CNRS), Didier Gérard (FMSH), Joël Marchand (CNRS) et Alain Mayeur (uni-
versité de Valenciennes). Un travail de recherche en ergonomie cognitive sur 
les dispositifs audiovisuels scientifiques de la FMSH (en partenariat avec le 
laboratoire d’ergonomie de Toulouse) a également éclairé les propositions 
faites par la FMSH.

FMSH Production
Outre la captation de grands évènements ou de conférences, FMSH Production 
propose désormais des formats courts, adaptés aux réseaux sociaux et capables 
de pénétrer plus largement l’espace public. 

 ■ Des programmes variés
En 2017, 100 heures ont été mises en ligne sur la chaîne FMSH de Canal-U soit 
138 programmes, et 55 heures ont été produites en lien avec la mission de la 
pédagogie et du numérique pour l’enseignement supérieur (MIPNES/DGE-
SIP), dont 8 conférences de l’Université populaire du quai Branly.

FMSH Production a poursuivi le développement de CultureGnum, une 
chaîne de Canal-U dont les vidéos sont réalisées par la FMSH (tournage, 
montage, mise en ligne). Cette chaîne est placée sous la responsabilité édito-
riale d’Alexandre Moatti, comme le site BibNum. CultureGnum propose des 
vidéos d’une heure sur un thème de culture générale et sous un angle original 
(Ex : « Vivre à bord d'un navire antique », «Histoire(s) de Wikipedia », etc.). Les 
intervenants viennent du monde de l’enseignement supérieur mais aussi du 
monde de l’entreprise. 

 ■ ■ Des formats innovants 
 ◆ La collection « Paroles de chercheur, images de créateurs », proposée dans le 

cadre du Festival des idées organisé par USPC, a mis en relation artistes et cher-
cheurs, les premiers ayant pour objectif d’illustrer la réflexion des seconds ;

 ◆ Les « Valises » d’Alexis Nuselovici, des formats courts pour dire l’essentiel. Ex : 
« Le migrant comme paria », « La ville migrante », « C'est quoi un réfugié», etc. ;

 ◆ Le mooc « racisme et antisémitisme ». Réalisé sous forme d’entretiens filmés, 
le premier MOOC de la FMSH a rassemblé 20 chercheurs de renom et plus de 
5300 inscrits sur la plateforme Fun Mooc.

 ■ ■La numérisation du fonds Cerimes
 ◆ En 2017, près de 400 fichiers des fonds UTLS et Cérimes ont été numérisés, 

et 429 films ont été mis en ligne sur Canal-U.

responsable 
Anne-Claire Delaunay,  
anne-claire.delaunay@msh-paris.fr 
www.fmsh.fr/diffusion-des-savoirs/28161 
 
Canal-U  
www.fmsh.fr/fr/diffusion-des-
savoirs/27897 
 
FMSH Production 
www.fmsh.fr/fr/diffusion-des-
savoirs/27898
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MOOC Le racisme et l’antisémitisme

Le premier MOOC de la FMSH
Initié, conçu et piloté par Michel Wieviorka, le MOOC (Massive Open Online 
Course) Le racisme et l’antisémitisme a été réalisé par FMSH Production, avec 
le soutien du Ministère de l’Enseignement supérieur, de la Recherche et de l’Inno-
vation et de la Délégation Interministérielle à la Lutte Contre le Racisme, l’Antisé-
mitisme et la Haine anti-LGBT (DILCRAH). 

Lancé le 15 mars 2017 sur la plateforme Fun Mooc, la première semaine de 
cours coïncidait avec la Semaine d’éducation et d’actions contre le racisme et 
l’antisémitisme.

Construit sur les interventions de 20 personnalités françaises et internationales, 
chercheurs et acteurs impliqués, le MOOC avait pour objectif d’apporter un éclai-
rage pluridisciplinaire et d'ouvrir des pistes de réflexion raisonnées et fondées en 
connaissances, pour affronter ces phénomènes. 

Chaque entretien est enrichi de contenus audiovisuels : vidéos, infographies, 
images d’archives, extraits de films documentaires, documents sonores, gra-
phiques etc. À la fin de chaque semaine, un test de connaissances était proposé.

5 semaines pour comprendre  le racisme et l’antisémitisme

Semaine 1 : les formes concrètes du racisme et de l’antisémitisme 
Semaine 2 : les idées, les idéologies racistes et antisémites. La structuration par 
les acteurs
Semaine 3 : l’antisémitisme, un racisme parmi d’autres ou un phénomène singu-
lier ? 
Semaine 4 : changements récents dans le racisme et l’antisémitisme
Semaine 5 : la lutte contre le racisme, l’antiracisme

Des experts de renom
Étienne Balibar, Philippe Bataille, Nonna Mayer, Edgar Morin, Nikola Tietze, Pap 
N’Diaye... les plus grands spécialistes français et internationaux ont été sollicités 
pour discuter des expressions et des formes que peuvent prendre le racisme et 
l’antisémitisme, mais aussi pour parler des doctrines et théories qui en sont le 
socle. La majorité des entretiens vidéo a été conduite par Michel Wieviorka.

Public

Le MOOC est adapté et ouvert à tout public désireux d’élargir ses questionne-
ments et de renforcer ses connaissances sur le racisme et l’antisémitisme. Réalisé 
dans le cadre de la mise en place des référents racisme et antisémitisme dans les 
universités, il vise plus particulièrement les éducateurs exerçant au sein de 
l’enseignement supérieur et de recherche.

Les vidéos du mooc sont en ligne sur canal-U et seront prochainement disponibles sur la 
plateforme du ministère dédiée à la question du racisme et de l'antisémitisme : " Éduquer 
contre le racisme et l'antisémitisme - Réseau Canopé"

www.canal-u.tv/producteurs/fmsh/mooc/
le_racisme_et_l_antisemitisme
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Éditions de  
la Maison des sciences de l’homme

Les Éditions de la MSH s’inscrivent, depuis leur création en 1976, dans 
une perspective de soutien et de valorisation des programmes menés 
à la FMSH, d’une part, et d’ouverture sur de nouveaux modes de diffu-
sion d’autre part. Cette politique s’est accompagnée d’une forte volonté 
d’interdisciplinarité et de partenariats institutionnels. 

Les Éditions de la MSH poursuivent leur mission de diffusion du savoir en évolu-
tion constante depuis leur création. Le changement de direction accentue cette 
volonté de ne négliger aucun support, qu’il soit papier ou numérique, pour mener 
à bien cette politique, en lien avec les pratiques réelles de lecture. 

De ce fait, la réflexion sur le numérique et la diffusion a poursuivi son développe-
ment sur quatre axes :

 ◆ Une mise en accès numérique des contenus largement facilitée par notre 
partenariat avec OpenEdition et Cairn ;

 ◆ Un développement élargi des formats EPub ;

 ◆ Une utilisation plus marquée du HTML en amont, pour garantir une flexi-
bilité d’emploi des contenus ;

 ◆ Une refonte programmée du site des Éditions pour le rendre plus interactif, 
donner accès à des fichiers audios et vidéos lié aux ouvrages (vidéos, com-
mentaires, presse…) et, à terme, mettre en place une véritable arborescence 
sémantique autour des ouvrages présentés.

La structure du catalogue est constituée de collections phares, 
travaillant sur le contemporain ou l’actualité :

 ■ « 54 »
Des livres de référence qui se distinguent par leur traitement, leur originalité, 
leur regard.

 ■ « Interventions »
Des ouvrages rigoureux, exigeants, courts et souvent monographiques, rédi-
gés dans un langage propice à alimenter le débat public. 

 ■ « Le (bien) commun »
Des études et essais qui s’attachent à décrypter la tension actuelle entre la 
production de normes à vocation universelle et la fragmentation de mondes 
sociaux qui revendiquent leurs particularismes et redessinent les visages de 
l’altérité.

L E  D O S S I E R  Itinéraires 
d’une sociologie liquide 

 S I M O N  T A B E T  ENTRETIEN INÉDIT Zygmunt Bauman : du  
pro  jet  moderne au monde liquide  M E N É  P A R  S I M O N  T A B E T    

B au m a n  l i q ui d e   J O H N  R .  H A L L  E N T R E T I E N  Roger 
 Bartra et la relation entre le cerveau et la 
con science  M E N É  P A R  P A U L A  V A S Q U E Z  L E Z A M A  
V A R I A  Face à la « postvérité »  
et au « complotisme »  M I C H E L  W I E V I O R K A

ISBN : 978-2-7351-2351-3
ISSN : 2266-3134

15 €

 La nouvelle revue des sciences sociales
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« […] Bauman ne cache pas son mépris des segmentations disciplinaires, des écoles de 
pensée et des affiliations théoriques uniques : il revendique bien au contraire un éclectisme 
de pensée, une transdisciplinarité à outrance, et un horizon conceptuel sans limite. »
 S I M O N  T A B E T

« Je ne parviens toujours pas à répondre à cette fameuse question : qu’est-ce que la modernité 
liquide ? […] est-elle un nouveau type de société, qui est appelé à durer jusqu’à ce qu’il soit 
remplacé par un autre, ou est-ce ce que j’ai fini par appeler un état d’interregnum ? » 
 Z Y G M U N T  B A U M A N

« [Bauman] résiste à la tentation postmoderne de faire rentrer de force l’intégralité de la vie 
sociale dans la réalité enveloppante d’un quelconque simulacre baudrillardesque. Non pas 
qu’il nie l’un de ces phénomènes : seulement, il les historicise. »  J O H N  R .  H A L L

« […] le jeu comme lieu où se rencontre ce qui pourrait être le déterminisme, c’est-à-dire les 
règles strictes du jeu et le libre arbitre. C’est la liberté du joueur ! Si on est en train de jouer 
aux échecs, il faut respecter des règles très strictes. Mais la décision de quelle pièce on bouge 
est strictement à soi. »  R O G E R  B A R T R A

La raison n’est pas armée pour contrer parfaitement l’irrationnel […] et tout n’est pas absurde 
ou faux dans le complotisme ou la postvérité.  M I C H E L  W I E V I O R K A

Z Y G M U N T 
B A U M A N
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Sous la direction de

Laurence Dahan-Gaida, Christine Maillard,
Gisèle Séginger et Laurence Talairach-Vielmas

Penser le vivant

collection 54/histoire des sciences

Penser le vivant

Les	sciences	du	vivant	ont	enrichi	massivement	les	connaissances	scientifiques,	
en	particulier	dans	le	domaine	de	la	médecine,	avec	des	découvertes	importantes	
telles	que	les	cellules,	les	bactéries,	les	molécules	organiques,	et	plus	tard	l’ADN.	
Les	savoirs,	images,	modèles	de	pensée	sur	lesquels	elles	se	sont	fondées	se	sont	
peu	à	peu	étendus	à	d’autres	disciplines.	Elles	ont	également	conduit	à	la	formu-
lation	de	nouvelles	interrogations	sur	le	pouvoir	de	l’homme,	sur	ses	interventions	
dans	le	domaine	du	vivant,	sur	son	rapport	à	l’environnement,	dépassant	le	cercle	
d’intérêt	de	 la	science	elle-même,	et	encourageant	de	ce	fait	 l’approche	trans-
disciplinaire.	
Cet	 ouvrage	 montre,	 d’une	 part,	 l’implication	 de	 l’imaginaire	 et	 de	 l’esthétique	
dans	 les	 discours	 scientifiques	 sur	 le	 vivant,	 et,	 d’autre	 part,	 la	 plasticité	 des	
	savoirs	du	vivant	ainsi	que	leur	puissance	modélisante,	qui	expliquent	leur	diffu-
sion	dans	le	champ	des	sciences	humaines.

Professeur	 de	 littérature	 comparée,	 directrice	 du	 Centre	 de	 recherches	 inter-
disciplinaires	 et	 transculturelles	 de	 l’université	 de	 Franche-Comté,	 Laurence 
 Dahan-Gaida	 dirige	 la	 revue	 en	 ligne	 Épistémocritique.	 Elle	 est	 spécialiste	 de	
litté	rature	allemande	et	autrichienne,	d’études	culturelles,	de	théorie	littéraire.
Professeur	 d’études	 allemandes	 à	 l’université	 de	 Strasbourg,	 directrice	 de	 la	
	Maison	interuniversitaire	des	sciences	de	l’homme,	Christine Maillard	a	fondé	la	
revue	 Recherches germaniques	 (1998-2013)	 et	 la	 collection	 «	 Faustus/Études	
germaniques	»	(Presses	universitaires	de	Rennes).
Professeur	à	 l’université	Paris-Est	Marne-la-Vallée,	chercheur	associé	à	 l’ITEM/
CNRS,	Gisèle Séginger	a	fondé	le	laboratoire	Littératures,	savoirs	et	arts	en	2004,	
la	collection	«	Formes	et	savoirs	»	(Presses	universitaires	de	Strasbourg),	la	revue	
en	ligne	Arts et Savoirs	en	2012.	Elle	dirige	ou	codirige	plusieurs	programmes	sur	
la	littérature	et	les	savoirs	du	vivant.
Professeur	 d’études	 anglophones	 à	 l’université	 de	 Toulouse	 II	 et	 chercheur	 au	
Centre	 Koyré	 (histoire	 des	 sciences	 et	 des	 techniques),	 Laurence Talairach- 
Vielmas	est	déléguée	scientifique	au	Haut	Conseil	de	l’évaluation	de	la	recherche	
et	de	l’enseignement	supérieur.	Ses	axes	de	recherches	sont	:	histoire	croisée	
des	sciences	de	l’homme	et	de	la	nature,	histoire,	épistémologie	et	politique,	
images	et	représentations	dans	les	sciences.

Isbn	:	978-2-7351-2383-4
26	¤
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interventions
Issn : 2269-7144
Isbn : 978-2-7351-2374-2
8,50 ¤

La vérité est ailleurs 

Anthropologue, Jean-Pierre Dozon est directeur de recherche émérite 
à l’Institut de recherche pour le développement (IRD) et directeur 
d’études à l’EHESS. Il a travaillé principalement en Afrique de l’Ouest sur 
des questions de développement, de santé (en particulier sur le sida), 
sur les problèmes ethniques, les prophétismes, les entremêlements du 
politique et du religieux ainsi que sur les relations   franco-africaines. Il est 
l’auteur d’une douzaine d’ouvrages parmi lesquels : La Cause des prophètes. 
Politique et religion en Afrique contemporaine (Seuil, 1995), Frères et Sujets. 
La France et l’Afrique en perspective (Flammarion, 2003), L’Afrique à Dieu 
et à Diable. États, ethnies et religions (Ellipses, 2008) et Afrique en présences. 
Du monde atlantique à la globalisation néolibérale (Éditions de la Maison des 
sciences de l’homme, 2015).

Dans un monde globalisé, où les réformes néolibérales 
creusent les inégalités, l’Afrique devient le lieu par excellence 
du développement d’une modernité sorcière. La sorcellerie 
africaine mobilise des schèmes cognitifs et narratifs que l’on 
retrouve au sein des sociétés occidentales contemporaines, aussi 
bien dans les séries et les films catastrophe que dans les théories 
du complot. Les peurs provoquées par les épidémies de sida et 
d’Ebola, l’expansion des fondamentalismes religieux accentuent 
leur circulation, jetant des ponts entre les imaginaires collectifs 
sous forme de conspirations et de diabolisations.

Ce chassé-croisé problématique des croyances et des images 
laisse de plus en plus penser que la vérité est ailleurs, 
que des forces mystérieuses et secrètes sont à l’origine 
de ce qui advient, bonheurs et souffrances, pauvreté et richesse, 
leur arbitraire étant devenu pour beaucoup insupportable.
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Complots et sorcellerie

La collection interventions est dirigée par 
Michel Wieviorka et Julien Ténédos

Parmi les sorties 2017

 ▶ Les sciences humaines et so-
ciales à l’échelle de l’Europe et 
du monde, de Michel Wievior-
ka et Jacques Moret 

 ▶ « Zygmunt Bauman, critique  
 de la modernité », Socio   
 08/2017

 ▶  Pas d’enfant. La volonté de ne 
pas engendrer,  
d'Anne Gotman, coll. 
« le(bien)commun  »

 ▶ À qui appartiennent les 
images, de Sylvie Lindeperg 
et Ania Szczepanska, coll. 
« Interventions »

 ▶ La dialectique de la raison. 
Sous bénéfice d’inventaire, 
sous la direction de Katia 
Genel, coll. « Bibliothèque 
allemande/Philia »
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Bibliothèque allemande

Œ  uvre phare de la littérature philosophique du xxe siècle, 
 la Dialectique de la raison a tenté d’éclairer les formes de 
 domination et les catastrophes politiques dont ses auteurs 

Max Horkheimer et Theodor W. Adorno ont été les témoins par une 
réflexion radicale sur le fonctionnement de la rationalité. Adorno et 
Horkheimer s’interrogent sur la maladie de la raison qu’ils voient à l’œu-
vre dans la civilisation elle-même. La question qu’ils posent – pourquoi 
 l’humanité, au lieu de s’engager sur la voie de l’émancipation, sombre- 
t-elle dans la barbarie ? – n’a rien perdu de son actualité.
Après avoir publié sous le titre Le Laboratoire de la Dialectique de 
la raison (« Philia », 2013) les fragments et les minutes des discussions 
qui éclairent la gestation de ce texte fascinant, nous le soumettons ici à 
un inventaire sans complaisance.
Les interventions critiques rassemblées dans ce volume font le pari 
que la Dialectique de la raison, loin d’être illisible ou obsolète, four-
nit encore des modèles critiques pertinents pour analyser nos sociétés 
capitalistes contemporaines, leurs dysfonctionnements, voire leur folie.  
Elles esquissent les voies encore praticables pour la critique.

Sous la direction de Katia Genel

Avec les contributions de :
Miguel Abensour, John Abromeit, Amy Allen, Anne Boissière, Esteban 
Buch, Alex Demirović, Manfred Gangl, Agnès Gayraud, Katia Genel, 
Agnès Grivaux, Christoph Menke, Marcos Nobre, Pierre-François 
Noppen, Gérard Raulet, Olivier Voirol

φιλια
Série Philia

sous la direction de 
Katia Genel

la dialectique de la raison
Sous bénéfice d’inventaire

ISBN : 978-2-7351-2371-1
ISSN : Bibliothèque allemande / série 
Philia : 2494-6001
Prix : 26 €

Ici Code-barres à Générer par 
l’imprimeur

En 2017

 ▶ 15 livres en nouveauté 
 ▶ 15 numéros de revues
 ▶ 194 titres dans leur  

 version électronique

Meilleures ventes

 ▶ Radicalisation, de Farhad 
Khosrokhavar

 ▶ Migrations, une nouvelle 
donne, de Catherine  
Wihtol de Wenden

 ▶ Gauche globale. Hier, au-
jourd’hui, demain,  
d'Immanuel Wallerstein

 ▶ À qui appartiennent les 
images, de Sylvie Lindeperg 
et Ania Szczepanska 

Deux collections inscrites dans la durée, liées à des partenariats forts, 
qui, à partir de territoires scientifiques privilégiés, éclairent le temps 
présent :

 ■ « Ethnologie de la France »
Une collaboration avec la Direction du patrimoine du ministère de la Culture 
depuis 1983 pour un catalogue de plus de 60 titres.

 ■ « Bibliothèque allemande »
Elle regroupe les trois séries « Bibliothèque allemande », « Dialogiques » et 
« Philia », toutes consacrées à l’Allemagne et aux sciences humaines et  sociales 
allemandes. Traductions, publications originales, ouvrages novateurs ou clas-
siques, autant de références susceptibles de favoriser les échanges scientifiques. 
 

Des revues fortement liées à la Fondation :

 ■ Socio, 2/3 numéros par an

 ■ Langage & Société, qui a fêté en 2017 ses 40 ans. 4 numéros par an

 ■ Nouvelles de l’archéologie, 4 numéros par an

 ■ Quaderni, 2 numéros par an

 ■ Social Science Information, 4 numéros par an 
Revue internationale de langue anglaise coéditée avec SAGE Publications. 

Une diffusion diversifiée, papier, numérique, enrichissement. Des pro-
jets interactifs, deux encyclopédies numériques

Le numérique, au cœur des priorités des Éditions, voit sa part se développer. Les 
choix technologiques retenus permettent tout à la fois de garantir l’archivage des 
fonds, de réutiliser les contenus éditorialisés, mais surtout de les diffuser vers de 
multiples canaux, par le biais d’infrastructures ou de plateformes numériques : 

 ◆ Le livre papier pour les librairies et les lecteurs qui le souhaitent ;

 ◆ Le livre pdf ou l’ebook pour les lecteurs qui commandent à partir du site du 
Comptoir des presses d’universités ; 

 ◆ La consultation d’articles de revues ou des ouvrages à partir de Revues.org et 
OpenEdition ;

 ◆ Les archives plus anciennes avec Persée.

Les Éditions ont fait le choix de participer à la construction d’un catalogue cri-
tique commun de contenus scientifiques édités, elles ont aussi fait le choix de 
« l’accès ouvert » en rendant disponibles ces contenus sur le web. 

La publication en libre accès ou rémunéré avec le modèle Freemium rencontre 
un fort succès. Sur les 10 meilleures ventes en bibliothèque (achats pérennes), 7 
ouvrages sont en libre accès.

Sous la direction de 
Hinnerk Bruhns, Joachim Nettelbeck et Maurice Aymard

Clemens Heller,
imprésario des sciences de l’homme
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Sociologue, Immanuel Wallerstein est spécialiste des sciences 
humaines historiques et du système-monde. Il est aujourd’hui Senior 
Research Scholar à l’université de Yale. Après des études à l’université 
de Columbia à New York, il devient professeur de sociologie 
à l’université McGill de Montréal, puis à l’université de Binghamton  
dans l’État de New York jusqu’à sa retraite. Il a été plusieurs fois 
directeur d’études associé à l’EHESS. Il fut également directeur du 
centre Fernand-Braudel de l’université de Binghamton et président  
de l’Association internationale de sociologie entre 1994 et 1998.

La collection interventions est dirigée par 
Michel Wieviorka et Julien Ténédos

« À moyen terme (c’est-à-dire dans les vingt ou quarante 
prochaines années), le débat qui va opposer gauche et droite 
globales sera fondamental et absolu. Il n’y aura pas de compromis. 
L’un ou l’autre camp l’emportera. J’appelle cela la bataille entre 
l’“esprit de Davos” et l’“esprit de Porto Alegre”. L’esprit de Davos 
appelle à un nouveau système non capitaliste qui conserverait 
les pires aspects du capitalisme – hiérarchie, exploitation et 
polarisation. Une telle politique pourrait très bien donner naissance 
à un système-monde encore pire que l’actuel. L’esprit de Porto 
Alegre, lui, recherche un système relativement démocratique et 
égalitaire. Je dis “relativement” 
car nous n’aurons jamais un monde totalement uniforme, mais 
nous pouvons faire beaucoup, beaucoup mieux que jusqu’à 
présent. Il y a une marge d’action : le progrès est possible ; 
rien n’est et ne sera jamais joué d’avance. »

Immanuel Wallerstein nous livre une analyse profonde 
et méthodique de la gauche globale, de ses racines, et des futurs 
qu’elle nous permet de dessiner.  

IMMANUEL
 WALLERSTEIN

La Gauche Globale
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Hier, aujourd’hui, demain
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directeur 
Pascal Rouleau, 
prouleau@msh-paris.fr 
 
www.fmsh.fr/diffusion-des-savoirs/27889

Le nombre de pages de livre visitées est en progression constante et la consulta-
tion s’internationalise désormais au-delà du domaine uniquement francophone.
La multiplication des supports est bien la réalisation d’une mission importante 
de la Fondation : mettre à disposition, sans frontières, le savoir qu’elle produit.

Des partenariats sur le long terme

En archéologie et ethnologie, le renouvellement des conventions avec le dépar-
tement de l’archéologie du ministère de la Culture et de la Communication est 
un point fort de la volonté d’excellence que nous manifestons. Les « Documents 
d’archéologie française » et « Ethnologie de la France » sont l’expression de cette 
vision commune.

La recherche d’un modèle économique pérenne

La juste adéquation entre une diffusion papier sur mesure et une diffusion numé-
rique multi canaux est la préoccupation constante des éditions, sachant qu’elle 
mobilise un paradoxe connu des éditeurs.

Les modèles de diffusion sont en plein bouleversement, mais les Éditions de la 
MSH prennent le risque d’aller loin dans le numérique, notamment avec les pro-
jets d’encyclopédies numériques et d’ouvrages interactifs.

La multiplication des supports est bien la réalisation d’une mission importante 
de la Fondation : mettre à disposition, sans frontières, le savoir qu’elle produit. 
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Anne Gotman

Pas d’enfant
La volonté de ne pas engendrer

collection 54/sociologie

Pas d’enfant. La voLonté de ne Pas engendrer

Si	la	volonté	de	ne	pas	engendrer,	attestée	depuis	l’Antiquité,	n’est	pas	
inédite,	 le	 choix	 de	 ne	 pas	 avoir	 d’enfant	 a	 ceci	 de	 moderne	 qu’il	 est	
désormais	 socialement	 accepté,	 assumé	 et	 même	 revendiqué	 comme	
tel.	Loin	de	se	penser	comme	des	femmes	et	des	hommes	singuliers	ou	
marginaux,	les	sans-enfant	proactifs	considèrent	en	effet	qu’ils	sont	au	
centre	 d’une	 rationalité	 proprement	 contemporaine	 fondée	 sur	 le	 libre	
choix	et	dont	ils	représenteraient	l’avant-garde.
Érigé	 en	 cause,	 le	 choix	 de	 ne	 pas	 avoir	 enfant	 ni	 descendance	 n’est	
pourtant	pas	univoque,	et	 les	aléas	de	l’inscription	généalogique	y	ont	
toute	 leur	 part.	 Comme	 y	 ont	 aussi	 leur	 part	 les	 valeurs	 libérales	 dont	
se	réclament	des	hommes	et	des	femmes	à	la	fois	résolus	à	soulager	la	
planète	de	son	excédent	démographique	et	à	s’affranchir	de	toute	obli-
gation	intergénérationnelle.
Qu’ils	soient	décidés	de	tout	temps	à	ne	pas	avoir	d’enfant	ou	qu’ils	se	
découvrent	 à	 l’âge	 adulte	 dépourvus	 d’attirance	 pour	 la	 vie	 de	 famille,	
on	se	demandera	qui	sont	 les	sans-enfant	volontaires,	ce	qu’ils	ont	de	
commun,	quelles	sont	 leurs	raisons,	ce	qu’ils	nous	disent	de	 la	société	
contemporaine	et	ce	qui	fait	de	ce	choix	une	détermination	à	ne	pas	per-
pétuer	l’espèce	humaine.

Anne	Gotman	est	directrice	de	recherche	émérite	au	CNRS-CERLIS.	Elle	
a	 publié	 notamment	 Dilapidation et prodigalité	 (Nathan),	 L’héritage 
(Puf),	 Le sens de l’hospitalité – Essai sur les fondements sociaux de 
l’accueil de l’autre	 (Puf),	 Villes et Hospitalité – Les municipalités et 
leurs étrangers	 (Éditions	 de	 la	 MSH),	 Ce que la religion fait aux gens	
(Éditions	 de	 la	 MSH),	 L’identité au scalpel : la chirurgie esthétique et 
l’individu moderne	(Liber).

Isbn	:	978-2-7351-2333-9
27	¤
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Pour une

Gilles Le Chatelier, ancien membre du Conseil d’État, est avocat 
spécialisé en droit public. Directeur de cabinet des ministres 
de la Recherche, Roger Gérard Schwartzenberg, de 2000 à 2002, 
et de la Justice, Christiane Taubira, de 2014 à 2015, il a également été 
détaché à la Commission européenne de 1994 à 1997 et a dirigé 
les services de la région Rhône-Alpes de 2004 à 2011. 
Il est professeur à l’École normale supérieure de Lyon depuis 2008.

La collection interventions est dirigée par 
Michel Wieviorka et Julien Ténédos

Comment redonner souffle et vigueur à notre démocratie ?

Loin des arguments politiciens aux fins électoralistes, 
Gilles Le Chatelier analyse de manière précise 
les dysfonctionnements de la Ve République, qu’il s’agisse 
de l’élection du président de la République, de l’organisation 
du Parlement ou du rôle du Sénat.

Fort de son expérience dans la haute administration d’État,  
au sein d’institutions européennes ou de collectivités territoriales, 
Gilles Le Chatelier dresse la liste des réformes nécessaires 
pour mettre en place une VIe République résolument moderne  
et démocratique. Il affirme notamment la nécessité d’inscrire  
le fait européen dans les institutions de la République et préconise 
un nouveau schéma d’organisation du pouvoir local pour redonner 
une voix puissante aux citoyens.

Le renouveau politique tant attendu dépend de cette transition  
vers une VIe République.

GILLES
 LE CHATELIER

VIe République
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À qui appartiennent 
les images ?

La collection interventions est dirigée par 
Michel Wieviorka et Julien Ténédos

Sylvie Lindeperg est historienne, membre de l’Institut universitaire de France, 
professeure à l’université Paris 1 Panthéon-Sorbonne. Elle a écrit et dirigé 
une quinzaine d’ouvrages parmi lesquels : Les Écrans de l’ombre ; Clio de 5 à 7 ; 
Nuit et Brouillard. Un film dans l’histoire ; La Voie des images.
Ania Szczepanska est maître de conférences à Paris 1 Panthéon-
Sorbonne en histoire du cinéma. Ses travaux portent sur 
les cinématographies de l’Est et le cinéma documentaire. Elle a réalisé 
le film documentaire Nous filmons le peuple ! consacré à l’engagement 
politique des cinéastes en Pologne communiste.

Entretiens avec Nathalie Chassigneux, avocate, Serge Lalou, producteur, 
Agnès Magnien, conservatrice, Marie-José Mondzain, philosophe, 
Jean-Gabriel Périot, réalisateur et Xavier Sené, conservateur.

Les images d’archives – bien précieux à la fois matériel et immatériel – 
sont aujourd’hui indispensables pour écrire et penser l’histoire.

Pourtant, à l’heure où le numérique révolutionne leurs conditions 
d’accès, de reproduction et intensifie leur circulation, 
elles ne bénéficient pas d’un statut équivalent à celui des archives 
écrites ou des œuvres d’art.

Leur valorisation tout comme leurs métamorphoses 
soulèvent de nombreuses questions : politiques, juridiques, 
éthiques, économiques et esthétiques qui nécessitent 
une réflexion interdisciplinaire.

Autour de Sylvie Lindeperg et d’Ania Szczepanska, des personnalités 
influentes du monde des images ouvrent le débat pour tenter 
de préserver ce qui est au fondement de l’imaginaire collectif du passé.

SYLVIE LINDEPERG
et ANIA SZCZEPANSKA
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FMSH Diffusion

Service aux universités et aux institutions, FMSH Diffusion 
joue un rôle central dans la valorisation scientifique en dif-
fusant et distribuant les livres de leurs presses auprès des 
librairies, grandes surfaces culturelles et sites de vente en 
ligne. Elle en assure également la vente aux particuliers. De-
puis le 1er janvier 2015, elle diffuse également leurs ouvrages 
numériques. Au 31  décembre 2017, FMSH  Diffusion était en 
contrat avec 80 éditeurs universitaires.

FMSH Diffusion est ouvert à tous les éditeurs académiques, universitaires, ins-
titutionnels en sciences humaines et sociales quel que soit leur chiffre d’af-

faires, la rotation de leur ouvrage ou le nombre de nouveautés annuelles.

FMSH Diffusion a développé des services innovants correspondant aux besoins 
des éditeurs universitaires, à la spécificité de leur production mais aussi de leurs 
publics cibles tout en s’adaptant à l’évolution du marché du livre et ses différents 
acteurs : diffusion aux libraires, vente en ligne et aux particuliers, diffusion des 
métadonnées aux différents prestataires, base documentaire, diffusion numé-
rique. En 2007, elle lance le Comptoir des presses d’universités, le premier site to-
talement dédié à la vente en ligne d’ouvrages de presses universitaires, dont une 
nouvelle version du site est prévue en 2018. Aujourd’hui, il est le seul à offrir une 
telle offre commerciale et surtout une telle exposition de la production nationale.

Une triple mission

 ■ Diffusion et distribution aux libraires
FMSH Diffusion, par le biais du CID, assure la diffusion et la distribution de 
46 presses d’universités ou éditeurs institutionnels. Adapté à la spécificité des 
presses universitaires, ce service collabore avec tous les prestataires du monde 
du livre : services de référencement, transporteurs, plateformes ou services inter-
professionnels. Conformément à ses missions d’intérêt général, FMSH-Diffusion 
traite les ouvrages à rotation lente, service qui n'est pas assurée par les distribu-
teurs privés du fait de son coût..

 ■ Vente aux particuliers
Le Comptoir des presses d’universités a été créé pour donner une visibilité glo-
bale aux presses universitaires. Il regroupe, sur le même site Internet 23 500 réfé-
rences et les fonds de près de 60 éditeurs.

 ■ Diffusion numérique
FMSH Diffusion offre une prestation d’intermédiation entre les éditeurs et les e-
distributeurs. Elle leur propose d’organiser et de centraliser l’exploitation numé-
rique des œuvres qu’ils éditent. Elle a contractualisé avec 3 distributeurs numé-
riques : Dawsonera (pour la distribution auprès des bibliothèques universitaires 
francophones), Ebrary (auprès des bibliothèques anglo-saxonnes), Immatériel 
(auprès des librairies en ligne et des pure players).
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2017 : une année de restructuration

L’extension, en quelques années, du nombre d’éditeurs, passé de 30 à plus de 80, 
du nombre de commandes et du nombre d'exemplaires des livres stockés, a ame-
né FMSH Diffusion à revoir son modèle organisationnel afin de de répondre à ses 
missions.

La FMSH a tout d'abord décidé de ne plus accueillir de nouveaux éditeurs aussi 
lontemps que son organisation ne retrouvait pas une efficience suffisante. Elle a 
réorganisé ses stocks et remis à niveau le système d’information permettant de 
rationaliser les processus de commande et de facturation. 

 ■ Création du service des Administration des ventes
En septembre 2017, un service « Satisfaction clients » a été créé et une respon-
sable en Administration des ventes engagée. Ce service est en charge de la rela-
tion finale avec le client (libraires, particuliers)

Depuis l’été 2017, un nouveau prestataire (ID Logique) est en charge du système 
d’information commercial. Il développe des fonctions qui permettront de gagner 
en qualité de service, en réactivité, rapidité et en productivité.

 ■ Rangement des stocks et fiabilisation de l’inventaire
En 2017, l'ensemble des palettes a été déconditionné afin de procéder à des 
comptages rigoureux. Le système d’information a été remis à niveau permettant 
ainsi de rationaliser les processus de commande et de facturation.

L’équipe logistique a rejoint la Direction de l'immobilier et de la logistique avec 
pour objectif de renforcer la professionnalisation. Un chef de projet logistique a 
été recruté pour mettre en œuvre les bonnes pratiques et formaliser les proces-
sus de la supply chain.

Enfin, un outil de gestion des stocks, réceptions et expéditions des ouvrages –
Satellix – a été sélectionné et sera déployé au quatrième trimestre 2018.

responsable par interim 
Nicolas Catzaras 
 
www.fmsh.fr/diffusion-des-savoirs/27895



Créé fin 2015 dans le cadre de la réorganisation de la FMSH, 
le Pôle Numérique joue un rôle essentiel dans la définition 
et dans la réalisation de la stratégie numérique de la 
Fondation, en offrant un appui fort aux projets de recherche 
sur le numérique ou à forte composante technologique et en 
jouant un rôle de plus en plus important dans la définition 
de la politique numérique de la FMSH. 

Le Pôle Numérique assume également les fonctions 
traditionnelles d’une Direction des Systèmes d’Informations 
en assurant la cohérence et la performance des systèmes 
d’informations, des outils et infrastructures technologiques, 
et des services de proximité rendus à l’échelle de l’activité 
de la Fondation et de sa collaboration avec de multiples 
partenaires. 

 numérique.
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Le Pôle Numérique est lié de manière transverse à l’ensemble des activités 
de la FMSH. Des projets dédiés aux Systèmes d’Information à la politique 
numérique de la Fondation, en passant par les projets de recherche innovants, 
il incarne le « tournant numérique » que la FMSH a décidé d’engager et sera 
au centre de la réalisation d’un Schéma Directeur du Numérique.

Le Pôle Numérique est également présent dans de nombreux groupes de 
travail et de réflexion, au niveau local (groupe des DSI et VPN d’USPC), au 
niveau régional (groupe de travail sur le Numérique du campus Condorcet, 
Université Numérique Île-de-France) et au niveau national de par sa  
collaboration avec les deux très grandes infrastructures de recherche en 
SHS (Progedo et Huma-Num) hébergées à la FMSH ainsi qu’avec le Réseau 
national des MSH.

L’ensemble de ces coopérations, qu’elles concernent l’investissement dans 
le champ disciplinaire des Humanités Numériques, l’accueil de projets de 
recherche innovants (projets PITS, chaire ITEN), ou encore le développement 
de plateformes propres ou nationales (Canal-U), sont signes de la volonté de 
la FMSH de jouer un rôle prépondérant au sein du paysage du Numérique 
dans l’ESR et plus particulièrement celui des SHS.

Déployer les systèmes d’informations 

L e Pôle Numérique a mis en place depuis 2016 une véritable équipe 
projet dotée de compétences propres à son activité. L’essentiel de 

l’année 2017 a été consacré à la refonte et au développement des sys-
tèmes d’informations des services administratifs et métiers de la FMSH. 

Dans un premier temps, le Pôle Numérique a  initié les projets de refonte 
des systèmes d’informations de la Finance et du service FMSH Diffusion. 
Rendus impératifs par l’obsolescence des outils, ces projets de grande 
ampleur ont permis de doter l’institution d’instruments de pilotage 
de qualité, d’outils facilitant le travail des fonctions support et d’une 
application capable d’accompagner la montée en puissance de FMSH 
Diffusion. Ils se sont poursuivis tout au long de l'année 2018. 

Dans un second temps, le Pôle Numérique est intervenu en tant 
qu’assistance à maîtrise d’ouvrage dans le cadre du projet de création 
d’un véritable système d’information pour les ressources humaines, en 
remplacement des outils disparates et insuffisants sur lesquels s’appuie 
actuellement la Direction des Ressources Humaines, et toujours dans 
cette optique de facilitation du travail des fonctions supports. L’appel 
d’offres a été lancé au premier semestre 2018. 

Parallèlement, de nombreux projets de création ou de refonte de sites 
web ont vu le jour en 2017 avec une forte sollicitation du Pôle Numérique 
par les porteurs de ces projets. Cela a rendu impératif la définition 
d’une réelle politique d’assistance à la réalisation et à la gestion de ces 
sites web, et la fourniture de solutions technologiques de qualité pour 
héberger ces sites.

directeur du pôle numérique 
Didier Gérard, 
dgerard@msh-paris.fr 
 
assistante du directeur du pôle 
Shirley Miguel 
 
équipe infrastructures, systèmes et réseaux 
Hoby Ratsihoarana (responsable) 
Luis Cisternas 
 
équipe assistance utilisateurs 
Nathalie Pitard (responsable) 
Vincent Bervas 
Yannick Decroo 
 
équipe projets 
Fabien Cannevière 
Francis Lemaître 
Hammou Fadili

mailto:dgerard@msh-paris.fr
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Développer les plateformes technologiques

 ■ Canal-U : la plateforme audiovisuelle numérique de l’enseignement supérieur  
 et de la recherche

Canal-U est le site de référence pour les ressources audiovisuelles en 
libre accès de l’enseignement supérieur et de la recherche. (cf. page 62)

Avec plus de 26 000 vidéos et 4 000 000 de visites par an, Canal-U est 
la plateforme audiovisuelle scientifique française la plus consultée. 
Elle offre de multiples possibilités pour valoriser, partager, diffuser et 
mettre en relation les productions audiovisuelles.

Après une période consacrée à la stabilisation et à la sécurisation de la 
plateforme, la Fondation, avec l’accord du MESRI, a entamé les travaux 
de refonte du site Canal U. Ces travaux sont basés sur les recommanda-
tions du rapport de la commission d’experts remis au ministère en 201 
et sur des travaux d’analyse des usages des utilisateurs et des contribu-
teurs de la plateforme. Le cahier des charges est en cours d’élaboration, 
un appel d’offres sera lancé en 2018 pour la mise en place d’un nouveau 
site en 2019. 

Par ailleurs, la FMSH poursuit son partenariat avec Orange Labs dans 
le cadre du projet PITS. Son objectif initial était la création d’une inter-
face innovante de navigation dans les contenus vidéo. Cet objectif a été 
atteint et un prototype est accessible en ligne sur Canal-U depuis mai 
2017. Une suite à ce partenariat comprenant notamment un volet « indus-
trialisation du prototype » est à l’étude.

LE PROJET P.I.T.S

Paroles, Images et Textes des Savoirs (P.I.T.S) est une plateforme d’extraction automa-
tique de métadonnées et d’exploration innovante des contenus audiovisuels. Portant 
sur le site de Canal-U, ce projet d’expérimentation est mené dans le cadre d’un partena-
riat entre la FMSH et les équipes de recherche d’Orange.

Le projet P.I.T.S éprouve de nouveaux outils d’enrichissement automatique et de valo-
risation des contenus de Canal-U afin de proposer aux visiteurs de la plateforme des 
outils innovants de recherche et de consultation des ressources audiovisuelles.

Transcription de la parole, identification des locuteurs, extraction temporelle des 
mots-clés, structuration thématique... les outils d’analyse du contenu développés par 
les équipes de recherche d’Orange offrent de nouvelles modalités d’accès au contenu 
scientifique. Ils transforment la linéarité inhérente au contenu audiovisuel pour per-
mettre au visiteur de balayer du regard en quelques secondes les plans significatifs.

En 2016, Canal-U a sélectionné, parmi ses 25 000 vidéos, un premier corpus de plus de 
800 heures à partir desquelles Orange a développé son prototype, à présent accessible 
à tous.

www.fmsh.fr/fr/diffusion-des-savoirs/28891
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 ■ La plateforme technologique de gestion de la 
mobilité et des programmes de recherche

La plateforme de gestion de la mobilité et 
des programmes de recherche créée par le 
Pôle Numérique gère une importante masse 
de données. Elle intègre l’ensemble des infor-
mations relatives à tous les chercheurs, pro-
jets, programmes et plateformes scientifiques 
soutenus par la FMSH (description des pro-
grammes, des membres, des projets, recense-
ment des activités, des publications, des réa-
lisations, descriptions des événements).

En 2017, la plateforme a géré 45 appels à can-
didatures sur les programmes de mobilité 
Post-doc et DEA. Ces appels ont été répartis 
sur 201 sous appels qui ont généré 5225 can-
didatures, 4583 fiches d’experts, 3151 évalua-
tions, 262 fiches de membres de jury et 292 
rapports de fin de séjour auxquels il  faut 
ajouter une importante masse de documents 
joints : cv, projets de recherche, liste de publi-
cations, résumés de thèses, rapport des dis-
sertations, etc.

Cette plateforme accueille également les ap-
pels à projets lancés par la FMSH. En 2017, ont été lancés 2 appels à 
projets, répartis en 4 sous appels ayant donné lieu à 699 dépôts de pro-
jets regroupant 1315 chercheurs.

Favoriser le développement des collaborations nationales et interna-
tionales

Le Pôle Numérique favorise le développement des collaborations natio-
nales ou internationales scientifiques dans la recherche en SHS en pre-
nant en charge le volet numérique des projets de recherche et en s’asso-
ciant pleinement aux projets sur, et par, le numérique.

Dans le cadre de la Plateforme scientifique Violence et sortie de la vio-
lence ,  un environnement et des outils de travail collaboratifs (plate-
forme collaborative, stockages cloud, services d’audio et de visiocon-
férence en cloud) ont été mis à disposition afin de faciliter le travail de 
chercheurs disséminés géographiquement en leur permettant de col-
laborer dans les meilleures conditions. Cet environnement de travail a 
vocation à être reproduit pour les autres plateformes scientifiques de la 
FMSH ou sur certains projets de recherche de grande ampleur qu’elle 
soutient. 

Ce projet rentre dans le cadre de la démarche de la FMSH et plus par-
ticulièrement du Pôle Numérique d’œuvrer à ce que tout enseignant-
chercheur, chercheur et étudiant dispose d’une information scienti-
fique complète et pertinente et d’outils les plus performants possibles.
Par ailleurs, le Pôle Numérique intervient en différents niveaux de sup-
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port aux différents projets de recherche liés au Numérique et soutenu 
par la FMSH, et participe à la définition de la stratégie en matière de 
recherche sur le domaine du Numérique.

Innover dans la diffusion des savoirs 

La FMSH dispose d’un réel savoir-faire et d’une place prépondérante 
dans le domaine de la diffusion des savoirs en SHS. Tant au niveau des 
publications textuelles traditionnelles qu’en celui de l’audiovisuel nu-
mérique, ce qui lui valut de se voir confier la gestion de la plateforme 
Canal-U fin 2015 à la disparition du CERIMES.

Le pôle Numérique a joué un rôle de premier plan en 2017 dans la poli-
tique de développement de ce domaine, tant au niveau du support au 
service FMSH Diffusion, dans le cadre du lancement de la refonte de 
son système d’information rendue nécessaire pour absorber la montée 
en puissance de son offre, qu’au niveau du support fourni pour la sé-
curisation et la stabilisation technique de la plateforme Canal-U et de 
l’initiation de la refonte du site Canal-U.

L’année 2018 sera quant à elle consacrée à la poursuite du développe-
ment des outils de gestion de FMSH Diffusion, à la refonte du site Ca-
nal-U, ainsi qu’au développement de la Bibliothèque Laboratoire mise 
en place au cours de l’année 2017 et dont le pôle Numérique a géré l'in-
tégration des différents équipements technologiques.

Poursuivre les travaux de développement et de sécurisation  
des infrastructures informatiques 

L’évènement essentiel de l’année 2017 pour l'équipe Infrastructures Sys-
tème et Réseaux a été la prise en charge du déménagement vers le 54, 
boulevard Raspail de l’ensemble des infrastructures informatiques de 
la FMSH. 

Une nouvelle salle informatique, partagée avec l’École des Hautes Etudes 
en Sciences Sociales, a été réalisée en conformité avec les spécifications 
des Data Center de haut niveau.

Durant le dernier trimestre 2017, a été initié le projet de création d’une 
deuxième salle informatique pour la FMSH sur son site de Charenton 
avec pour objectif, dans un premier temps, la mise en place d’un plan de 
Reprise d’Activité (PRA) en cas de sinistre majeur sur le site de Raspail.

Parallèlement à ces chantiers, l 'équipe a mené un certain nombre 
d’actions pour continuer à améliorer et sécuriser ses infrastructures 
techniques déjà performantes : 

 ◆ Augmentation des capacités de stockage virtuel et de sauvegarde des 
principaux services ayant permis également de procéder à la virtua-
lisation complète des applications métiers de la FMSH (Finance, RH, 
Diffusion et Bibliothèque). La Maison Suger et le site de Charenton 
ont bénéficié aussi de ces opérations qui ont permis notamment d’ob-
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tenir une couverture WIFI complète de ces sites aux contraintes bâti-
mentaires fortes.

 ◆ Poursuite de la généralisation de la haute disponibilité des services in-
formatiques et début des travaux de mise en place d’une plate-forme 
sécurisée en haute disponibilité des serveurs web.

 ◆ Renforcement de la sécurisation du réseau informatique : déploie-
ment de système de prévention des intrusions réseaux, anti-virus glo-
bal supplémentaire et pare-feu dédié à la protection des serveurs Web.

Enfin, la mise en place d’un système de visioconférence (VIDYO) dans 
le cloud FMSH et la poursuite du déploiement de la téléphonie IP, 
associés aux services collaboratifs déjà en place, permettent aujourd’hui 
à la FMSH d’offrir à ses collaborateurs internes et à ses partenaires 
professionnels de disposer de l’ensemble des outils nécessaires au travail 
à distance.

Augmenter les services de proximité

Les services de proximité, assurés par l'équipe Gestion de Parc et Assistance 
Utilisateurs, sont essentiels dans une institution comme la FMSH qui, au-
delà de ses propres personnels, accueille un grand nombre d’invités ou de 
structures hébergées dans le cadre de ses activités de recherche.

Ils recouvrent l’ensembles des prestations liées aux différents moyens 
technologiques fournis aux utilisateurs : parc informatique, parc 
d’impression (18 copieurs), parc téléphonique dont la responsabilité a été 
reprise progressivement par le pôle depuis le retour au 54, bd Raspail et la 
mise en place d’une téléphonie sous IP fournie par Orange Business Services.  

L’assistance fournie aux multiples populations d’usagers des services 
de la FMSH a atteint un haut niveau de qualité. Plus de 80 % des 
interventions sont dédiées à l’accompagnement et à l’assistance des 
utilisateurs, moins de 20 % aux problèmes matériels et logiciels.

Enfin, le service assure la formation des différentes populations 
d’utilisateurs de la FMSH aux différents outils disponibles : messagerie, 
gestion administrative, outils de bureautique, utilisation des cloud, outil 
d’accès distant, outil de visio-conférence multicanaux, etc.



rapport d’activité 201776

La FMSH en chiffres

RECHERCHE & PROSPECTIVE

3 chaires Unesco

18 chaires de recherche

4 plateformes scientifiques

9 projets de recherche hébergés :
–  coordinatrice de 2 projets 

européens (FP7, Eramus +)
–  partenaire de 2 projets 

européens (FP7, H2020)
–  second bénéficiaire  

d’1 projet ERC  
(consolidator grant)

–  coordinatrice de 2 projets ANR 
(dont 2 ANR/DFG)

–  partenaire d’1 projet 
ANR « Investissements d’avenir »

INTERNATIONAL

350 chercheurs étrangers invités / an 
dont :

– 57 bourses de recherche de DEA

–  47 invitations de chercheurs 
ATLAS (128 mois/chercheurs)

–  226 chercheurs accueillis  
à la Maison Suger

CA Suger : 443 k€ 

8 manifestations scientifiques 
soutenues

6 nouveaux programmes  
de coopération PREFALC

8 projets franco-russes
8 ateliers à la Villa Vigoni
5 prix scientifiques 

DIFFUSION DES SAVOIRS

 ■ bibliothèque

500 000 volumes

3 154 lecteurs actifs
–  35 % d’enseignants-chercheurs
– 56 % d’étudiants
– 44 % de lecteurs étrangers
– 102 nationalités représentées

 ■ archives

167 mètres linéaires d’archives
22 fonds de chercheurs

 ■ éditions

5 collections
15 livres en nouveauté
15 numéros de revues

Catalogue :
– plus de 1 200 titres,
– et 400 numéros de revues.

12,5 % de titres en version 
électronique

100 % de revues numériques 
(sur les plateformes  
Revues.org, Persée et Cairn)

CA : 146 k€  

 ■ diffusion

80 éditeurs diffusés et /ou 
vendus aux particuliers

242 569 ouvrages en stock

CA : 1 089 k€

 ■ service audiovisuel

FMSH-Production :  
> 150 heures  
de film scientifique / an

Canal-U
26 700 vidéos :
– 16 700 conférences
–  4 700 documentaires  

et reportages
–  5 300 cours et clips 

pédagogiques
185 contributeurs
3 800 000 visites / an
7 262 000 pages vues

 ■ working papers

130 working papers
48 159 téléchargements

ÉQUIPE

213 personnes physiques :
–  178 sous plafond d’emploi 

(129,98 ETPT)  
dont 134 personnels 
permanents (121,02 ETPT),

–  35 hors plafond d’emploi (12,58 
ETPT), dont 35 sur contrats de 
recherche.

directrice des ressources humaines 
Valérie Gimenez,  
vgimenez@msh-paris.fr

MOYENS

6 782 m² sur 3 sites, dont :
–  54 bd Raspail 2 430 m²,
–  Charenton, environ 2 100 m²  

de surface de stockage,
– Maison Suger, 2 252 m².

directeur immobilier et logistique 
Claude Dardel,  
dardel@msh-paris.fr

Total bilan : 31 M€

Total produits : 16,7 M€  
dont Dotation globale  
de fonctionnement : 10,7 M€

directeur des finances 
Grégory Faivre,  
gfaivre@msh-paris.fr
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Partenariats

Reconnue d’utilité publique, la FMSH est financée à plus de 58  % par le Minis-
tère de l’Enseignement supérieur, de la Recherche et de l'innovation. Elle déve-
loppe activement ses partenariats afin de financer ou co-financer ses différentes 
activités.

Recherche & Prospective

Financements de chaires

 ■ Aéroports de Paris (ADP)
 ■ Agence nationale de la recherche  
sur le sida (ANRS-INSERM)

 ■ Caisse des dépôts et consignations (CDC)
 ■ Commissariat général à l’égalité  
des territoires (CGET), 

 ■ Direction de la ville et de la cohésion 
urbaine (DVCU)

 ■ Commission européenne (ERC)
 ■ Fondation Calouste Gulbenkian, 
Délégation France

 ■ Friedrich Ebert Stiftung (FES)
 ■ Gerda Henkel Stiftung,  
Düsseldorf

 ■ Institute for the World Economy (IFW)
 ■ IRISSO Université Paris-Dauphine

 ■ Mercator Research Institute on Global  
Commons and Climate Change (MCC)

 ■ Ministère de l’Enseignement supérieur, de 
la Recherche et de l'innovation (MESRi)

 ■ Ministère de la Culture  
et de la Communication,  
Délegation générale à la langue française  
et aux langues de France (DGLFLF)

 ■ Ministère des Outre-Mer
 ■ Princeton University
 ■ Riksbankens Jubileumsfond, Stockholm
 ■ SMA-BTP, Paris
 ■ Université de Pittsburgh
 ■ Zentrum fur Europaische 
Wirtschaftsforchung (ZEW)
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Financements de plateformes et de projets de recherche
 ■ Agence nationale de la recherche (ANR), 
Paris

 ■ Ambassade de France en Colombie
 ■ Bundesministerium für Bildung  
und Forschung, Berlin

 ■ Carnegie Corporation, New York
 ■ Centre national de la recherche  
scientifique (CNRS)

 ■ Centro Nacional de Memoria Histórica 
(CNMH), Bogotá

 ■ Commissariat général à l’égalité  
des territoires (CGET)

 ■ Commission européenne (FP7,  
H2020, Erasmus +)

 ■ Conseil supérieur de la formation  
et de la recherche stratégiques (CSFRS)

 ■ Fondation Andrew W. Mellon, New York
 ■ Fondation russe pour les sciences 
humaines (RFH)

 ■ Fonds Croix-Rouge de recherche  
sur l’humanitaire

 ■ Friedrich-Ebert Stiftung (FES), Bonn
 ■ Fundação C. Gulbankian, Lisbonne
 ■ Institut de recherche  
pour le développement (IRD), Marseille

 ■ Institut für Weltwirtschaft (IfW), Kiel
 ■ Institut hospitalo-universitaire 
Méditerranée Infection

 ■ Institut national de la santé  
et de la recherche médicale (INSERM),  
Paris

 ■ INSERM, Institut de microbiologie  
et maladies infectieuses (IMMI)

 ■ Institute for Futures Studies (IFS), 
Copenhague

 ■ Mercator Research Institute  
on Global Commons  
and Climate Change (MCC), Berlin

 ■ Ministère de l’Éducation nationale,  
de l’Enseignement supérieur  
et de la Recherche (MENESR)

 ■ Ministère de l’Intérieur,  
Comité interministériel de prévention  
de la délinquance (CIPD)

 ■ Ministère des Affaires étrangères  
et du Développement international 
(MAEDI)

 ■ MAEDI, Centre d’analyse, de prévision  
et de stratégie (CAPS)

 ■ Riksbankens Jubileumsfond, Stockholm
 ■ Russell Sage Foundation
 ■ Université de Bilgi, Istanbul
 ■ Université de Princeton, New Jersey
 ■ Volkswagen Stiftung, Hanovre
 ■ Zentrum für Europäische 
Wirtschaftsforchung (ZEW), Mannheim
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Financements de post-doctorants (Collège d’études mondiales)

 ■ Agence nationale de la recherche  
sur le sida (ANRS-INSERM), Paris

 ■ Commissariat général  
à l’égalité des territoires (CGET)

 ■ Commission européenne (ERC)
 ■ Fonds Axa pour la Recherche,  

Paris

 ■ Gerda Henkel Stiftung,  
Düsseldorf

 ■ Wissenschaftszentrum Berlin  
für Sozialforschung (WZB), Berlin

Financements de manifestations scientifiques

 ■ Académie des sciences hongroise (MTA), 
Budapest

 ■ Académie Mohyla, Kiev
 ■ Bétonsalon – Villa Vassilieff, Paris
 ■ Carnegie Corporation of New York
 ■ Carnegie Endowment for International 
Peace 

 ■ Deutsche Forschungs gemeinschaft 
(DFG), Bonn

 ■ Fondation Calouste Gulbenkian, 
Délégation France

 ■ Fondation Cardoso (Instituto FHC),  
São Paulo

 ■ Friedrich-Ebert Stiftung, Bonn

 ■ Gerda Henkel Stiftung, Düsseldorf
 ■ Institut für Weltwirtschaft (IfW), Kiel
 ■ Mercator Research Institute  
on Global Commons  
and Climate Change (MCC), Berlin

 ■ Ministère de la Culture  
et de la Communication,  
Délegation générale à la langue française  
et aux langues de France (DGLFLF)

 ■ Université de Californie, Irvine
 ■ Université de Princeton
 ■ Université de Pittsburgh, Pennsylvanie
 ■ Université Sorbonne Paris Cité (USPC)
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International 

Financements de programmes de mobilité

 ■ Académie Mohyla
 ■ Ambassade de France à New Delhi, Inde
 ■ Ambassade de France à Khartoum, 
Soudan

 ■ Arab Council for the Social Sciences, 
Beyrouth

 ■ Casa de Vela zquez, Madrid
 ■ Centre d'études franco-russe (CEFR), 
Moscou

 ■ Centre des études mexicaines  
et centraméricaines (CEMCA), Mexico

 ■ Centre d'études et de documentation 
économiques, juridiques et sociales, Le 
Caïre

 ■ Centre français d'archéologie et de 
sciences sociales, Koweit

 ■ Centre français de recherche  
en sciences sociales (CEFRES), Prague

 ■ Centre Marc Bloch, Berlin
 ■ Centre universitaire de Norvège  
à Paris (CUNP)

 ■ Centro italo-tedesco – Villa Vigoni, Italie
 ■ Centre national de la recherche 
scientifique (CNRS) 

 ■ Centre régional francophone de recherches 
avancées en sciences sociales Villa Noël

 ■ Conseil norvégien de la recherche /
Norges Forskningsråd (NFR), Oslo

 ■ Council for the Development of Social 
Science Research in Africa (Codesria)

 ■ Deutscher Akademischer Austausch 
Dienst (DAAD), Bonn

 ■ Deutsche Forschungs-
gemeinschaft (DFG), Bonn

 ■ École française d’Extrême-Orient (EFEO)
 ■ El Colegio de Mexico, Mexico
 ■ Fondation Andrew W. Mellon, New York

 ■ Fondation russe pour les sciences 
humaines (RFH), Russie

 ■ Fondazione Luigi Einaudi Onlus
 ■ Fundacion Ramon Areces
 ■ Indian Council for the social sciences, 
New Delhi 

 ■ Institut de recherche pur le 
développement (IRD)

 ■ Institut français d’Afrique du Sud (IFAS), 
Johannesbourg

 ■ Institut français d’études sur l’Asie 
centrale (IFEAC), Bichkek

 ■ Institut français de Pondichéry
 ■ Institut français de recherche en Afrique 
(IFRA), Nairobi

 ■ Institut français de Roumanie (IFR), 
Bucarest

 ■ Institut français des études andines 
(IFEA), Lima

 ■ Institut français d’études anatoliennes 
(IFEA), Istanbul

 ■ Institut français du Proche-Orient (Ifpo)
 ■ Instituto de Ciências Sociais (ICS), 
Lisbonne

 ■ Ministère de l'enseignement supérieur et 
de la recherche scientifique du Soudan

 ■ Ministère de l’Enseignement supérieur, de 
la Recherche et de l'innovation (MESRI), 

 ■ Direction des relations européennes  
et internationales et de la coopération 
(DREIC)

 ■ Ministère de l'Europe et des Affaires 
étrangères (MEAE)

 ■ UNIMED
 ■ Université de Pékin, Chine
 ■ Université Gaston Berger, Saint-Louis

partenariats
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